
Le lapin, ce symbole

SA NS lAj P OU TA NCB

T ES lap ins vont envahir les vi-
m tr ines où, une f o is encore.
I J ils annonceront les fê tes  pas -

cales. Et lorsqu 'elles seront là, ils
se g lisseront dans les jardins et dé-
poseron t, en cachette , des œufs  co-
lorés sous les buis.

Pourquoi la tradition a-t-elle
choisi le lap in comme symbole du
renouveau ? Le merle blanc , la ti-
mide gazelle , eussent aussi bien fai t
l'a f f a i r e , semble-t-il, avec le p ous-
sin fra is  éclos pour compagnon.

C'est peut-être que son œil rond,
si tendre , sa grâce malicieuse, le
rendent p lus plaisant à la vue , sa
fourrure soyeuse plus agréable au
toucher, sa candeur p lus attendris-
sant. N 'est-il pas le p lus familier
de tous les animaux ? Le p lus pro-
che et le p lus sûr ami de l 'homme ?

Lorsqu'il est au berceau, celui-ci
s'amuse déjà avec un lap in en pe -
luche aux longues oreilles doublées
de rose '. Dans ses rondes , ses chan-
sons, ses jeux , l'enf ant donne spon-
tanément la préfé rence au lap in,
auquel il prête des sentiments dé-
bordants d'a f f e c t i o n .  Certes, la tau-
pe est gentille , mais elle mange des
larves ; le gros chien aboie et fa i t
un peu peur ; on dit l'ours mé-
chant et l 'éléphant , même dépour-
vu de défenses , ramené aux prop or-
tions d'un jouet , n'est pas aussi ai-
mable que le héros de Benjamin
Rabier.

Le lap in se laisse caresser. Il n'a
pas de g r i f f e s , de cornes, de p i-
quants ni de moyens de défense.
Jamais il n'attaque. Les limaces et
les crapauds sont aussi innocents
que lui , mais leur ép iderme est
répugnant. Le chat est délicieux à
f lat ter , mais qui sait ce qu 'il mé-
dite ? Les oiseaux du ciel s'enfuient
avant que la main n'ait eu le temps
d'e f f l eu re r  leur p lumage. En un mot
comme en cent , le lap in se la isse
aimer. Sans résistance ni réticen-
ce. Il est toute douceur , abandon ,
p laisir de vivre. C'est pourquoi les
hommes, devenus grands , appellent
volontiers « mon peti t lapin » l'ob-
jet de leur f lamme...

Parce qu'il ne voit pas le mal,
ne cherche noise à pe rsonne, le la-
pin est confiant .  A u contraire du
léza rd ou du chevreuil , il se laisse
approcher et regarder sans crainte
ni gêne. Il ne réclame rien , il ne
regrette rien. Il est heureux d 'être
an monde. La ruse, la séduction, là
traîtrise et l'ègoïsme lui sont étran-
gers. Il semble ainsi sorti tout droit
du paradis d'avant la cbute , l' uni-
que dépositaire de qualités perd ues
chez les autres créatures.

Bientôt, les lapins surgiront en
nombre , comme autant d 'invitations
à la joie . Quelle que soit la ma-
tière dont ils seront fa i t s , leur for-
mat et leur usage , ils nous rappel-
leront l'âge d' or où nous leur res-
semblions...

MARINETTE.

Un recours
de Mgr Fiordelli

FLORENCE, 4 (Reuter). — L'avocat
de l'évêque de Prato, Mgr Pletro Fior-
delli , a fait appel mardi contre le juge-
ment du tribunal de Florence qui, sa-
medi passé, avait reconnu le prélat
coupable de calomnie.

Projet de loi
Um projet de loi proposant que les

évêques ne puissent pas être traduits
en justice pour des fa it s relevant de
l'exercice de leur ministère pastoral
sains l'autorisait ion du chef de l'Etait et
de l'avis du Conseil d'Etat, a été pré-
senté au Sénat par MM. Énea Franza
et Francesco Turchi, membres du « Mou-
vement social italien » (néo-fasciste).

30.000 hommes de renfort
seront envoyés en Algérie

Accord à Paris sur les crédits militaires

s.-: j

Misais le centre et la droite mécontents . ,
réclament un ce effort de guerre total »

La f ièvre p arlementaire augmente
Notre correspondant de Parts nous télép hone :
Un important conseil des ministres se réunit aujourd'hui au

palais de l'Elysée pour mettre au point les termes de la déclara-
tion gouvernementale sur l'Algérie que M. Félix Gaillard fera
cet après-midi devant l'Assemblée nationale.

Trois points seront traités par le président du Conseil , qui
tous les trois répondent aux appréhensions exprimées par de
très nombreux députés.

Le premier a trait à la situation
militaire proprement dite et aux
demandes de renfort présentées par
le haut commandement d'Alger. La
requête soumise par le général Sa-
lan a été partiellement retenue.
Trente mille hommes seront en-
voyés en renfort, et les crédits ont
été dégagés à la suite de sévères
compressions sur le budget général
de la défense nationale. Ce double

effort a cependant ete juge insuffi-
sant par le centre et la droite qui
réclament « un effort de guerre to-
tal » et en premier lieu l'envoi de
80.000 hommes en Afrique du Nord.

Bons of f i c e s
Le second point qui sera développé

par M. Félix Gaillard se rapporte k la
mission Murphy de bons offices. Le dé-
légué américain est actuellement à Pa-
ris et il doit être reçu aujourd'hui
même par le chef du gouvernement au-
quel il rendra compte des résultats de
sa mission à Tunis. Là, également, les
députés nationaux font preuve d'une
méfiance caractérisée, quant au rôle
joué par M. Murphy qu'ils suspectent
d'arrière-pensées politiques. Dans ce
domaine, M. Félix Gaillard aura fort à
faire pour désarmer les préventions de
la droite.

M.-G. G.

(Lire la suite en Sme page)

LE « CONFONDANT » AVEC UN CAMBRIOLEUR

Le commandant de la police bernoise s'explique
BERNE, 4. — Plusieurs journaux ont rapporté mardi que , dans la nuit

de vendredi à samedi , un haut fonctionnaire de la Confédération , ayant
été confondu par des agen ts de police avec un cambrioleur , a été victime
de mauvais traitements de leur part.

Selon ces journaux , les faits se sont
déroulés ainsi : le fonctionnaire en
question venait de prendre place dans
un taxi lorsqu 'il fut  prié de faire con-
naître son identité , ce au 'il refusa de
faire. Une « altercation » s'ensuivit au
cours de laquelle le fonctionnaire fut
extrait de force du taxi , jeté au sol et
brutalisé de telle manière qu 'il eut une
dent brisée. Il fut alors conduit au poste
principal , où il présenta un passeport
diplomatique. Les agents le relâchèrent
sans lui présenter d'excuses. Samedi
matin , le directeur de la police lui fit
savoir qu 'il n 'avait pas de temps à lui
consacrer. Un officier de police lui pré-
senta des excuses. Le haut fonctionnaire
a déposé plainte pénale.

LE POINT DE VUE
DU COMMANDANT

DE LA POLICE
Au cours d'une conférence de presse

qui eut lieu mard i après-midi , le com-
mandant de la police bernoise , M.
Roethlisberger, exposa son point de vue
dans cette affaire.  Il commença par
souligner la nécessité absolu e de pré-
server les droits du citoyen. Mais dans
certains cas, la police est obligée de
procéder à des contrôles d'identité. Dans
la nui t  de vendr ed i à samed i , uni e pa-
troui l le  de police crut reconnaître dans
la basse-ville un cambrioleur de man-
sa rdes dont le s igna lement  avait été
dif fusé .  Cel te  personne fu t  invitée à
se faire connaître . Elle quitta elle-même
le taxi où elle avait pris place, mais
lorsque les agents  lui demandèrent  son
nom , elle se rebiffa , ce dont les i>oli-
ciers prirent ombrage. Une vive alter-
cation eut lieu , sur quoi le « suspect »
fut conduit — contre son gré — au
poste où il présenta un passeport diplo-
matique tou t en se plaignant  d'avoir été
souffleté.

Samedi mmtin , le directeur de la po-
lice présenta par téléphone ses excuses
à celui qui s'était révélé être un fonc-
tionnaire du dcpnrtement  fédéral de
l'économie publique. Au cours d'une
entrevue qu 'il eut plus tard , au poste
principal , avec un officier de police, le
fonctionnaire admit avoir consommé de
l'alcool la veille. Mais il se plaignit
également d'avoir eu une dent brisée et
un pied blessé.

PLAINTE PÉNALE
Le même jour , des poursuites disci-

plinaires ont été engagées contre les
deux policiers et un rapport provisoire
a été transmis au fonctionnaire. Ce
dernier ayant déposé une plainte pé-
nale, une instruction judiciaire est en
cours et il appartient désormais au juge
de faire toute la lumière sur ces faits.

(Lire la suite en 9me page)

Deux policiers bernois
malmènent un haut fonctionnaire

Un chien courageux
sauve la vie d'un petit lugeur
La luge, malencontreusement dé-

viée de sa route , g lissait vers le
précip ice , profond de 150 mètres,

relate /'« Intransigeant ». Et , sur la
luge le petit Aloïs Kuttel hurlait de
terreur. Il n'osait pas sauter, à si
grande vitesse. Pourtant , au bout
de la pente , c'était le vide , et la
mort certaine... Et le p ère d'Aloïs,
f o u  d'angoisse, courait derrière la
luge , sans pouvoir la rattraper !

Heureusement, Astor veillait. As-
tor, le bon berger allemand qui
partage toujours les jeux de son
jeune maître de quatre ans. A tou-
tes pattes , il courut sur la pente
recouverte de glace , rejoignit la lu-
ge , essaya , en ' la bousculant , de la
détourner de sa route mortelle. En
vain... Alors , dans sa mâchoire , il
saisit une jambe de l' enfant  et s 'ef-
força de tirer celui-ci hors de la
luge. Il n'y parvint pas.

Finalement , il tenta le tout pour
le tout. Dans un e f f o r t  désespéré ,
il courut en avant et se posta , im-
mobile, au travers du chemin . Le
choc f u t  violent. Aloïs f i t  une ca-
briole et vint retomber dans la
neige , indemne , à quel ques centi-
mètres du précipice 1

Quand on releva Astor, il avait
une côte cassée et des entailles
profondes  dans les f l ancs , que lui
avaient fa i tes  les patins de la luge.
Il souf f ra i t .

Le chien est maintenant en voie
de c/ uérison. Mais il ne tolère p lus
qu Aloïs f asse  un pas sans lui. Et
tout le village de Rigi , près de Zu-
rich, ne imrle p lus que d 'Astor.

YVES M0NTAND :
«On m'a trop exploité,

j'abandonne la politique »
« Je ne veux être lé porte - dra-

peau de personne. Je le déclare ou-
vertement, J'ai enfin compris que
mon métier m'interdit de prendre
une position politi que. J'avoue pu-
bli quement que je réalise que , dans
la vie, un homme qui pense le con-
traire de mes idées n 'est pas auto-
mati quement un ennemi ! »

C'est Yves Montand qui parle,
écrit l'« Intransigeant ». Un Mon-
tand nerveux, virulent, ému jus-
qu'aux larmes.

— C'est beaucoup par respect
pour mon père, que j'ai fait ce que
j 'ai fait. Mais , aujourd'hui, j'ai la
sensation trop nette d'avoir été ex-
ploité, d'avoir servi à la publicité
d'une idée , exactement comme pour
un shampooing ou un ap éritif. Je
crois toujours à la bonté , à la fra-
ternité — mais plus à sens uni que!

— Le voyage que j 'ai fait dans
l'Est m'a beaucoup appris. J'étais
là-bas dans des conditions où je
n'avais plus rien à perdre. J'ai ren-
contré de grands pontifes et je n'ai
pas craint de dire ce que je pen-
sais.

UN PUISSANT PROTECTEUR

Le lion Négus, du cirque Hagenbeck à Hambourg, est depuis un an le père
nourricier de trois boxers. Négus, un cadeau de l'empereur d'Abyssinie, se
sentait très seul à l'âge de trois mois. Pour le distraire on lui adjoignit une
chienne boxer qui , peu après, devint mère de trois petits chiens. Négus
reporta son affection sur ceux-ci, en compagnie desquels nous le voyons ici.

Washington et Londres
restent sceptiques

La conf érence au sommet

. De notre correspondant pour les a f -
faires anglo-saxonnes :

Si l'on en croit une récente enquête
de l'Institut d'opinion publique George
Gallup, les Britanniques sont infini-
ment mieux disposés que les Américains
à l'égard d'une possible et probable
répétition de la conférence « au som-
met » de Genève de l'été 1955. Ils
considéreraient également avec davan-
tage de faveur les propositions sovié-
tiques à inclure dans l'agenda de cette
conférence. Le « Daily Express » de
Londres, qui a mené une enquête iden-
tique, est arrivé pour sa part à la con-
clusion que 83 % des Britanniques dé-
sirent une nouvelle « rencontre des
Grands ».

Le gouvernement anglais ne peut na-
turellement négliger ce mouvement
d'opinion. Ayant essuyé un autre cui-
sant échec à l'élection partielle de
Rochdale, il cherche un moyen de cal-
mer le mécontentement général qui
grandit , et de redorer son blason. Après
tout , 1 échéance des élections générales
n'est plus tellement éloignée, et l'on sait
de quel poids pèse, en démocratie, l'ar-
gument « paix ». Aussi bien le Foreign
Office défend-il désormais le point de
vue suivant : une nouvelle conférence
à l'échelon le plus élevé ne peut pas
faire beaucoup de bien mais, si elle
est soigneusement préparée et limitée à
un agenda clairement établi , elle ne
peut pas faire beaucoup de mal non
plus.

Scepticisme et... résignation

Cette position traduit un étonnant
scepticisme et une sorte de résignation.
En somme, le Foreign Office dit à
l'opinion publique qui exige aveuglé-
ment sans savoir de quoi elle parle :
« Entendu , vous l'aurez votre confé-
rence, nous allons la préparer , mais ne
vous attendez pas à des résultats spec-
taculaires ! » M. MacMillan, à peu
près autant que John Foster Dulles,
répugne à la pratique de cette « diplo-
matie de place publique » qui fait le
jeu des propagandes et notamment de
la propagande soviétique. Mais, comme
le remarque « The Observer » : « Il est
clair que les puissances occidentales
sont lentement, et à contrecœur, pous-
sées vers un meeting au sommet par la
pression combinée de l'opinion publique
occidentale et des nations neutralistes.
Il est également clair qu 'actuellement
l'U.R.S.S. et les Etats-Unis appro-
chent tous les deux du sommet avec
des propositions formelles qu 'ils savent
être parfaitement inacceptables à l'au-
tre. La perspective immédiate est que
le meeting aura finalement lieu , un
meeting durant lequel , selon les mots
d'Eisenhower, les adversaires se re-
garderont en chiens de faïence.

Le piège du désarmement
nucléaire

Il faut ajouter que l'opinion bri-
tannique en faveur d'une conférence
« au sommet » est particulièrement
« travaillée » par la propagande de
gauche et d'extrême-gauche. Le « New
Statesman », organe du défaitisme oc-
cidental et des snobs intellectuels qui
flirtent avec le marxisme, qui traîne
dans son sillage des bevanistes, des
détracteurs de la couronne et des anti-
colonialistes pathologiq u es, ne manque
Pas une occasion d'attaquer M. Dulles
a boulets rouges. Cette feuille , dont
'influence est malheureusement impor-
tante , s'obstine à prétendre que l'U.R.
5.S., sous Khrouchtchev , n'est plus ce
"lu elle était sous Staline, bien que les
événements de Hongrie et du Moyen-
Orient, notamment , aient prouvé que
"en n'avait changé au Kremlin.

P. HOFSTETTER.

(Lire la suite en Sme page)

MUNICH , 4 (A.FJ >.). — Nouveau
« procès alimentaire » en Allemagne
occidentale : après la viande traitée
avec un produit toxique (Stuttgart),
le vin falsifié (Wiesbaden), le lait
insalubre (Munich), un tribunal de
Munich examine depuis hier le cas
d'une poudre de chocolat truf fée d'in-
sectes.

Une ménagère ayant découvert des
cafards dans une boite de poudre de
chocolat , l'enquête effectuée chez le
fabricant a révélé que son établisse-
ment était infesté de rats, de puces,
d'araignées et de divers insectes. Au
début de l'audience, le fabricant a
af f irmé qu'il ne comprenait pas com-
ment toutes ces bêtes avaient pu ve-
nir s'installer chez lui , car, a-t-il pré-
cisé, le t local était balayé régulière-
ment ».

Bon appétit !

Le Conseil
de l'OTAN
repousse

égnlement
les propositions

soviétiques
PARIS, 4 (Reuter). — Le Conseil

permanent de l'OTAN, qui groupe
les représentants de 15 pays, a re-
poussé mardi soir les propositions
soviétiques pour une conférence « au
sommet » entre l'Est et l'Ouest.

Selon des précisions de source
atlanti que, l'Occident ne peut se dé-
clarer d'accord avec l'organisation
d'une conférence «au  sommet », à
moins qu'il existe une certaine con-
cordance de vue sur les problèmes
essentiels de la sécurité européenne et
de la réunification de l'Allemagne y
comprise. Il ne semble pas que les
dernières propositions soviétiques aient
rapproché les vues entre l'Est et
l'Ouest en ce qui concerne une ren-
contre « au sommet ». Les membres
de l'OTAN désirent que les ministres
des affaires étrangères créen t les ba-
ses pour une rencontre «au  sommet »
après des délibérations minutieuses
consacrées aux différends entre l'Est
et l'Ouest. m

A la question de savoir si une con-
férence « a u  sommet » se tiendra cette
année , le porte-parole a répondu :
« Les chances s'équilibrent. Il faut  exa-
miner  de très près les propositions
de Moscou et présenter des contre-
proposition jusqu 'à ce que soit établi
un ordre du jour assurant un certain
succès. »

A la suite de la lettre de M. Gromyko à M. Pineau

« Une réunion au sommet ne saurait être
une manif estation théâtrale au cours de laquelle
aucune décision importante ne pourrait être prise »

WASHINGTON , 4 (A.F.P.). — Les conditions posées par
l'Union soviétique dans la lettre adressée par M. Andrei Gro-
myko à M. Christian Pineau pour parvenir à la convocation
d'une conférence « au sommet » ne sont pas acceptables par le
gouvernement des Etats-Unis, a déclaré M. Dulles au cours de
sa conférence de presse de mardi.

Se retranchant derrière le secret qui
entoure encore l'aide-mémoire remis par
le gouvernement soviétique au gouver-
nement des Etats-Unis, M. Dulles s'est
déclaré en mesure de commenter seu-
lement les propositions russes telles
qu 'elles ont été énoncées dans la lettre
adressée à la France et dont le texte a
été publié par Moscou.

En rejetant les propositions soviéti-
ques contenues dans cette lettre, le se-
crétaire d'Etat a souligné que ces con-
ditions empêchera ient en fait la réunion
d'une conférence qui permettrait de di-
minuer la tension dans le monde ou qui
se terminerait par des accords entre
l'Est et l'Ouest sur les principaux pro-
blèmes internationaux.

(Lire la suite en Orne page )

M. DULLES REJETTE
LES PROPOSITIONS RUSSES

... de la planète ^

Napoléon ne serait pas
davantage satisfait aujourd'hui

à Sainte-Hélène qu'il y a 143 ans
LONDRES (A.F.P.). — Sainte-

Hélène vient  de faire appel aux
Américains, sinon aux mânes de
Napoléon. Le « Dail y Express »
signale que la situation de l ' î le
est cri t i que depuis que nombre
de paquebots ont renoncé à y
fai re  escale. Les touristes se plai-
gna ien t , en effet , du manque de
confort de l'Ile. Mais celle-ci a
perdu ainsi  des sources de ravi-
t a i l l emen t .  La viande est ration-
née à 1 livre et demie par se-
ma ine  et par fami l le  ; il n 'y a
presque plus de pommes de terre
et le chômage s'étend.

Le gouvernement de Londres
semble , d'après le « Daily Ex-
press », se désintéresser de Sain-
te-Hélène et , en désespoir de cau-

' se, les notables ont lancé un
SOS à Washington , en vue d'une
aide économique. Dans un édito-
rial , le même journal  écrit : « Il
y a 143 ans , les Anglais ont exilé
Napoléon à Sainte-Hélène.  Il n'en
fut pas sat isfai t .  Il ne le serait
pas davan tage  aujourd 'hui .  La
Grande-Bretagne ne devrait pas
non p lus être très sat isfai te  des
souvenirs s'at tachant à cette île
lo in ta ine , mais fameuse. >
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D'un bout à l'autre...

Une fois par année, l'armée de l'Allemagne orientale défile avec le plus
de faste possible pour les enfants. Sans doute afin de' les convaincre

plus aisément des beautés du régime marxiste...

Saines distractions pour les enfants
de l'Allemagne orientale !
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1|P| Neuchâtel
Permis de construction
Demande de M. Mau-

rice Leschot de construire
une maison familiale à
l'avenue de Bellevaux,
BUT une parcelle à déta-
cher des article» 7281 et
8221 du cadastre.

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, Hôtel communal,
Jusqu'au la mars 1958.

Police des constructions

INTERNA TIONAL
B U S I N E S S  M A C H I N E S

cherche, pour GENÈVE, jeunes

MÉCANICIENS
sur machines à écrire

ayant terminé leur apprentissage.
Les candidats suivront un cours d'instruction pour
être formés comme spécialistes sur nos machines

à écrire

IBM Electric
Un emploi stable, bien rétribué, et de nombreux
avantages sont offerts aux candidats sérieux, désirant

se créer une situation.
Faire offres avec curriculum vitae, photo et copies

de certificats à
IBM, 16, rue du Mont-Blanc, Genève

On oherohe

COIFFEUR
pour messieurs. Faire of-
fres à Jean Rleffel ,
Fleurier.

On cherche un

domestique
de campagne

Tel. 7 51 50.

Sténodactylographie
expérimentée cherche place à Neuchâtel ou
aux environs, dès le courant d'avril ou le
début de mai. Eventuellement demi-journées.

Ecrire sous chiffres K. L. 979 au bureau
de la Feuille d'avis. 

Jeune fille cherche place de

DEMOISELLE DE RÉCEP110N
chei dentiste (préférence i littoral neu-
châtelois et Neuchâtel). — Offres sons
chiffres P 10230 N à Publicitas, la.
Chaux-de-Fonds.

Est-ce que c'est à vous que ]e peux
offrir mes services de

correspondante
Je suis une jeune fille de langue ma-
ternelle allemande avec des connais-
sances en français et en anglais, finis-
sant le cours de 3 ans à l'Ecole de
commerce à Berne.
Offres sous chiffres Z 70786 Y à Pu-
blicités, Berne.

Jeune homme, bonne formation com-
merciale, français, allemand, anglais,
cherche place comme

EMPLO YÉ -VEND EUR
ou aspirant gérant, plusieurs années
de pratique.
Adresser offres écrites à B. C. 969 au
bureau de la Feuille d'avis.

Employé de bureau
bonnes connaissances pratiques, CHERCHE
EMPLOI. Eventuellement service externe.

Adresser offres écrites à A. B. 968 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeune employé de
Suisse allemande, termi-
nant son apprentissage
au printemps, cherche,
pour perfectionner ses
connaissances en langue
française.

PLACE
dans un commerce, pe-
tit ou moyen, pour tra-
vaux divers, éventuelle-
ment aussi correspon-
dance allemande. Adres-
ser offres écrites à L. M.
980 au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
de 17 ans cherche place
dans famille ne parlant
que le français (pendant
les vacances d'école :
printemps, été et au-
tomne ).  Offres à Ruth
Fret, SohartenBtrasse 7,
Baden (AG).

Nous engageons, pour ce printemps, une

apprentie vendeuse
Jeunes filles bien qualifiées sont priées

de se présenter à notre magasin le matin.

Faubourg du Lac 2 NEUCHATEL

Jeune homme, Fran-
çais, ayant fait appren-
tissage de boulanger en
Suisse, cherche placs
d'apprenti ou de volon-
taire
pâtissier-confiseur

a Neuchâtel ou éventuel-
lement dans les envi-
rons. S'adresser à Henri
Luscher, Loula-Favre 10,
Neuchâtel.

APPRENTIE
de bureau

avec formation d'école
secondaire serait enga-
gée ce printemps par
l'Ecole Bénédlot, Neu-
châtel . Faire offres & la
direction.

MANŒUVRE
Italien de 34 ans cher-

che place dans bâtiment
ou construction de rou.
tes. Adresser offres écn-
tes à Z. C. 967 au bu-reau de la Feuille d'avis.

rH iyM.i iH
Jeune fille travailleu-

se, ayant de bonnes con-
naissances de dactylo-
graphie et de bureau.

cherche emploi
pour 4 mois environ. Ac-
cepterait éventuellement
un autre genre de tra-
vail. Libre dès la mi-
mars. — Adresser offres
écrites à F. G. 974 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Sténodactylo
cherche emploi à la de-
mi-Journée, de préféren-
ce le matin. Adresser of-
fres écrites à W. Z. 963
au bureau de la Feuille
d'avis.

Magasinier
achemineur

avec permis de conduire,
pouvant prendre respon-
sabilités d'Inventaire,
stock, etc., cherche em-
ploi dans fabrique ou
entreprise — Demande!
l'adresse soua chiffre»
P. 1611 B. à Publicitas
Bulle.

Jeune homme porteui
du permis de condulr*

cherche emploi
pour le début d'avril
Adresser offres écrites I
G. H. 976 au bureau d*
la Feuille d'avis.

Jeune fille de 17 ani
cherche place à Neuchâ-
tel comme

aide de ménage
éventuellement demi-
Journée. Entrée poeslbl*
vers le 15 avril . S'adres-
ser à Mme Wagner, Feld-
splattenstraase 4, Baie

Qui sortirait à Jeune
femme consciencieuse

INERTIES
à domlcUe ? Dispose
d'une machine JEMA.
Offres sous chiffres P
2208 N à PubUcltos, Neu-
châtel.

Régleuse entrepren-
drait

500 réglages
complets

(éventuellement avec
point d'attache) par se-
maine. Travail soigné.
Offres soua chiffres P
2207 N à pubUcltas, Neu-
châtel.

Jeun» ta—¦ ohsroh*
un*

CHAMBRE
pour le 10 mars, Monruz-
Salnt-Blai&e. S'adresser
à Bruno Kehrwand-Koh-
11, Seldengasse 9, Aar-
berg (Berne). Télé-
phone (032) 8 25 98.

Demoiselle c h e r c h e
pour début avril

chambre meublée
sans confort, au centre
si possible. Adresser of-
fres écrites & T. W. 960
au bureau de la Feuille
d'avis.

\ Nous cherchons pour la vente et pour aider
. au tea-room,

vendeuse
Place stable et agréable pour, jeune fille
aimant la vente ; débutante pas exclue. —

: Faire offre avec copies de certificats, pho-
] tographie et prétentions, à Confiserie Roulet,
! place Neuve 10, la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons une

BONNE A TOUT FAIRE
présentant bien, avec références,
pour l'Exposition de Bruxelles. Se
présenter tout de suite : Maison
Thomas Tissot, forain, 32, Port-Rou-
lant, Neuchâtel.

IMPORTANTE MANUFACTURE
D'HORLOGERIE DU VIGNOBLE
engagerait tout de suite ou pour

date à convenir :

1 ouvrières 1
consciencieuses et habiles pour de

petits travaux de polissage.
Adresser offres écrites à V. X. 935

au bureau de la Feuille d'avis.

Entreprise industrielle romande désire
engager, pour ses services de recher-
ches,

dessinateur
de machines
ayant si possible de la pratique en
petite mécanique. Place stable.
Les offres complètes sont à adresser
sous chiffres P 10714 K, à Publicitas,
Lausanne.

Pour entrée immédiate ou époque à
convenir, nous offrons: une place de

CHAUFFEUR DE FOURS
On mettrait éventuellement au cou-
rant. Emploi intéressant et bien
rétribué pour personne de bonne
constitution. Place stable. Postula-
tions avec curriculum vitae et pré-
tentions de salaire à l'Usine à gaz
de Tavannes S. A., à Tavannes.

Etude d'avocat et notaire engage-
rait, pour date à convenir,

sténodactylo
travail varié et intéressant.
Adresser offres écrites à M. P. 955
au bureau de la Feuille d'avis.

Jeun» **mrnm sérieux
cherche

CHAMBRE
Indépendante avec con-
fort, près du centre. —
Offres a B. Putecher,
hôtel Beaulac.

A louer pour mi-avril

à Bôle
logement rénové de 3
chambres, cuisine, salle
de bains. S'adresser sous
chiffres O. R. 956 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer dès avril
à l'ouest de la ville, gen-
tU appartement Indépen-
dant : 3 chambres, cui-
sine, cave et dépendan-
ces. Jardin. Prix modéré
pour personne aimant
bricoler et Jardiner en
dehors de ses occupa-
tions habituelles. Offres
détaillées à R. TJ. 958
au bureau de la Feuille
d'avis.

Maison familiale
A louer à Corcelles, 6

chambres, dépendances,
verger, jardin, poulailler.

Kl'UDE JEAN-PIERRE
MTCHATJD, AVOCAT ET
NOTAIRE, COLOMBIER.

Deux pièces
à louer à l'ouest de la
ville. Tout confort, belle
vue sur le lac, cheminée
dans llvlng-room. Adres-
ser offres écrites à P. S.
957 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche

GARAGE
si possible dans le haut
de la ville. Adresser of-
fres écrites à I. J. 977 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à louer, au
bord du lac,

CHALET
ou logement de vacances,
JuUlet, août, 3 à 4 se-
maines, pour 2 adultes
et 2 enfants . F" ire offres
à C. Tripet, Crétêts 12,
la Chaux-de-Fonds. Té-
léphone (039) 2 70 31.

FamUle française cher-
che, de ml-Julllet à mi-
septembre,

doux pièces,
cuisine

à Neuchâtel ou aux en-
virons. Adresser offres
écrites à V. Y. 962 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A VENDRE dans commune du bord du
lac de Bienne

maison d'habitation
de construction ancienne avec appartement
de 5 pièces, atelier, garage et grand jardin.
Capital nécessaire Fr. 15,000— à 20,000.—.
Faire offres sous chiffres AS 17341 J aux
Annonces Suisses S.A., « ASSA >, Bienne, rue
de Morat.

A VENDRE A PESEUX

maison neuve
de 3 appartements de 3 chambres spacieuses,
cuisine, bains, confort , avec chauffage géné-
ral et eau chaude, ainsi qu'un garage. —
S'adresser par écrit à Entreprise Jean Baru-
selli, rue du Lac 13, Peseux.

A vendre an bord dn lac
route cantonale Tverdon-Neuchfttel, gros trafic,
à 300 m. du lac, vue,

pour création d'un grand dortoir avec bar à café
ANCIENNE MAISON DE 7 CHAMBRES, CUISINE
dépendances. Solidement construite, Jardin au
total 776 m'. A rénover. Assurance Incendie en cas
de sinistre Fr. 45340.—. Cédée à prix très bas,
Fr. 13.000.— seulement. Conviendrait également
pour particulier. 

Agence Immobilière Claude BUTTT
Estavayer-le-Lao Tél. (037) 6 32 19

A LOUER petite cham-
bre meublée, près de la
gare, à demoiselle sé-
rieuse. Tél. 5 79 49.

A louer 2 chambres
meublées pour quelques
mois, chez Mme Hugue-
nln, rue Coulon 2 ; pas
avant 10 h. et Jusqu'à
15 h.

On cherche à Neuchâ-
tel ou aux environs Im-
médiats logement de 4
pièces, rez - de - chaussée
ou 1er étage, à proximité
immédiate de moyens
de communication. —
Adresser offres à Réglée
S.A. . fbg de l'Hôpital 3,
Neuchâtel .

Etudiant cherche

chambre
et pension

pour 6 semaines. Ecrire
sous chiffres M. V. 981
au bureau de la Feuille
d'avia.

A louer à Hauterive,
belle chambre Indépen-
dante avec cabinet de
toUette. dans villa de
construction récente. —
Ecrire sous chiffres E. F.
973 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer pour le 17
mars, Jolie- chambre hau-
te & personne sérieuse.
Demander l'adresse du
No 954 au bureau de la
Feuille d'avis.

Neuchâtelois, habitant
l'étranger, désirant faire
un séjour à Neuchâtel,
du

15 juillet
au 15 septembre
c h e r c h e  appartement
meublé de deux pièces,
cuisine et salle de bains
avec tout confort. Adres-
ser offres sous chiffre*
P 2161 N â Publicités,
Neuchâtel.

Bonne

récompense
à qui me procurera un
logement de 3 chambre*
en vUle ou près de le
ville. De préférence ccVW
est. Loyer maximum 20C
francs. Adresser offre*
écrites sous chiffres S.V
959 au bureau de le
Feuille d'avis.

A louer chambre à
Jeune homme. — Télé-
phone 5 23 20.

A louer (quartier Evo-
ie) jolie chambre â un
Ht. Eau courante. Télé-
phone 5 57 66.

LOGEMENT
Je cherche logemeni

de 3 pièces, à Colombier
demi-confort, pour le 3C
mal 1958. Ecrire à Amolc
Duvolsln, Lee Graviers
Auvernier.

Dessinateur en génie civil
est demandé par Bureau technique. Terrain
et bureau (semaine de 5 jours).

Offres avec prétentions à M. ULMANN,
Bureau technique, rue de Neuchâtel 33 k,
Peseux. . .

La Société coopérative de consomma-
tion de Neuchâtel engagerait :

pour ses magasins d'alimentation,

vendeuses '
connaissant bien la branche, actives,
honnêtes, ayant de l'entregent ;

pour son service de laiterie,

homme
sérieux, propre et travailleur, de pré-
férence marié, âgé de 25 à 30 ans.

Faire offre détaillée avec certificats,
prétentions de salaire ou se présenter
à la direction, Sablons 39, Neuchâtel.

Nous cherchons un

chauffeur de taxi
de toute moralité, sobre et sérieux.
Entrée à convenir.
Offres avec copies de certificats ou
références sous chiffres C. D. 970 au
bureau de la Feuille d'avis.

Aide-magasinier-chauffeur
serait engagé par maison de Neuchâtel, pour
la manutention et la livraison de produits
du pétrole. Age limite 30 ans. Faire offres
avec prétentions de salaire sous chiffres
P. 2128 N. à Publicitas, Neuchâtel.

La direction du Camping du Lande-
ron cherche, pour la saison 1958,

COUPLE POUR GARDI ENNAGE
(conviendrait particulièrement pour
couple de retraités). Conditions :
parler français - allemand. Pour con-
sulter le cahier des charges, s'adres-
ser par écrit à la Société de déve-
loppement du Landeron jusqu'au
15 mars 1958.

REPRÉSENTANT
qualifié, avec véhicule personnel , bien intro-
duit auprès des éleveurs et laitiers, est de-
mandé par importante marque d'aliments, en
principal ou accessoire , pour le canton de
Neuchâtel , en exclusivité.

Offre écrite sous chiffres P 5516 E, à
Publicitas, Yverdon.

Nous engageons des

serruriers-tôliers
Places stables, bien rétribuées.
USINE DECKER S.A., NEUCHATEL.

Nous cherchons pour notre bureau
technique un

technicien
sur machine

exp érimenté
L'activité de ce poste comporte la
construction, les dessins de détail et
les essais.
Adresser les offres détaillées avec
prétentions de salaire et photo à
BEKA , Saint-Aubin S.A., Saint-Au-
bin (NE).

Nous cherchons

OUVRIÈRES
D ÉBAUCHES
pour perçages, contre-fraisages et
travaux sur perceuses à main.
Faire offres ou se présenter à la
Fabrique d'Ebauches de Chézard

Nous cherchons pour Kùsnacht (Zurich)

JEUNE FILLE
pour apprendre le ménage et garder des en-
fants, à côté de cuisinière. Chambre per-
sonnelle.

Mme Iseli, Weinhaldenstrasse 1, Kùsnacht
(Zurich).

Nous cherchons, pour le 1er avril
ou pour date à convenir, une

STÉNODA CTYLO
pour la correspondance française
et les factures.

Faire offres avec références, cur-
riculum vitae, photo et prétentions
de la salaire à S. A. H. BAILLOD,
Bassin 4, Neuchâtel.

On ohereh» *¦ 16 ¦>«
30 mars

JEUNE HOMME
pour porter '.e pain, le
matin, ainsi qu'une

JEUNE FILLE
pour aider au magasin
du 15 mars au 6 avril.

I Boulangerie ROULET,
Epancheurs 10, Neuchâ-
tel.

On cherche

ouvrier agricole
sachant traire si possi-
ble, chez Maurice Slmo-
net, Marin. Tél. 7 51 74.

Horloger complet
est demandé pour tout
de suite ou date à con-
venir. Offres sous chif-
fres P 2216 N à PubUcl-
tas, Neuchâtel.

JEUNE FILLE
ayant notions de la cui-
sine est demandée, tout
de suite. Congé le di-
manche. Salaire selon
entente. — Offres ou se
présenter a la Confiserie
Vautravers, Neuchâtel.
Tél. 5 17 70.

Jeune pâtissier
est cherché pour date B.
convenir. Congé le di-
manche. — Offres à la
Confiserie Vautravers,
Neuchâtel. Tél. 617 70.

On cherche une bonne

sommelière
connaissant les deux ser-
vices. Bons gains et bon
traitement assurés. Faire
offres par téléphone au
No (038) 9 10 35.

Petite boulangerie de
Neuchâtel cherche, pour
la vente,

JEUNE FILLE
qui puisse également
s'occuper de petits tra-
vaux d'Intérieur. Entrée
le 15 mars ou pour date
à convenir. Adresser of-
fres écrites à D. E. 971
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

sommelières
pour ire et 2me classée,
connaissant les deux ser-
vices. Offres au buffet
de la gare OF.F., Neu-
châtel. Tél. (036) 5 48 53.

On cherche

JEUNE HOMME
connaissant tous les tra-
vaux agricoles et les ma-
chines, pour soigner
deux chevaux. — Louis
Dubois. Bevalx. Télé-
phone (038) 6 62 32.

Fille de maison
est demandée pour tout
de suite. Bons gages.
S'adresser à M. Garessus,
Saint-Nicolas 26, Neu-
châtel.

On cherche

dame de vestiaire
S'adresser à la Rotonde,
Neuchâtel.

GRANDS MAGASINS

AU GRAND PASSAGE S.A.
i GENÈVE
|| cherchent

poseurs de lino
Travail assuré pour longue période.
Faire offres avec curriculum vitae, copies de certi-
ficats et photographie récente, au Bureau du
personnel.

Ecriteaux
Baux à loyer

» THTI
AU BOBUV
DC JOOBHAL

D0MBRESS0N
A vendre ou à louer

MAISON
familiale de 6 chambres,
et toutes dépendances.
Jardin et verger de 800
à 900 métrés carrés.
Construction 1926. —
S'adresser à Mme Frédé-
ric Burger, & Dombres-
son.

Nous cherchons i

Dessinateur en bâtiment
p l a n s  d'installations, implantation
d'ateliers, projets de bâtiments indus-
triels, etc.

Dessinateur-électricien
plans d'installations électriques d'usine,
de machines, etc.

Mécanicien
(Suisse), expérimenté, pour atelier des
essais.
Faire offre complète avec curriculum
vitae et indiquer prétentions "de sa-
laire à

Edouard Dubied & Cie S.A.
Couvet (NE)

Nous cherchons pour ménage de
commerçants (2 personnes), une

PERSONNE
en excellente santé, ayant de l'ini-
tiative et pouvant travailler seule.
Congés réguliers, 2 semaines de va-
cances payées, place stable, vie de
famille. Salaire de 200 à 300 fr. par
mois selon capacité. Adresser offres
écrites à L Y. 644 au bureau de

la Feuille d'avis.

OFFICE DES POURSUITES DE NEUCHÂTEL

Enchères publiques
d'immeuble

Le lundi 14 avril 1958, à 15 heures, k
l'hôtel du Verger, à Thielle, l'immeuble ci-
après désigné appartenant au citoyen Jean-
Pierre FRIEDEN, Pierre-à-Mazel 5, à Neu-
châtel , sera vendu par voie d'enchères
publiques, sur réquisition du créancier hypo-
thécaire en premier rang. Cet immeuble est
désigné comme suit au cadastre de Thielle-
Wavre, article 582, plan folio 12 No 34 et
b35, THIELLE DERRIERE LE CHATEAU,
bâtiment, jardin de 950 m2.

Pour une désignation plus complète, comme
aussi pour les servitudes concernant cet
immeuble, l'extrait du registre foncier pourra
être consulté en même temps que les condi-
tions de vente.

Estimation cadastrale Fr. 45,000.—
Estimation officielle Fr. 45,000.—
Assurance incendie Fr. 50,650.—

Les conditions de la vente, qui aura lieu
conformément à la loi fédérale sur la pour-
suite pour dettes et la faillite, seront dé-
posées à l'office soussigné, à la disposition
des intéressés, dès le 25 mars 1958.

Par la présente, les créanciers gagistes
et les titulaires de charges foncières sont
sommés de produire à l'office soussigné
jusqu'au 18 mars 1958, inclusivement, leurs
droits sur l'immeuble, notamment leurs
réclamations d'intérêts et de frais et de
faire savoir en même temps si la créance
en capital est déjà échue ou dénoncée au
remboursement, le cas échéant pour quel
montant et pour quelle date. Les droits
non annoncés dans ce délai seront exclus
de la répartition , pour autant qu'ils ne soient
pas constatés dans les registres publics.

Devront être annoncées dans le même
délai, toutes les servitudes qui ont pris
naissance avant 1912, sous l'empire du droit
cantonal ancien et qui n'ont pas encore
été inscrites dans les registres publics. Les
servitudes non annoncées ne seront pas
opposables à l'acquéreur de bonne foi del'immeuble, à moins que, d'après le code
civil suisse, elles ne produisent des effets
de nature réelle , même en l'absence d'ins-
cription au registre i foncier.

Neuchâtel, le 26 février 1958.
OFFICE DES POURSUITES

NEUCHATEL

Jeune Italien cherche
place

d'aide-barman
Adresser offres écrites à
U. X. 981 au bureau de
la FeuUle d'avis.

Laveur-graisseur
Italien cherche em-

ploi. Porteur du permis
bleu. Libre Immédiate-
ment. Demander l'adres-
se du No 966 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune fille de 17 ans,
ayant fait une année
d'école de commerce par-
lant et écrivant le fran-
çais et l'allemand, con-
naissant la machine et la
sténographie, cherch»
place comme

aide de bureau
Offres sous chiffres J. K,
978 au bureau de la
Feuille d'avis.

VENDEUSE
cherche emploi dans m»,
gasln de Neuchâtel, d»préférence dans l'Alimen-
tation. Libre immédiate-
ment. Tél. 5 29 70, pen-
dant la Journée.

BROCHEUSE
~

cherche place â Neuohâ-
tel ou environs. Date
d'entrée à convenir. 
Adresser offres écrites a
X. A. 964 au bureau d«
la Feuille d'avis.

Employé qualifié
cherche emploi tempo-
raire (bureau - contrôle,
statistiques - exprdl-
tlons). Offres a INTER-~ rlR.EAU. Oase 1060,
Neuchâtel.
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W RETOUR DEJARIS
IWÊ Journellement nous recevons des arrivages
uSÈ de ravissants chapeaux chics, élevants et
lm de bon goût

liHBl

Jeannette Schenewey
Couturière diplômée

se tient à votre disposition pour tous
travaux de confection pour dames.

Pain-Blanc 19 Serrières
1er étage — Tél. 5 99 37

s. . J

DEUX SÉDUISANTES PAR URES

¦ J \̂ 
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CHEMISE POUR DAMES CHEMISE CALIDA
en tricot pur coton, rose ou garantie en tricot , fin pur coton
blanc, buste croisé peigné en rose ou blanc

Garni dentelle *J 95 Du 40 au 46 C 50
Du 42 au 48 *J 48 5.90 *J

Cache-sexe ou culotte
CACHE-SEXE ASSORTI à j ambes moyennes, pur colon

j |É tricot pur coton, rose ou blanc peigné, en rose ou blanc

"O 50 Du 40 au 46 O 95
Du 42 au 48 *J 48 4.50 <J

A NOTRE RAYON DE LINGERIE AU 1er ÉTAGE

A vendre un \
lit d'enfant

avec literie complète. —
Schlàfll, Vy d'Etra 109,
la Coudre.

A vendre une garni-
ture de

6 PNEUS
neufs pour camion (950
X 24) 40 X 8, marque
« Tyten ,» avec chambre
à air, a 300 fr. net la
pièce. Tél. (038) 6 8124.

A vendre pour cause
de départ

cuisinière électrique
trois plaques, prix avan-
tageux. Paiement comp-
tant. Tél. 5 17 81, pen-
dant les heures de bu-
reau.

1 M COMBINAISON
UN PRIX POPULAIR E

¦ iw Wi f
en perlon, corsage croisé orné de riche bro- ^^derie , bas avec volant plissé et entre-deux.  M lQ||
Blanc , rose, ciel et noir. ^f OU

Très avantageux t %J

B I E N  S E R V I

( Les HALLES iffnorent\
V la volaille congelée J

Saucisse à rôtir
garantie pur porc

à la

BOUCHERIE GUTMANN
Premier-Mars

A vendre, faute d'em-
ploi,
radiateur à pétrole
comme neuf ; valeur
100 fr., cédé à bas prix.
Ecrire à G. BURGAT,
Goutte-d'Or 6, Oortall-
lod, ou passer le soir
après 18 heures.

A vendre ou à échan-
ger

un accordéon
« Hohner » diaton ique, 4
voix, 11 registres, 625 fr .,
chez Gaston Blanchard,
Dombresson.

Pour bébé :
0HOIX COMPLET

de DGrC68UX à roues mobiles

Lits d'enfant 70/i4o om
Poussettes de chambre

garnies ou non garnies dans tous les prix

Voitures de sortie
Nouveaux modèles

A LA MAISON J  ̂SPÉCIALISÉE

Fbg (lu Lac 1 - NEUCHATEL - Tél. 5 26 46\ J

Sensationnel, Fr. 267.- !

Studio complet élégant el confortable ,
comprenant 1 canapé et 2 fauteuils , bois
blanc, y compris tissu moderne très ré-
sistant , coloris et dessins à choix ,

l'ensemble, seulement Fr. 267.—
Choix Immense d'autres modèles dans

tous les genres et prix
Ne retardez pas votre visite I

r •*) l/ Y -̂^̂ TI rf Al *7. *%mf f J w f ¥*j  ¦• l^L ̂ r AWm

"-̂ k̂r ^ S ^ ^X\̂ *m A w^Fl̂ ^f ^

^̂ M E U C H A I E I ^̂ ^
Faubourg de l'Hôpital 11 - Tél. 5 75 05

C O U T U R E
dans tous les tissus

Grand choix de

j ersey - tricot
au mètre dans les qua-
lités suisses et françaises

Jersey - tricot
Mme E. Mennet

Rue du Seyon 6 o¦'¦ Neuchâtel
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SAC A LINGE
en plastique de bonne qualité

Fermeture-éclair en bas, sur toute la largeur
Dessins variés
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20 divans
90 X 190 cm., neufs, mé-
talliques, avec protège-
matelas et matelas à
ressorts (garanti 10 ans)
à enlever pour 135 fr.
le divan complet. —
W. Kurth, avenue de
Morges 9, Lausanne, tél .
(021) 24 66 66 ou 24 65 86.

Football de table
meuble sur pieds, à ven-
dre à prix avantageux.
Demander l'adresse du
No 972 au bureau de la
Feuille d'avis.

Cuisinière à gaz
« Soleure » , en très bon
état d'entretien, 4 feux,
prix avantageux, à ven-
dre. Hofer, Rlbaudès 88,
rez-de-chaussée.

jp ouc Ces enf ants,
la semelle de caoutchouc s'impose, surtout par sa solidité.

Grâce à notre grand choix et à notre gamme complète de pointures
et de largeurs, vous trouverez toujours des chaussures qui chaus-
seront parfaitement les pieds délicats des enfants.

Royal
TtUPtE^UF N̂EUC HAT EL

A vendre

ANTIQUITÉS
2 armoires anciennes
dont une marquetée ; 1
bureau-commode Louis
XV, ancien ; 1 commode
Louis XVI, ancienne ; 1
bibliothèque Louis XVT,
copie. — Vermot, Fon-
taine-André 13, Neuchâ-
tel.



Les Finlandais cumulent
aux championnats de Lahti

On a fêté hier à Lahti un nouveau
succès f inlandais .  Voici le classement
de la course de fond des 15 km. dis-
putée dans Je cadre des champion-
nats  du monde (disci plines nordi-
ques) :

1. Veikko Hakulinen , Finlande , 48'
58"3 ; 2. Pavel Kolchine , URSS , 49'
11"8 ; 3. Aanatoli j  Scheljukhine ,- URSS ,
49'29"4 ; 4. Sixten Jernberg , Suède ,
49'39"6- ; 5. Haakon Bruusueen , Norvè-
ge , 49'50"3 ; 6. Feodor Terentjev ,
URSS , 49'53"7 ; 7. Arvo Viitanen , Fin-
lande, 49'53"8 ; 8. Per-Erik Larsson,
Suède , 49'58"5 ; 9. Nikolai Anikine ,
URSS , 50'05"1 ; 10. Kalevi Hâmâleinen ,
Finlande , 50'15"1 ; 11. Vladimir Kusin ,
URSS , 50 '28" ; 12. Arto Tiainen , Fin-
lande , 50 '34"7 ; 13. Veikko Rasanen ,
Finlande , 50'44"2 ; 14. Lennart Lars-
son, Suède , 50'45"6 ; 13. Niilo Vaisa-
nen, Finlande , 50'50"5. Puis : 29.
Fritz Rocher, Suisse , 52 '28" ; 33. Al-
phonse Baume , Suisse , 52'54"7 ; 38.
Marcel Huguenin , Suisse , 53'35"9 ; 49.
Lorenz Passa , Suisse , 53'47"8 ; 52. Mi-
chel Reg, Suisse , 54'2/"7 ; 62. Werner
Zwing li, Suisse , 55'33"7.

X X X
Avec Veikko Hakulinen , c'est l'un des

meilleurs skieurs de fond de tous les
temps et vraisemblablement le meilleur
depuis 1952 qui a triomphé dans la
course de fond des 15 km.

Agé de 33 ans, Hakulinen exerce la
profession de forestier. C'est en 1952, à
Oslo, qu 'il remporta son premier grand
succès international , en s'attribuant le
titre de champion olympique des 50 km.
Il s'adjugea ensuite le championnat
mondial des 15 km. à Falun , en 1954,
où il se classa également deuxième des
30 et 50 km. et fit partie de l'équipe
finlandaise victorieuse dans le relais
4 X 10 km. En 1956, aux Jeux olympi-
ques de Cortina d'Ampezzo, il remporta
le titre des 30 km., se classa deuxième
des 50 km . et du relais 4 X 10 km. avec
ses coéquipiers finlandais , prenant en
outre la quatrième place de la course
des 15 km. A Lahti , dimanche dernier,
il n 'avait pu terminer que sixième des
30 km. (épreuve gagnée par son com-
patriote Kalevi Hamâlainen) , mais il a
pris mardi une éclatante revanche.

Les classements de la « N.B.A. »

Gène Armstrong
élu « boxeur du mois »

En raison du peu d'activité des lea-
ders de la plupart des catégories , la
« National Boxing Association • n 'a pas
apport é beaucoup die changements à ses
classements mensuels. Elle a élu , comme
« boxeur du mois », le poids moyens
américain Gène Armstrong,  à la suite
de sa victoire sur son compatriote
Charley Joseph.

Voici les classements :
Poids lourds. — Champion du monde :

Floyd Patterson (Etats-Unis). 1. Eddie
Machen (Etats-Unis) ; 2. Zora Folley
(Etats-Unis); 3. Roy Harris (Etats-Unis);
4. Willie Pastrano (Etats-Unis) ; 5. In-
gemar Johansson (Suède).

Poids mi-lourds. — Champion du mon-
de : Archie Moore (Etats-Unis). 1. Harold
Johnson (Etats-Unis ) ; 2. Yvon Durelle
(Canada) ; 3. Tony Anthony (Etats-
Unis) ; 4. Chuck Spieser (Etats-Unis) ;
5. Erich Schoppner (Allemagne).

Poids moyens. — Champion du monde:
Carmen Baslllo (Etats-Unis). 1. Ray Ro-
binson (Etats-Unis) ; 2. Gène Fullmer
(Etats-Unis) ; 3. Spider Webb (Etats-
Unis) ; 4. Joey Glardello (Etats-Unis) ;
S. Charl es Humpw iPmnpp l

Poids welters. — Champion du monde:
titre vacant. 1. Isaac Logart (Cuba) ; 2.
Vince Martinez (Etats-Unis ) ; 3. Virgll
Akins (Etats-Unis); 4. Gil Turner (Etats-
Unis) ; 5. Sugar Hart (Etats-Unis).

Poids légers. — Champion du monde :
Joe Brown (Etats-Unis). 1. Kenny Lane
(Etats-Unis) ; 2. Ralph Dupas (Etats-
Unis) ; 3. Dullio Loi (Italie) ; 4. Willie
Toweel (Afrique du Sud) ; 5. Johnny
Busso (Etats-Unis).

Poids plumes. — Champion du monde:
Hogan « Kld x> Bassey (Nigeria) . 1. Cherif
Hamla (France);- 2. Rlcardo Moreno (Me-
xique) ; 3. Davey Moore (Etats-Unis) ;
4. Ike Chestnut (Etats-Unis ) ; 5. Paul
Jorgensen (Etats-Unis).

Poids coqs. — Champion du monde :
Alphonse Haliml (France). 1. Raul Ma-
clas (Mexique) ; 2. Léo Esplnosa (Philip-
pines ) ; 3. Mario D'Agata (Italie) ; 4.
José Lopez (Mexique) ; 5. Bllly Peacock
(Etats-Unis).

Poids mouches. — Champion du mon-
de : Pascual Ferez (Argentine). 1. Ramon
Aria (Venezuela) ; 2. Pone Klngpetch
(Thaïlande) ; 3. Sadao Yaoita (Japon) ;
4. Masajt Iwamoto (Japon) ; 5. Yoting
Martin (Espagne).

Les Six Jours de Zurich
Van Steenbergen peut déjà

penser aux vacances
Après l'iaméricaine» de cent minutes

disputée aux Six Jours de Zurich, dans
la nui t  de lundi  à mardi, une prime
spéciale offrant quinze j ours de vacan-
ces gratuites a donné lieu à une nou-
velle confrontation enitre les concur-
rents les plus rapides du lot, et c'est
le Belge van Steenbergen qui a rem-
porté ce sprint.

Positions à la neutralisation de mardi
matin : ,

1. Arnold-Tefruzzl , Australie-Italie, 311
points, couvrant 2294 km. 700 ; 2. Roth-
Pfennlnger , Suisse, 228 p. ; 3. Bucher-A.
von BUren , Suisse, 171 p. ; 4. van Steen-
bergen - Severeyns, Belgique, 112 p.; 5.
Schulte - Bugdahl, Hollande - Allemagne,
100 p.

Positions après la série des sprints
die 15 heures :

•1. Arnold-Terruzzl, 324 p., 2351 km. 760;
2. Roth-Pfenninger, 233 p. ; 3. Bucher-
A. von Btlren, 186 p. ; 4. van Steenber-
gen - Severeyns, 138 p. ; 5. Schulte-Bug-
dahl , 103 p. ; à un tour : 6. Senfftleben-
Forlini, 229 p. ; 7. Nielsen-Lykke, 181 p.;
8. O. von BUren-Schweizer, 147 p. ; à
quatre tours : 9. Wirth-Tlefenthaler, 157
points ; 10. Brun-Graf , 124 p. ; 11. De-
corte-E. von BUren , 67 p. ; à cinq tours :
12. Schaer-de Baere , 157 p. ; à six tours :
13. de Rossi-Mtiller , 156 p. ; à huit tours:
14. Walliser-Gassner. 194 p. ; à neuf
tours : 15. Wenger-Meler , 79 p.

Formule mixte
au Tour de France

Le challenge par équi pes du Tour
de France 1958 a subi de profondes
modifications.  Ainsi que l'a indiqué
M. Jacques Goddet , directeur général
de la grande épreuve, « le Tour 1958,
sans doute, en sera influencé ». Pour
le challenge par équi pes , les organi-
sateurs du Tour ont , en effet , décidé
d'app li quer une sorte de compromis
entre la formule en vigueu r ces der-
nières années et celle qui avait , pen-
dant très longtemps , été appli quée.
Le classement général du challenge
sera déterminé par l'addition des
temps des trois coureurs les mieux
placés au classement général indivi-
duel. En revanche , pour le classement
quotidien , la formule de 1957 a été
conservée ; il sera calculé en addition-
nant  les temps des trois premiers
coureurs de chaque formation à l'éta-
pe, quelle que soit leur position au
classement général.  Les prix sp éciaux
accordés aux équi pes régionales à cha-
que étape sont supprimés , car , com-
me l'a fait  remarquer M. Goddet , ces
formations ne seront plus que trois
et disposeront d'effect i fs  leur permet-
tant de lut ter  avec les équi pes natio-
nales. Mais , par ai l leurs , est créée une
rente quot id ienne  à l'équi pe leader du
classement général. C'est au total
125.000 francs suisses que les équi pes
se disputeront  tout au long de l'épreu-
ve. En effet , à chaque étape , la for-
mation victorieuse recevra 2000 fr „
une rente quo t id ienne  rapportera â
l'équi pe leader 1000 fr. et au classe-
ment général f ina l  trois prix (30.000,
15.000 et 5000 francs) seront attribués.
En plus , la première équi pe régionale ,
si elle n'est pas classée parmi les
trois premières , recevra 5000 fr.

Le dynamique Judo-Club de Neuchâ-
tel a tenu ses assises annuelles. Plu-
sieurs résolutions importantes ont été
votées. Depuis l' inauguration du local
du chemin des Grands-Pins , l'effectif
des membres a augmenté. Il est même
réjouissant de savoir que notre ville
compte actuellement plus d'une centaine
de judokas actifs et parmi eux une
trentaine de juniors âgés de 10 à 15 ans.

Le Club de judo de Neuch âtel a éga-
lement rajeuni son comité. M. Georges
Huguenin , qui fut président durant trois
années , a été nommé président d'hon-
neur. M. Francis Perret a été élu prési-
dent à l'unanimi té . Le nouveau comité
comprendra JIM . Ernest Haller, tré-
sorier , René Jelmi , secrétaire, Michel
Mayer et Mlle Gladys Collet. D'autre
part , la commission technique , qui sera
présidée par David Fuhrmann (ceinture
noire), est formée de MM. G. Hugue-
nin , Michel Mayer (champion suisse
1958), René Jelmi et Mlle G. Collet.

Les différents rapports confirmèrent
que tout va pour le mieux chez les ju-
dokas neuchâtelois. Ceux-ci envisagent
de former plusieurs équipes de combat-
tants et surtout de resserrer les liens
qui existent déjà entre les différents
clubs de la région. La situation finan-
cière du club s'est également améliorée.
Les judokas neuchâtelois achèteront un
tapis de démonstration qui servira à
des entraînements en plein air.

Les assises annuelles
des judokas neuchâtelois Ouvrez l œil et le bon...

PETITE CHRONIQUE DE LA T. V.

L,A SECONDE ÉTAPE
DE CONSTRUCTION
DU RÉSEAU SUISSE DE TV

Dans le dernier bulletin technique des
Ç.T.T., M. W. Gerber publie une re-
marquable étude sur le réseau suisse de
télévision , sa fonction et sa structure.
Après un historique de la question
(normes, convention de Stockholm , pre-
mier service d'essai en Suisse, etc.),
l'auteur aborde le projet d'une seconde
étape de construction.

Le Bantiger , l'Uetliberg, la Dôle, le
Siintis (qui va entrer en service),
Sankt-Crischona , le Monte-Generi et le
Monte-Salvatore (en service au cours
de 1958) font partie du réseau princi-
pal conçu dès le début pour englober
d'abord les zones les plus populeuses.
Seul le pendant romand du Bantiger
appartenant également au réseau prin-
cipal avec la région Fribourg-Ncuchâtel ,
n 'est pas encore exécuté. On étudie la
question de son emplacement dans les
Préalpes fribourgeoises.

Dans une phase de construction sui-
vante (soit dès 1961) on pourrait s'oc-
cuper des régions plus petites et situées
en dehors du réseau principal. Il s'agi-
rait des émetteurs-relais de la bande III
aux puissances de 1 ordre de grandeur
du kilowatt qui sont raccordés par des
liaisons video fixes , c'est-à-dire des ré-
gions et des émetteurs suivants : Suisse
centrale (Rigi Kulm),  Oberland bernois
(Nicderhorn), Haute-Engadine (Davos),
Jura neuchâtelois (arête du Cornu , Jura
bernois (les Ordous) , vallée du Rhône
(Mont-Pèlerin), Vallée du Rhône (Ra-
voire), Mendr isiotto (Monte-Morello).

Ainsi les émetteurs principaux et les
émetteurs-relais énumérés desserviront
au total 86 % de la population suisse.
Dans une dernière étape, enf in , on
pourrait desservir les habitants des
vallées les plus isolées et combler,
d'une façon générale, les « trous de
réception > . Les moyens techniques uti-
lisés à cet effet seraient les émetteurs-
satellites, les « booster » .

Après avoir examiné attentivement
l'état de fai t , précise M. Gerber, on
peut prendre en considération les dis-
positions suivantes pour la deuxième
étape de construction : 1. Renforcement
et extension des points hauts de l'Uetli-
berg, du Bantiger , de la Dôle , de
Sankt-Crischona ; 2. établissement du
deuxième émetteur pour la Suisse ro-
mande ; 8. préparation de l'émetteur-
relais de l'arête de Cornu.
L'ACTIVITÉ DU CAR
DE REPORTAGE :
20 ÉMISSIONS MENSUELLES

Le car de reportage basé à Lausanne
fournit  actuellement un très gros effort .
Emissions en collaboration avec la ra-
dio , reportages , émissions sportives , etc.,
se suivent  à un rythme accéléré. Pres-
que 20 émissions mensuelles , ce qui est
considérable si l'on songe aux déplace-
ments, à la mise en place des installa-

tions , aux essais , aux répétitions qui
précèdent les émissions proprement di-
tes. Le personnel, sous La direction du
réalisateur J.-C. Diserens, a atteint un
haut degré d'entraînement, ce qui ne
l'empêche pas de réaliser parfois de
véritables performances avec un maté-
riel délicat entre tous et qui s'use ra-
pidement.

Et dire que lors des débuts de la TV
en Suisse romande, les sceptiques se
demandaient comment on allait utiliser
un car de reportage I
COMMISSION
DES PROGRAMMES
DE LA TÉLÉVISION

Le Conseil fédéral a nommé récem-
ment ses huit représentants et trois
suppléants au sein de la commission
des programmes de la télévision. Le
comité central de la S.S.R. vient do
choisir l'autre moitié des membres de
cette commission en les personnes sui-
vantes:

MM. Max Aallenspach, professeur , Zu-
rich ; Guido Calgari , professeur à
l'E.T.H., Zurich ; Paul-Henri Jaccard ,
directeur de l'Association des intérêts
de Lausanne, Lausanne ; Emil Kloetl ,
ancien conseiller aux Etats , Zurich ;
Hugo Mauerhofer, président du secré-
tariat de la Chambre suisse du. film ,
Berne ; Ernest Tobler, rédacteur à la
« Neue Zùrcher Zeitung », Zurich (tous
membres sortants).

Nouveaux membres : MM . Bernard
Béguin , rédacteur au « Journal de Ge-
nève •, Genève (succédant au professeur
Henri de Ziégler , démissionnaire), et
Rolf Eberhard , rédacteur à la « Natio-
nal-Zeitung », Berne.

Suppléants : MM. René Dasen, secré-
taire de l'Association cinématographique
de Suisse romande , Lausanne ; Castone
Luvini , juge à la cour d'appel , Lugano ,
et Joseph Brunner , professeur, Zoug.

La commission peut faire appel en
qualité d'experts à MM , Benjamin Droz ,
secrétaire à l'inspectorat des fabriques ,
Lausanne, et André Fasel , président des
Amis de Radio-Genève , Genève.

CINÉMAS
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Un roi à New-

York.
Palace : 15 h. et 20 h. 30, Maigret tend

un piège.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Ariane.
Rex : 15 h. et 20 h. 15, Les forbans.
Studio : 15 h. et 20 h. 15, Le chant de

Bernadette.
Cinéac : 14 h. 30 - 21 h. 30, Colomb-

Béchar.

PHARMACIE D'OFFICE :
J. Armand, rue de l'Hôpital

0 A l'Issue de longs pourparlers, l'Ita-
lien Fausto Coppi a accepté de défendre,
pour 1958, les couleurs d'une fabrique de
pâtes alimentaires. Toutefois , le leader de
1 équipe Blanchi et les dirigeants de la
fabrique n'ont pas encore pris de déci-
sion au sujet du nom du groupe extra-
sportif qu'ils viennent de former.

0 L'équipe nationale suisse de football
disputera un match d'entrainement, en
nocturne, le 12 mars, à Berne, contre
le Wiener A.C. Cette rencontre sera pré-
cédée d'une confrontation entre le team
des « espoirs a et l'équipe B.
m A Sait Lake City , l'Américain Gène
Fullmer. ancien champion du monde de
boxe des poids moyens, a vaincu aux
points son compatriote Mllo Savage, à
l'Issue d'un combat en dix rounds.
£ Au cours de la « nuit des records »,
à Brisbane , l'Australien John Devitt a
réalisé le meilleur temps mondial du
50 m. nage libre , qui lui appartenait
déjà dépuis Janvier 1957, le portant de
24"7 à 24"2.
0 Le Jeune Yves Gaberel vient d'être
récompensé par la commission cantonale
neuchâtelolse d'éducation physique. Ce
Jeune sportif a suivi durant cinq années
tous les entraînements de base ainsi que
tous les examens E. P. organisé par la
SJF\G. de Savagnler. M. Daniel Emery,
représentant de l'office cantonal, lui a
remis personnellement le magnifique ou-
vrage <t Macolln » à l'occasion d'une pe-
tite manifestation.

Une pièce flamande

Les lecteurs de cette rubrique
accepteront , j 'esp ère, que je parle
d' une émission d'il y a exactement
quinze jours , le « Pantag leize », de
Michel  de Ghelderode ; lorqu 'un
« spectacle » radiophonique laisse
de bonnes, vives ou amusantes
impressions au sans-filiste , il n'est
jamais trop tard pour en parler.

Cette p ièce est le récit d'une
révolution ; la dite révolution prend
f e u  p a r  la f a u t e  combien involon-
taire d' un brave jeun e bougre de
philosophe, innocent et à mille
lieues de fomenter des troubles
quelconques , une révolution san-
g lante encore bien moins. Cepen-
dant , heureux de vivre , en son
jour d'anniversaire, il trouve la vie
agréable , il s 'écrie devant son valet
qui vient dans sa chambre :
« Quelle belle journée ! » Et le valet
de s'exclamer de façon  étrange,
de réagir de telle manière que,
déjà , l'attention de l'auditeur
s'éveille. Puis le philosophe , dans
son euphorie , s'en va dans la rue ;
Ut continue d'être content de la
)vie , il dit à diverses gens qu 'il
rencontre : « Quelle .belle jour-
née... I » Il s'exprime ainsi , sans
méf iance , et dans la p lus absolue
candeur, auprès de la f emme  qu 'il
aime : « Quelle belle journée ! » Et
les réactions violentes , étranges ,
inexplicables, de p leuvoir sur l'in-
nocent et sur l'auditeur en même
temps. Ces trois mots doivent , en
e f f e t , donner à la populati on le
signe de l'émeute , des sévices , des
arrestations, de tous les troubles
qui surg issent d' un instant à l'autre
dans une ville qui est , ou va être ,
en révolution. L' on voit alors ce
qui s'ensuit : le révolutionnaire
No 1 est celui qui s'en va criant
à tout venant les trois mots incen-
diaires. Pantag leize ne s'en doute
point , dans une méconnaissance
tragi-comi que de toutes choses ; et
en mourant comme principal f a u -
teur de troubles , il ne sait ce qui
lui arrive, il dé fun te , et murmure
encore : « C'était... une... belle...
journée... » Nous devons à Marcel
Merminod l' adaptation de cette re-
marquable aventure, nous lui en
sommes reconnaissants ; il a baigné
d 'ironie à la fo i s  légère et cruelle ,
souriante et cing lante tour à tour,
les diverses scènes de rues et
d 'intérieur dans lesquelles le doux
Pantagleize va , le nez au vent, les
yeux dans l'azur, royalement in-
conscient du début à la f in .  Sans
doute cette adaplation donnerait-

elle de p lus profonde , voire bru-
tales impressions à la TV ; le visuel
a des forces  que l'auditif  seul ne
possède point. Cependant , je  pense
que la seule audition donne au
texte étonnant sa pro fonde  signi-
fication , aux imbécillités des mutins
leur saveur pleine , aux aventures
du p hilosophe, enf in , une résonance
magnifique.

La femme suisse
Les f emmes  n'ont pas un grand

nombre d'émissions, chez nous ;
tous les 15 j ours, l'on s'occupe
d'elles, cependant . Le 22 févr ier ,
sur Radio-Genève , il f u t  question
de la SAFFA , comme de juste ,
et des manifestations préalables
dont les f emmes  de Suisse f ran -
çaise s'occupent , avant d'aller s'ins-
taller dans le pavillon de la
« Romandie » assez brillamment ,
croyons-nous. Mais que tout est
donc sérieux, dans ces dires pré-
liminaires ! Que tout est morne ,
de ce qui f u t  dit de la mode ,
de l' artisanat féminin , de- la socio-
logie, de la vie ménagère 1 La
• Griïndlichkeit » n'est pas le fa i t
des seules f emmes  alémaniques :
on peut être terriblement « seriôs »
sur les bords du Rhône. Le tra-
vail, encore le travail , toujours le
travail ; pas une petite cigale gaie ,
primesauiière, parmi les f emmes
a f f a i r é e s , ni une chanson, ni un
sourire. Disons — à peu près —
comme La Fontaine : la fourmi
n'est pas rieuse, c'est là son
moindre défaut .

Un Jay paré
Non de p lumes, mais de pa lmes.

En e f f e t , nous avons appris , f i n
f év r i e r , que l'animateur de l'émis-
sion « Echec et mat » vient de
recevoir les palmes académi ques ,
et nous l' en fé l ic i tons  cordialement.

Nous sommes des enfants
heureux

... mais nous le chantons trop rare-
ment. Le 1er mars 1958 , il en
alla encore ainsi. A près la bonne
allocution de M.  Sandoz , président
du Conseil d'Etat , à 12 h. 30, nous
attendions le beau chant du Cin-
quantenaire, mais nous n'eûmes que
des pas redoublés , sans aucun
caractère neuchâtelois. Ils fu ren t
for t  allègrement exécutés par notre
f a n f a r e  municipale , du reste, mais,
après les conseils avisés, donnés
avec tact par M. Sandoz, l'hymne
de North aurait été for t  bien à
sa p lace.

LE PÈRE SQB.KTT,.

Mercredi
SOTTENS et télédiffusion

7 h., Alla marcia. 7.15, lnform. 7.20,
sourire aux lèvres. 8 h., l'université • ra-
diophomique internationale. 9 h ., musi-
que de Mozart. 9.15, émission radio-
scolaire. 9.45, deux rapsodies brillantes,
10.10, reprise de l'émission radioscolalre.
10.40 , Duo, de Schubert. 11 h., émission
d'ensemble : « Casanova » , opéra-comique,
Wal-Berg (2) . 11.25, Quintette, de J. Cas-
terede. 11.35, refrains et chansons mo-
dernes. 12 h., au carillon de mddl , avec-
à 12,25 : le rail , la route , les ailes. 12.45,
lnform, 12.55, le catalogue des no.u-
veautés. 13.20, musique lyrique. 13.45,
violon et piano.

16 h., « Les filles volantes », pièce
de G, Hoffmann. 17 h., chants malga-
ches. 17.30 , l'heure des enfants. 18.15,
nouvelles du monde chrétien. 18.25, ml-
cro-partout. 19.15, lnform. 19.25 environ,
instants du monde. 19.45, le kiosque à
musique. 20 h., questionnez , on vous
répondra . 20.20 , airs populaires. 20.30 ,
concert symphonique par l'orchestre de
la Suisse romande , direction E. Appla.
Soliste : André Perret . 22.35, le maga-
zine de la télévision . 22.50, actualités
du Jazz . 23 h., reportage sportif. 23.12,
marche.

BEROMUNSTER et télédiffusion
6.15, lnform. 6.20 , variétés muslcn ej .

6.45 , gymnastique. 7 h., lnform. 7.05,
concert populai re. 7.20 , quelques pro-
pos. 11 h., émission d'ensemble (voir
Sottens). 12 h., musique légère. 12.20.
wir gratulteren. 12.30, lnform. - 12.40, or-
chestre récréatif bàlois. 13.25, Imprévu,
13.35, piano. 14 h., pour vous madame.
14.30, reprise d'une émission radiosco-
lalre.

16 h., nous lisons un roman. 16.30, îe
quatuor Brenner. 17 h ., des enfants, ap-
prennent à chanter. 17.30, pour les en-
fants. 18.05, chansons anciennes. 18.30,
chron ique d'actualité . 18.45, orchestres
récréatifs. 19.20, reportage sportif . ' 19.30,
lnform., écho du temps. 20 h. , saluta-
tions du Seeland. 20.30 , entretien par-
dessus les frontières. 21.15, Orchesteve-
reln de Thoune. 22 h., causerie sur
Thoune. 22.15, lnform. 22.20 , œuvres de
J.-S. Bach . 23 h., Bekenntnts zu Bach
seit 200 Jahren . 23.15, reportage sportif.

TÉLÉVISION ROMA NDE
20.15, téléjournal. 20.30 , Disneyland.

21.15, conférence de presse. 21.45, lnform,
EMETTEUR DE ZURICH -

17.30, pour les enfants. 20.15, téléjour-
nal . 20.30 , documentaire sur la nécessité
de l'a!de suisse à l'étranger. 21 h., fron-
tière , une histoire authentique du temps
des pionniers de l'Ouest américain. 21.25,
visite à une exposition graphique . 21.50,
dernière heure .
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Les championnats du monde de ski nordiques organisés actuellement à Lahti
sont caractérisés par une nette supériorité des Finlandais. Nous voyons ci-dessus
à droite le nouveau champion du monde des 30 km., le Finlandais Kalevi
Hamâlainen , dont le visage est encore nettement marqué par l'effort. Suppo-

serait-on que cet athlète n'a que vingt-cinq ans 1

Kalevi Hamâlainen après sa victoire

La journée cantonale
féminine et des pupillettes

L' association cantonale de gymnasti-
que féminin e a charg é la SJF.G. laCoudre d' organiser sa prochaine jour-
née cantonale neuchâtelolse de gym-nasti que féminin e et de pupi l le t tes .
Elle sera placée cette année sous le
signe du 50me anniversaire de l'as-
sociation suisse de gymnasti que fémi-
nine.

A cet e f fe t , un comité d' organisa-
tion a été constitué sous la direction
de M. Dominique Bugg ia qui en assu-
mera la présidence.

Cette manifestation , qui groupera
quel que 300 dames et 900 pup illettes ,se déroulera le 6 jui l le t  sur les ter-
rains du Mail , emplacements magnif i-
quement ombragés et possédant des
gradins naturels:

Les diverses commissions sont main-
tenant au travail a f in  de recevoir di-
gnement nos femmes-gymnast es et nos
pupillettes et pour assurer à la f ê t e
un succès des plus complets.

% Le match de hockey sur glace oppo-
sant le dernier classé de ligue nationale
B, Slerre, au champion suisse de premiè-re ligue, Sion, pour la promotion ou la
relégation, sum lieu vendredi soir, aVlège.
#> Match international de tennis Polo-
gne-France, à Varsovie, résultat final: 2-4.Derniers résultats : Paul Rémy (F) bat
Vladimir Skoneckl (P) 5-7, 6-0, 6-4,
6-3 ; Robert Halllet (F) bat Andrej Llcls
(P) 6-4. 6-2, 6-4 ; Rémy (F) bat Llcis
(P) 6-3. 6-3, 6-4 ; J. Jedzrejowska (P)
bat F. de la Courtle (F) 6-3, 6-3, 6-4.
A Retenus à Varsovie par le mauvais
temps, les tennismen français qui avalent
rencontré les Polonais n'ont pu partici-
per à. la première Journée du tournoi
International de Moscou, au cours de
laquelle , en simple dames, la Française
Suzanne Le Besnerals a battu la Jeune
Soviétique Rlaznova par 6-0, 6-4.
4 Pancho Gonzales. qui vient d'obtenir
deux victoires sur Lewis Hoad (6-3, 11-9è, Palm Springs, en Californie, et 6-4,
6-4 à Phcenlx, en Arizona) a remonté à
11-18 nu résultat général des rencontres
oui doivent opposer, à cent reprises, les
deux tennismen professionnels améri-
cain et australien. De son côté, Pancho
Segura (Enuateun mène par 8-6 contre
Tony Ttabert (Etats-Unis).
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La Belle
et le

Clochard

Problème \< > 654

HOfUZOXTALFMENT
1. On y voit  par fo is  des loups. — Le

jaune  a donné son nom à l'électri-
cité.

2. Rendu plus pesant.  — Abréviation.
3. Sort de terre. — Il vous fu i t  par-

fois dans les traverses.
4. On le coiffe d'un bonnet ridicule,

— Refus d'a t t en t ion .
5. Adverbe. — Qui connaît  à fond son

sujet.
fi. Conduite.  — Démonstratif .
7. Faire son effet .  — Plainte.
8. Pronom. — Transp irer.
9. La promenade des écrevisses. -^Elle t ro t te  parfois derrière la tète,

10. Pour faire mordre à l'hameçon. —•
Chef-lieu français.

VERTICALEMENT
1. Part en l'air.
2. Dans la main d'un gnaf. — Davan-

tage.
3. Roulé. —¦ Possessif.
4. Romancier populaire. — Sert a cou-

per et à faire des plis. — Interjec-
tion.

5. Elle dirige une intrigue.
6. Acquiescer entièrement .
7. Note. — On y va pour affaire. —

Tragique appel.
8. Un peu de bien au soleil. — Gros-

Jean voulait  en remontrer au sien.
9. Il convertit Clovis. — Chaperon d'un

mur.
10. Chargés de missions.

Solution du problème \<> 653
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Les championnats d'Europe
Les championnats d'Europe de tennis

de table se sont pou rsuivis hier à Ruda-
pest. Voici les résultats enregistrés :

Championnat d'Europe masculin par
équipes (coupe de Budapest), groupe A :
Suède bat Yougoslavie 5-4 (la Suède est
la seule équipe imbattue dans le grou-
pe A).  — Groupe B : France bat Alle-
magne de l'Est 5-4; URSS bat Grèce 5-0;
Hongrie bat Angleterre 5-1 ; Roumanie
bat Suisse 5-0.

Championnat d'Europe féminin par
équipes ( coupe de Bucarest), groupe A :
Roumanie bat URSS 3-0 ; Suède bat
Yougoslavie 3-1 ; Tchécoslovaquie bat
Pays de Galles 3-1. — Groupe B : Angle-
terre bat Hongrie 3-0.

Résultats de la troisième Journée :
championnat d'Europe masculin par équi-
pes, groupe A : Autriche bat Allemagne
de l'Ouest 5-3 ; Tchécoslovaquie bat
Suède 5-4 ; Pologne bat Bulgarie 5-2 ;
Yougoslavie bat Bulgarie 5-1. — Groupe
B : France bat URSS 5-3 ; Hongrie bat
Allemagne de l'Est 5-0 ; Suisse bat Grèce
5-0.

Championnat d'Europe féminin par
équipes, groupe A : Roumanie bat Bulga-
rie 3-1. — Groupe B : Hongrie bat Bel-
gique 3-0.

Les « pongistes » neuchâtelois conti-
nuent de déployer une grande activité.
Voici quelles sont leurs récentes perfor-
mances dans les divers championnats
auxquels ils par t ic ipent .

Première ligue : Après avoir été bat-
tue à Tavannes par 7-2, la première
formation neuchâtelolse (Dreyer - Lu-
ginbùhl - Chassot) a t r iomphé rie Sa-
pin I (la Chaux-de-Fonds) en ba t t an t
Dnui l lo t  - Prétôt - Chopard fi-3. Résul-
tats : Dreyer bat Prétôt 2-0, bat Douil-
lot 2-0, bat Chopard 2-1. Luginbuhl  bat
Prétôt 2-1, perd contre Douillot 2-0 et
contre  Chopard 2-0. Chassot bat Cho-
pard 2-0, bat Prétôt forfait 2-0 et perd
contre Douillot 2-0.

Deuxième ligue : Neuchâtel II bat Bé-
vilard II 5-2. Iliibscher et Meyer gagnè-
rent deux matches chacun , tandis que
Mojon marquai t  le cinquième point né-
cessaire pour remporter cette rencontre.

Dames : Neuf matches et neuf victoi-
res permet ten t  à Mmes Ja?cklé - Bau-
doin de remporter  le t i t re  de champion
A.N.J.T.T. 1957-1958 et de se qual if ier
pour les f inales  na t ionales  à la suite de
leurs récentes victoires sur Cernier fé-
minin I 4-1 et Cernier féminin II 5-0.

Magnifiques performances
des Neuchâteloises

Demain :
É C O N O M I E



DE SABLE ET D'OR
FEUILLETON

de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 38
SUZANNE CLAUSSE

Soudain , sans qu'elle comprit très
aiea pourquoi , une crainte étrange
l'étreignit. C'était comme un lasso
s'enroulant brusquement autour de
son cou, de sa poitrine, et lui cou-
pant la resp iration. Elle s'arrêta un
instant pour se remettre, étonnée
de la curieuse sensation qu'elle ve-
nait d'éprouver.

Sylvaine, qui sortait de la salle
i manger où elle venait sans doute
de jeter un dernier coup d'oeil ,
l'aperçut ainsi , droite et pâle , sur
la dernière marche de l'escalier,
elle l'interpella aussitôt :

— Venez vite , que je vous pré-
sente, car nous allons passer à ta-
ble.

Arlène la suivit machinalement.
Elle entendit  comme dans un rêve
les formules habituelles présidant à
ces sortes d'introductions. A peine
si elle se rendit compte des mots
qu'elle balbutiait. Elle n 'avait
d'yeux que pour l'homme de haute
taille qui s' inclinait  maintenant de-
vant elle et dont elle venait de ren-
contrer le regard chargé d'une
courtoise et tranquille indiffé-
rence.

que les liens de ce singulier mariage
n'auraient pas été dénoués, il con-
servait le droit de rechercher sa
femme et de mettre tout en œuvre
pour la reprendre. Dans le cas pré-
sent , le silence de Catherine ne
constituerait-il pas une faute grave ?
Ne devait-elle pas, au contraire, fai-
re tout ce qui était en son pouvoir
pour rapprocher ces deux êtres ?

Tandis qu 'elle s'interrogeait de la
sorte , l'auto avait franchi la zone
dangereuse constituée par des tra-
vaux d'élargissement de la route.
Depuis longtemps Vertpré était dé-
passé et Catherine respirait mieux.
Marc reprit , au bout d'un instant :

— Nous avons beaucoup travaillé ,
Désiris et moi , pendant  ces quelques
jou rs de parfaite intimité. C'est un
homme charmant , distrait  et passion-
né comme tous les savants. Sa nièce ,
qui le connaît bien , fa i t  montre en-
vers lui de beaucoup de patience et
de compréhension...

Il se tut de nouveau et demeura
songeur un court moment. Catheri-
ne se gard a de lui parler , mais elle
fut  frappée par ces secondes de si-
lence qui venaient ,  à deux reprises,
de suivre l'évocation de Mlle Dési-
ris. Une brusque inquiétude serra
son cœur. Devait-elle craindre que,
blessé au cœur par l' inqualifiable fa-
çon d'agir de celle qu 'il avait aimée,
Marc ne vint à se détacher de la
jeune orgueilleuse pour se rappro-
cher d'une femme plus conforme à
sa conception de la vie, mieux fait e,
sans doute, pour le comprendre et

un mot d'introduction pour Marcel
Désiris. J'avais besoin en effet du
témoignage d'un véritable savant
pour déterminer la justesse d'une
remarque que j 'avais faite et qui
risquait de soulever d'intermina-
bles polémiques dans les milieux
archéologistes.

» Aussitôt que j' eus terminé le
classement de mes notes, je partis
pour les environs de Compiègne où
habite M. Désiris. Il me reçut à
bras ouverts et tint absolument à
ce que je m'installasse pour quel-
ques jours en son propre logis.
Touché par cet accueil , je mis à
mon acceptation la même simplici-
té qu 'il mettait à son offre. Nous
sommes maintenant  d'excellents
amis et j'avoue que j'ai passé là
des jours vraiment exceptionnels.
Il possède une nièce charmante et
faite sur mesure pour un oncle de
cette sorte...

Le jeune homme s'interrompit pen-
dant quelques secondes, attentif sou-
dain à la con duite de sa voiture,
qu'il menait de façon modérée. Ca-
therine voyait dans le rétroviseur
son visage volontaire dont certaines
lignes semblaient s'être accusées.
Elle s'inquiétait confusément des
mots qui allaient venir. Comment
devrait-elle y répondre ? Sa nature
scrupuleuse et droite se refusait à
une capitulation qui pouvait desser-
vir son amie. Cette dernière lui
avait fait confiance, elle n 'avait pas
le droit de la trahir. D'autre part ,
Marc était le mari d'Arlène et, tant

VII

Tandis que l'auto roulait tran-
quillement sur la route de Paris,
Marc expliquait à Catherine par
quel concours de circonstances il
s'était trouvé à la gare de Compiè-
gne ce jour-là.

— Je n'ai pas besoin de revenir
sur les événements qui ont suivi
mon mariage avec Arlène, vous les
connaissez et il est trop tard pour
chercher à savoir la part de res-
ponsabilité qui incombe à chacun
de nous. Sur le conseil de Mme
Vincent , j'ai renoncé, pour l'ins-
tant , aussi bien à me prévaloir de
mes droits qu 'à demander l'annula-
tion de cette union. L'avenir me
prouvera , je l'espère, que j'ai eu
raison de l'écouter.

» Afin d'oublier ces heures déce-
vantes et de combler le vide atroce
de ma vie, je me suis remis au
travail. Je possède beaucoup de no-
tes sur tel ou tel pays traversé. J'ai
loué une chambre dans un coin
perdu de l'Auvergne et j 'ai com-
mencé là le dépouillement de mes
carnets de route. De temps à au-
tre, pour me délasser un peu de ce
travail absorbant , je faisais de lon-
gues marches dans la campagne.
C'est au cours de l'une d' elles que
je rencontrai précisément l'homme
qui devait joue r pour moi les Deus
ex machina. Féru d'archéologie, il
était en relation avec tous ceux
qui portent un nom éminent en la
matière. Ce fut lui qui me donna

ner à ses occupations. Je me suis
donc borné à respecter la légère
avance crue son véhicule avait sur
ma voiture. Elle est forcément des-
cendue à Vertpré puisqu'elle n'est
plus dans le car, mais vous m'obli-
geriez beaucoup, Catherine, en me
donnant son adresse exacte. Si vous
refusez, vous me forcerez à faire des
recherches personnelles, ce qui m'est
assez désagréable, je l'avoue. Je de-
mande donc à votre amitié de m'épar-
gner cela. Une situation comme la
nôtre est inadmissible et ne saurait
durer longtemps. Si Arlène est une
enfant  rancunière et rebelle, je ne
suis pas un surhomme et je tiens à
savoi r où je vais. Je connais votre
cœur scrupuleux. Vous vous débat-
tez en ce moment entre deux exigen-
ces également tyranniques. Je n 'ai
pas besoin de préciser davantage,
n 'est-ce ipas ?

I! souriait en enveloppant la jeu-
ne fille d'un regard affectueux et
rapide où flottait  une imperceptible
ironie. Elle sourit aussi en disant
avec un peu d'embarras :

— Quel observateur impitoyable
vous faites , Marc ! En effet , je me
demande sincèrement où est mon de-
voir !

U lui jeta un nouveau regard.
— J'ai la loi pour moi, Caty !
— Oh ! la loi !...
— Oui... je sais! Me fauMII donc

rappeler à la croyante que vous êtes
qu'indépendamment de celle des hom-
mes j'ai aussi celle de Dieu !

(A suivre)

l'aider. Incertaine de ce qu'elle de-
vait dire, la jeune fille demeurait im-
mobile sur son siège, les deux yeux
fouillant machinalement l'ombre va-
poreuse que dorait la trouée lumi-
neuse des phares.

L'auto , maintenant , rejoignait puis
dépassait l'énorme car qui avait em-
mené Aliène. Catherine ne vit pas le
sourire qui se jou a , un bref instant ,
sur les lèvres de Marc. Comme libé-
ré tout à coup d'un fardeau secret ,
il accéléra l'allure de la voiture.
Grave, un peu froide, sa voix parvint
à la jeune fill e :

— Obligé de rentrer à Paris, j 'ai
quitté cet après-midi mes amis Dé-
siris avec regret , leur laissant , d'ail-
leurs, la promesse de revenir bien-
tôt. Avant de regagner la capitale,
j'ai voulu revoir ce château de Com-
piègne dont la réfection a fait cou-
ler tant  d'encre. C'est à cette cir-
constance que je dois le plaisir de
vous ramener... Main tenan t , Cathe-
rine , parlons peu, mais  parlon s bien.
Vous êtes trop intelligente, trop in-
tuitive aussi , pour ne pas sentir qu 'en
ce moment même je poursuis un but
déterminé. Il faut  que je revoie Ar-
lène ! Il en va de notre avenir à tous
les deux. Quel que puisse être le ré-
sultat de cette rencontre , elle doit
avoir Heu. Je sais qu 'ell e est à Vert-
pré. Je vous ai aperçues toutes les
deux tandis que vous la reconduisiez
à son car. Si ne ne me suis pas ma-
nifesté, c'est qu'il m'a semblé par-
faitement inopportun d'intervenir au
moment précis où elle devait retour-

Nou5 sommes heureux de vous présenter les

nouvelles lunettes acoustiques ||s)
modèle 222, de présentation incomparable et de qualité suisse
excellente. Elles s'adaptent a chaque défaut d'ouïe et a chaque
visage. Modèles pour dames et messieurs. Prix raisonnables. Pas
d'écouteur è l'oreille.

Grand choix d'appareils tout-transistor
Nos spécialistes vous conseillent de façon compétente. Une prise
de mesure exacte de votre audition garantit une adaptation sûre.
Visitez sans aucun engagement notre
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i Un bel atout !... Profitez - en i

Soulier de travail d'exécution soignée. Tige en bon water- ^P€M proof , talon et avant-pied doublés peau véritable, solide sous- Bik,
JM semelle entière en cuir et semelle caoutchouc profilée |
^S antidérapante. Rt

"j CE MODÈLE SPÉCIAL. EST UNE EXCLUSIVITÉ DE

1 CENDRILL ON |
^m Rue du Concert 2 Wr
4| votre magasin préféré (Tél. 5 28 M) j &

Voyez notre vitrine de

TISSUS :
pour rideaux <

Prix Intéressant. E. Net- <
ter. Terreaux 8. Télé- .
phone 5 17 48.

MOTEUR
220/380, 3,8 CV, triphasé, 3 kW., avec résis-
tance de démarrage et rails tendeurs,

TREUIL
avec câble de 70 mètres, diamètre 15 mm.

à vendre d'occasion
Tél. (038) 5 65 01

H E R N I E U X
^
^̂ À^ v̂ Les bandages contentifs
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Dr 
L. 

Barrère

r<IVl-^Tî^) (sans ressort s ni pelotes)
V l3y J vous assurent ,

V
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W y grâce a leur plasticité :

UN MAXIMUM DE CONTENTION
UN MINIMUM DE GÊNE

Faifes-en l'essai gratuit fous les jours
(mardi excepté) chez

Y. REBER
BANDAGISTE - ORTHOPÉDISTE

19, faubourg de l'Hôpital (2me étage)
NEUCHATEL - Tél. (038) 5 14 52

PLÂTRERIE
PEINTURE
Exécution rapide ,
et soignée de tons
travaux par un

person nel
expérimenté

PAPIERS
PEINTS

gros et détail

ŜgjÇjgf
f " ^""W-KIUSI «

A vendre en bloc ou
séparément

machine à laver
«Mlele» électrique et une
essoreuse. Ensemble 600
francs. Café Jean-Louis, |
Salnt-Blalse. Tél. 7 Si 41.HH9||j lj l
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NEUCHATEL

CARTES DE VISITE
S'adresser

an bureau du journ al

ISos excellentes

POULES i
du pays, prêtes à cuire,

à Fr. 3 le H kg. j j

Prix spécial par quantité
à partir de 3 kg. et demi

ménagères, prof i t e z  t . •

L E H N H E R R §
FRÈRES

ffi COMMERCE DE VOLAILLES NSS
Tél. 5 30 92 - Trésor 4

Brpédltlon au dehors. Vente au comptant



Derniers échos du 1er Mars
AUX BAVARDS

(c) Des trois partis politiques qui se par-
tagent les électeurs, seul le parti libéral
avait organisé une manifestation à l'oc-
casion du 1er Mars. Un souper-tripes fut
servi à l'hôtel du Grand Frédéric, au
Oern.ll. On entendit MM. P.-A , Landry,
député , Jean-Philippe Vullleurnler, pro-
fesseur et président de district de la
Démocratique libérale et Pierre Chédel ,
dans des discours sur la politique canto-
nale, celles du district et de la com-
mune.

Le village fut peu pavoisé et la fanfare
des Verrières, selon la coutume, se fit
un devoir de venir dans l'après-mldl
exécuter quelques morceaux de son ré-
pertoire.

A BOUDRY
(c) La fête du 1er Mars s'est passée bien
calmement. Comme de coutume la fan-
fare a Joué la « Retraite » , dans la soi-
rée du 28 février et un groupe de la
même société a Joué la « Diane » le ma-
tin de l'anniversaire de la République
neuchâtelolse.

Le parti radical a eu un souper et
une soirée familière le 28 février. M.
Pierre Hess, président de commune, y a
exposé ce que devraient être, à son
avis , le nouveau groupe scolaire et la
grande salie dont le projet est à l'étude.
M. Francis Perret , président du parti , a
porté le toast au canton et à ses auto-
rités.

A LA BRÉVINE
(c) Vendredi soir, comme de coutume
la fanfare a Joué la Retraite et a par-
couru le village à la lueur des flam-
beaux.

Pour la Diane, au matin du 1er Mars,
on notait une température de —31°, ce
qui ne rendait pas la tâche facile.

Dans l'après-mldl , une Joyeuse anima-
tion régna au village : l'Union des pay-
sannes avait organisé un thé avec Jeux
et buffet . La grande salle connut une
belle affluence.

A CHÉZARD-SAUVT-MARTIrV
(c) Vendredi soir, à la salle de gym-
nastique, notre village a fêté le HOme
anniversaire de la révolution .

Un public assez nombreux assista
d'abord aux productions des sociétés lo-
cales : la fanfare « L'Ouvrière », le
Chœur d'hommes et les sections mas-
culine et féminine de gymnastique. Il
appartint à M. Paul-René Rosset, con-
seiller national , de faire le discours tra-
ditionnel. L'orateur passa brièvement en
revue les problèmes importants de la
politique neuchâtelolse et suisse. La se-
conde partie du programme fut assurée
par le remarquable groupe folklorique
du Costume neuchâtelois qui se pro-
duisit dans ses chants et danses. Nos
Invités obtinrent un franc succès grâce
à la qualité et à l'entretien de leurs
exécutions.

La soirée se termina par un bal fort
animé.

A HUTTES
(sp) Après ' la manifestation radicale
organisée au Stand et au cours de la-
quelle MM. Alexandre Zurbuchen, pré-
sident de commune et J.-P. Joly, député
de Noiralgue, prirent la parole vendredi
soir , le lendemain dans la salle du col-
lège eut lieu la fête populaire organisée
comme chaque année par lee autorité,
communales.

Ouverte par la fanfare, la manifesta-
tion placée sous la présidence de M. A.
Zurbuchen , se poursuivit par une con-
férence Illustrée de M. Aloïs Métraux,
chef de train aux C.FP.

Puis, le pasteur Hutteulocher parla
des prochaines réalisations Intercommu-
nales Intéressan t le district et plaida en
faveur de l'ootroi du droit de vote aux
femmes et du rétablissement des che-
vrons comme armolrlee du canton.

A COLOMBIER
(c) La commémoration du HOme anni-
versaire de la République a eu Meu, en
fait, le soir du 28 février au cours des
traditionnels soupers organisés par les
partis. Le parti libéral avait en outre
inscrit à son programme une conférence
de Mlle Denise Berthoud sur : « La fem-
me et les droits politiques ».

La Musique militaire défila dans les
principales rues de la localité au son
de la « Retraite ».

Quant au 1er Mars, 11 a surtout dé-
ployé ses effets dans la prolongation du
week-end...

A BIENNE
On nous écrit :
Samedi soir, la Société neuchâtelolse

qui a pour but de réunir autour de leur
drapeau les Neuchâtelois établis à Blen-
ne, et ceci en dehors de toutes Idées
politiques mais dans un esprit de fran-
che camaraderie , a commémoré l'anni-
versaire du 1er Mars.

Son comité, que dirige M. Max Piaget,
avait fort bien fait les choses. Un sou-
per aux chandelles réunissait près de
200 convives et dès le début l'ambiance
y fut fort sympathique.

Après que M. Max Piaget eut sou-
haité la bienvenue, M. Marcel Berthoud
ouvrit la partie officielle de la manifes-
tation. Cette année le toast à la patrie
avait été confié à M. André Calame qui
rappela les devoirs de chacun et fit un
parallèle entre nos libertés et - les ..nom-
breux pays où celles-ci sont compromises.
Il termina en citant quelques anecdotes
et fit appel au bon sens de tous pour
garder intactes les libertés et les droits
que nous laissèrent nos ancêtres et con-
server à notre patrie son éternel besoin
de paix. L'assemblée chanta ensuite
l'Hymne neuchâtelois.

La partie récréative qui suivit fut em-
preinte de gaieté et d'esprit avec la col-
laboration de Mlle Jacot planiste, de
M. Max Wutrich , acrobate, des Addegnors,
duo de clowns musicaux et de quelques
membres de la théâtrale, qui présentè-
rent différents sketches aussi suggestifs
qu 'amusants.

La partie dansante entraîna dans son
rythme endiablé Jeunes et moins Jeunes
Jusqu'à l'heure réglementaire de police,
qui arriva bien trop vite, au dire
de chacun.
tmmPWMiiM t iMnimj iMMJM.il JMHHUMI

(c) Le 27 février, le tribunal correction-
nel de district, présidé par M. Georges
Besson, vice-président, a condamné J.-Cl.
P., né en 1935, à 40 jours d'emprisonne-
ment et aux frais pour abus de confian-
ce. Cette peine s'ajoutera à celle pronon-
cée contre P. le 18 février par le tribunal
de Grandson, pour filouterie d'auberge.
A. D., né en 1913, ouvrier agricole, a été
condamné par défaut le même Jour à un
mois d'emprisonnement, sous déduction
de 21 Jours de détention préventive et
aux frais pour filouterie d'auberge et
abus de confiance.

Le 28, sous la présidence de M. Olivier
Cornaz, le tribunal a infligé une peine
de 15 jours d'emprisonnement et le paie-
ment des frais de Justice & G. F., né en
1928, pour détournement d'objets mis
sous main de Justice.

SALAVAUX
Perspective de fête agricole
La fête agricole, qui a été une

réussite en 1957, sera de nouveau
célébrée cette année. Le clou de cette
fête sera sans doute le concours de
tracteurs.

YVERDON
An tribunal

I,E LOCLE
Association du développement

dn Locle
(c) Cette assemblée qui groupe les re-
présentants des sociétés et groupements
loclois a tenu son assemblée générale an-
nuelle lundi soir, au Casino, sous la pré-
sidence de M. Louis Huguenin. Dans son
rapport annuel, le président rappelle les
principaux faits de l'année, notamment
la Férlet ta et son déficit de plus de
3000 fr., la Journée des roses qui a per-
mis de verser 600 fr. à la Crèche. M.
Huguenin signale le nouveau dépliant
du canton à l'usage touristique, ainsi
qu'une carte des chemins pédestres qui
va sortir de presse.

Les comptes. — En l'absence du cals-
eier, M. S. Fluckiger, c'est M. Jean Moeri ,
vérificateur, qui les présente et lit les
commentaires du caissier.

Fonds de la piscine. — Le bilan fait
ressortir un boni d'exercice de 371 fr. 60
et un capital disponible de 55.073 fr. 15.

Fonds de la Ferla. — Le déficit de la
Férletta a fait réduire le capital de
5219 fr. 50 à 1870 fr., solde disponible.

Fonds de l'A.D.L.. — Une plus-value
de 1881 fr. 50 est constatée sur un total
de recettes de 6460 fr. 45 en regard de
4578 fr. 95 de dépenses.

L'A.D.L. comptait, au 31 décembre
c.1957, 67 membres soit un de plus que
l'année précédente.

" Les différents rapports ayant été ap-
prouvés, l'assemblée passa à la réélec-
tion du comité en bloc, M. Georges Nar-
dln , Industriel , remplaçant un des deux
membres démissionnaires, MM. Roland
Rusconl et Hervé Berthoud.

FONTAINEMELON
Soirée théâtrale

(c) Sous les auspices de la Société
d 'émulalon du Val - de - Ruz, la troupe
officielle du Théâtre municipal de Lau-
sanne a Joué , à la salle de spectacles, la
pièce en trois actes de Barillet et Gré-
dy : « Le don d'Adèle ». Un très nom-
breux public a applaudi les artistes qui
l'ont royalement diverti , artistes très
appréciés sur scène, à la Radio et à la
T. V. et qui sont Monique Frégaro, Clau-
de Evelyne. Claude Lawrence, Michèle
Auvray et Pierre Almette.

COFFRANE
Assemblée d'Eglise

(c) Cette assemblée a eu Heu dimanche
dernier a l'Issue du culte.

Du rapport présenté par le président
du collège des Anciens, il ressort que
notre paroisse compte 413 foyers protes-
tants. En 1957, il y eut 27 baptêmes et

18 catéchumènes ont confirmé le Jour
des Rameaux. La bénédiction de ma-
riage a été donnée à sept couples et
11 y eut sept inhumations à Coffrane,
deux Incinérations à la Chaux-de-Fonds,
une à Neuchâtel .

Les cultes sont régulièrement célébrés
dans nos trois villages ; 14 pasteurs ou
étudiants en théologie présidèrent un
culte au temple.

La cause des Missions fait de plus en
plus partie intégrante de la vie de "la
paroisse. Le montant total des dons qui'
s'élève à 2257 fr . 25 en est une preuve
réjouissante. D'autre part, la dette pe-
sant sur la chapelle des Geneveys-sur-
Coffrane a sensiblement diminué grâce
à la souscription.

Par suite d'un départ et d'une démis-
sion , 11 était nécessaire de nommer deux
anciens, MM. Emmanuel Morel et Wer-
ner Martin sont élus par 43 voix.

Art et métier du musicien
A VAula de l'université

Pour leur troisième conférence de
l'année, les Amis de la Pensée protes-
tante ont eu l'heureuse idée de s adres-
ser à M. Henri Gagnebin pour parler
d'un art et d'un métier dont il con-
naît tous les aspects, tant par son
activité de directeur du Conservatoire
de Genève que par sa carrière de com-
positeur, d'organiste et de pédagogue.

Cela nous valut une intéressante
causerie, pleine d'humour et émaillée
d'anecdotes savoureuses. Pour le mu-
sicien , cet être bizarre c qui se nourrit
de chimères au lieu de chercher à
gagner de l'argent », le problème qui
consiste à gagner sa vie tout en pra-
tiquant son art est souvent difficile
à résoudre. Le conférencier nous rap-
pelle le temps de Monteverdl ou de
Hay dn , où le musicien était attaché
à une cour ou à une chapelle. Mais
s'il n 'était qu 'un subalterne, souvent
astreint à porter la livrée du prince
qui l'employait , au moins le compo-
siteur pouvait-il exercer son art dans
le cadre de son métier.

Et puis les régimes de faveur
n'étaient pas rares et M. Gagnebin ,
non sans ironie , relève qu 'à notre épo-
que, aucune institution officielle ne
tolérerait plus des allégements tels
que ceux qui furent accordés à Bach
et lui laissèrent suffisamment de loi-
sirs pour mener à bien son œuvre im-
mense.

Après la triste vie de Mozart et sa
fin précoce due au surmenage, nous
arrivons à une époque où l'artiste
devient indépendant. Il doit parfois
ses ressources au mécénat (pensions
allouées à Beethoven par de riches
protecteurs) ou à de petites sinécures
dignes de Courteline, tels ce poste
de bibliolthécaire qu 'occupa Berlioz
ou celui de fonctionnaire dans un mi-
nistère qui permit à Chabrier de se
livrer à son art bien plus qu'à de sé-
vères travaux administratifs.

Aujourd'hui , plus de mécénat ni de
sinécures. A part quel ques très rares
virtuoses ou chanteurs qui vivent lar-
gement de leurs engagements, la jour-
née du musicien est en grande partie
consacrée soit à l'enseignement soit à
des besognes accessoires mais rémuné-
ratrices, comme ces 36 films dont
Honegger écrivit la musi que et qui lui
rapportèrent évidemment bien davan-
tage que le « Roi David » !

Et le conférencier de nous rappeler
avec humour la vie d'un directeur de
conservatoire où les problèmes finan-
ciers et les conflits à arbitrer l'empor-
tent souvent sur les questions artisti-
ques.

De grands progrès ont pourtant été
accom plis : la profession de musicien
d'orchestre a été revalorisée, le travail
des syndicats fut souvent excellent,
les droits d'auteur protégeant aujour-
d'hui efficacement le compositeur.

M. Gagnebin nous parla encore de
musi que religieuse. A son sens,
l'Eglise pourrait faire une part plus
belle encore à la musique. Déplorant
que tant d'eeuvres chorales remarqua-
files , de Goudinel à Mendelssohn ,
soient encore peu connues, il propose
ils création d'une sorte de maîtrise

volante, qui en assurerait l'exécution
dans les différentes paroisses.

Dans une belle péroraison , le confé-
rencier établit un parallèle entre la
vie du musicien et celle du chrétien.
Pour que l'art l'emport e sur le mé-
tier, nous dit-il en substance, il faut
que l'artiste ait su conserver le sens
du divin.

Cet exposé fut vivement applaudi.
Le conférencier avait été présenté en
termes excellents par le pasteur Jean
Vivien qui sut rappeler les nombreu-
ses attaches de M. Gagnebin en pays
neuchâtelois et retracer quel ques éta-
pes d'une riche carrière.

L. de Mv.

Condi t ion  juridique
de la femme mariée

Dans la conférence qu'il prononcera,
sous les auspices de l'Association suisse
pour le suffrage féminin, section de
Neuchâtel , ce soir , à l'Aula de l'univer-
sité, M. J.-M. Grossen, professeur à la
faculté de droit, présentera des « Ré-
flexions sur la condition Juridique de la
femme mariée » . Son exposé constituera
en quelque sorte la suite de la leçon
publique qu'il avait donnée en Janvier
1957 sur « L'égalité du mari et de la
femme au regard du droit de la fa-
mille ».

Concert Pascale Bonet
Sous les auspices de la Société de mu-

sique et de la Faculté des lettres de
l'Université de Neuchâtel , l'ensemble Ins-
trumental Pascale Bonet donnera ven-
dredi, à la Salle des conférences, un con-
cert consacré à Joseph Haydn, dont le.
œuvres seront commentées par l'érudlt
musicologue Z. Estrelcher, professeur à
l'Université. Le soliste de cette soirée,
Paolo Longlnotti , le prestigieux trom-
pette-solo de l'O.S.R. interprétera le con-
certo en ml bémol « Abendmuslk », une
œuvre exquise, et la Symphonie dite
Funèbre, rarement jouée, compléteront
cette soirée.

Communiqués

PESEUX
« Aux Armes de guerre »

(sp) Dimanche, la Société de tir « Aux
Armes de Guerre », de Peseux, faisait
disputer pour la lOme fols le Challenge
du 1er Mars, mis en compétition à
l'occasion de la commémoration du cen-
tenaire de la République, en 1948.

Affrontant la bise, 22 tireurs montè-
ren t au Plan des Faougs, où furent
enregistrés quelques résultats fort ré-
jouissants en ce début de saison, dont
le programme sera chargé pour nos
tireurs qui vont commencer l'entraine-
ment en vue du Tir fédéral de Bienne,
en Juillet prochain. Sur cible décimale
en 10 coups, voici les principaux résul-
tats de ce lOme tir-challenge du 1er
Mars :

1. Henri Sandoz, 92 points (gagne le
challenge pour une année. 2. André
Grobéty , 90 points. 3. Ernest Hug. 87
points. 4. Fritz Etter , 86 points. 5. Wal-
ter Graden, 86 points. 6. Albert Lang,
85 points.

BOLE
Commission scolaire

(c) Dans Sa dernière séance, la commis-
sion scolaire a nommé à titre définitif ,
Mlle Hurlimann, comme institutrice de
la classe enfantine.

Les examens oraux ont été fixés au 31
mars, les écrits aux 27 et 28 mars.

Les vacances de Pâques sont fixées
du 6 au 20 avril.

La séance de clôture de l'année scolaire
aura lieu le jeudi 3 avril, à la Grande
salle du collège.

Nouveaux diplômée de l'E.P.F.
(c) Parm i les diplômés de l'Ecole
polytechnique fédérale figurent les Ju-
rassiens suivants :

Ingénieurs en génie civil : Fredy
Spack , à Saint-lmier, et André Voutat,
à Tavannes.

Ingénieur électricien : Pierre Zurcher,
à Delêmont.

Ingénieur forestier : Charles Frund , à
Courchapoix .

Physicien. : Jules-Willy Sunier, à
Courtelary.

CONCISE
Le canal du Rhône au Rhin

(c) M. Pierre Bolomey, Ingénieur à Lau-
sanne, a fait récemment un exposé sur
le canal transhelvétique qui retint tout
particulièrement l'attention d'un nom-
breux auditoire. Le conférencier, un « pi-
rate d'Ouchy » en parla avec une con-
viction non dissimulée. Devant une carte
de l'Europe, soulignant des trois grandes
artères fluviales Rhin - Rhône - Danube ,
les aménagements acquis et les possibili-
tés encore réalisables, M. Bolomey n 'eut
pas de peine à démontrer les nombreux
avantages que notre pays retirerait de
cette jonction des trois bassins par la
création de ce canal . Les études techni-
ques, économiques et financières sont
au point et les plans sont établis dans
les détails. B ne manque plus qu 'une
décision et les fonds pour partir en
guerre.

L'idée du canal est bien accueillie par
l'opinion publique et une commission du
canal est constituée au sein des Cham-
bres fédérales. Quelque deux cents mil-
lions, somme relativement faible sur le
plan fédéral, suffiraient àj , aménager un
premier tronçon de Bâle a Yverdon , fa-
vorisant, pour la Suisse occidentale, un
développement économique et culturel vi-
tal.

H y a cinquante ans qu'ont commencé
les études concernant le canal transhel-
vétique et aujourd'hui , M. Bolomey, en
optimiste, nous laisse entrevoir la très
prochaine réalisation de cette grande œu-
vre sociale d'une portée nationale et
internationale.

De chaleureux applaudissements remer-
cièrent le conférencier de son brillant
exposé d'actualité!

BIENNE
Les accidents de la circulation

en 1957
(c) Les accidents de la circulation qui
se sont produits à Bienne en 1957
sont au nombre de 418 (398 en 1956).
Ils ont fait 339 blessés, 11 tués et
causé pour 314.371 francs de dégâts
matériels.

LA NEUVEVILLE
Un décès

Dimanche matin est décédé, à l'âge
de 66 ans, à l'hôpital Beaumont où
il était en traitement, M. Arthur
Roth, inspecteur de police et ancien
vice-maire.

— J 'étais en train d'admirer ce
paletot de fourrure et tu me disais :
« Vas-y, achète-le, ma chère I » A
ce moment... j 'ai su que c'était un
rêve 1

La journée
de M'ame Muche

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 3 mars 4 mars

3 % % Féd. 1945 déc. . 100.75 d 100.85
8 14 % Féd. 1946 avril 99.35 d 99.35
3 % Féd. 1949 . . . .  95.— d 95.—
2 % %  Féd. 1954 mars 91.40 91.50
8 % Féd. 1955 Juin 93.75 d 94 —
3 % CFJ?. 1938 . . 97.50 d 97.50 d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 680.— d 680.— d
Union Bques Suisses 1364.— 1355.—
Société Banque Suisse 1160.— 1,160.—
Crédit Suisse 1200.—ex 1200.—
Electro-Watt 1086.— d 1090.—
Interhandel 1945.— 1935.—
Motor-Columbua . . . 992.— d 995.—
S.A.E.G., série 1 . . . . • 74.— 74.— d
Indelec 663.— d 667.—
Italo-Sulsse 350.50 352.—
Réassurances Zurich . 1900.— 1900.—
Wlnterthour Accld. . 730.— 730.— d
Zurich Assurance . . 8975.— d 4000.— d
Aar et Tessln 1026.— d 1025.—
Saurer 1060.— 1055.— d
Aluminium 2950.— 2060.—
Bally 1010.— 1010.— d
Brown Boverl 1835.— 1630.—
Fischer 1340.— 1340.—
Lonza 910.— d 910.—
Nestlé Allmentana . . 2585.— 2583.—
Sulzer 2160.— d 2150.— d
Baltimore 104.50 104.— d
Canadian Pacific . . . 102.50 105.—
Pennsylvanla 51.— 50.50
Italo-Argentlna . . . .  16.25 17-25
Philips 289.— 294.—
Royal Dutch Cy . . . 166.50 169.50
Sodec 21.50 d 31.50 d
Stand , OU Nwe-Jersey 206.50 209.50
Union Carbide . . . .  377.— 380.—
American Tel . & Tl. 741.— 739.—
Du Pont de Nemours 753.— 752.—
Eastman Kodak . . . 436.— 441.—
General Electrio . . . 260.— 262-—
General Foods . . . .  237.— d 240.—
General Motors . . . . 145.— 146-— d
International Nickel . 315.— oif.-Internation. Paper Oo 370.— 37°-—
Kennecott 338.— 34r—
Montgomery Ward . . 142.— ZZ
National Dlstillers . . 96.50 96 "5
Allumettes B 62.25 d „°2.50 d
tT. States Steel . . . .  251.50 f S i  ^F.W. Woolworth Co . 175.— d «»•— a

BALE
Clba 4310.— d 4325.—
Schappe 580.— d 580.— d
Sandoz 3800.— 3840.—
Gelgy nom 4980.— 5000.—
Hofïm .-La Roche (b.J.) 10650.— 10750.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 715.— 710.—
Crédit F. Vaudois . . 700.— 700.—
Romande d'électricité 450.— d 450.— d
Ateliers constr. Vevey 530.— d 530.— d
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents . 4400.— d 4475.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 140.— 141.50
Aramayo 26.— 26.—
Chartered 28.— 28.75
Charmilles (Atel . de) 810.— d 815.—
Physique porteur . . . 772.— 790.—
Sécheron porteur . . . 515.— d 515.—
S.KP 193.— d 192.— d
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse.

Télévision Electronic 10.90
Tranche canadienne $ can. 104.50

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 3 mars 4 mars

Banque Nationale . . 645.— d 645.— d
Crédit Fono. Neuchât. 560.— d 560.— d
La Neuchâtelolse as.g. 1275.— d 1275.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 210.— d 210.— d
Câbl. élec. Cortalllod 14800.— d 14800.—
Cabl.etTréf.Cossonay 3900.— o 3800.— o
Chaux et clm. Suis. r. 2350.— d 2350.— d
Ed. Dubled & Cie SA. 1710.— o 1705.—
Ciment Portland . . . 4700.— d 4800.—
Etablissent Perrenoud 440.— d 440.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 375.— d 375.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 1885.— d 1885.— d
Tramways Neuchâtel . 525.— d 525.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, priv. . . 70.— d 70.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2% 1932 96.— d 96.— d
Etat Neuchât. 3M> 1945 97.50 d 98.—
Etat Neuchât. 3'é 1949 97.25 d 97.50 d
Com. Neuch. 314 1947 92.— d 92.50 d
Com. Neuch. 3% 1951 86.— d 86.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 • 99.50 d 99.50 d
Le Locle 3M, 1947 97— d 97.— d
Fore. m. Chat. 314 1951 91.50 d 91.50 d
Elec. Neuch. 3% 1951 84.— d 84.— d
Tram. Neuch . 3H 1946 91.— d 91.— d
Chocol. Klaus SYt 1938 97.— d 97.— d
Paillard S.A. 314 1948 98.— d 98.— d
Suchard Hold 314 1953 91.50 d 91.50 d
Tabacs N.Ser. 3M> 1950 94.— d 94.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 14 %

Billets de banque étrangers
du 4 mars 1958

Achat Vente
France — 89 —.95
D.S.A 4.26 4.30
Angleterre . . . .  lrl.80 12.20
Belgique 8.45 8.70
Hollande lill — 1.14.—
Italie —.67 —.70
Allemagne . . . .  100.— 103 —
Autriche 16.25 16.65
Espagne 7.40 7.90
Portugal 14.70 15.10

. .. .Marché libre de l'or
Pièces suisses 31.75 / 33.75
françaises 33.— /35.—
anglaises 38.75 / 40.75
américaines 8.25 / 8.50
lingots 4800.—;4850.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

ALLEMAGNE ORIENTALE
La foire de Leipzig

La foire de printemps de Leipzig 1958
a été solennellement ouverte samedi par
M. Hetnrich Rau , ministre du commerce
extérieur et intérieur de l'Allemagne
orientale. La foire de cette année est la
plus grande et la plus considérable qui
ait Jamais été organisée à Leipzig ; 9000
entreprises de 41 pays présentent leurs
produits.

SUISSE
Société de Banque Suisse

La 86me assemblée générale ordinaire
du 28 février , présidée par M. Rod.
Speich et à laquelle assistaient 81
actionnaires représentant 182.700 actions,
a approuvé le rapport du conseil d'admi-
nistration ainsi que les comptes de
l'exercice 1957 et donné décharge de leur
gestion aux organes d'administration et
de direction. Elle a décidé d'allouer
2.000.000 fr . à la caisse de pensions du
personnel , d'attribuer 3.000.000 fr. à la
réserve pour constructions nouvelles, de
fixer le dividende à 9 % comme l'année
précédente , de verser 8.000.000 fr. à la
réserve spéciale et de reporter & nouveau
1.936.611 fr. 79.

Les échanges commerciaux
franco-suisses

PARIS (A.T.S.). — Pour l'année 1957,
les échanges commerciaux franco-suisses
se sont élevés, pour les exportations de
la France (Sarre comprise) vers la Suis-
se à 977.327.000 francs suisses, et les Im-
portations de Suisse en France à 526 mil-
lions 276.000 francs suisses, ce qui lais-
sait une balance créditrice de 451 mil-
lions 52.000 francs suisses pour la
France.

Les chiffres de 1956 étaient respective-
ment de 949.994.000 et de 549.279.000
francs suisses.

Importante décision
du Grand Conseil tessinois

Le Grand Conseil tessinois a voté mer-
credi un arrêté par lequel la demande
de concession pour une nouvelle Installa-
tion hydro-électrique dans la zone de la
Biaschina est refusée. Cette demande
avait été présentée par la société « Atel »
(Aar et Tessln). Cet arrêté repousse éga-
lement la demande de renouvellement de
la concession accordée en 1905 à la so-
ciété « Motor », de Baden , dans cette
même zone, et qui est échue.

A la suite de cette décision, le Conseil
d'Etat est tenu d'entamer une procédure
d'expropriation. Par la même occasion, le
canton entend faire de l'usine de la
Biaschina une entreprise cantonale.

AUSTRALIE
De nombreux chômeurs

CANBERRA, (Reuter). — Le nombre
des chômeurs qui se sont annoncés aux
autorités en Australie s'élève actuelle-
ment à 74.765. L'Australie compte près
de 4 millions de travailleurs. Les syn-
dicats , les Journaux du patronat, ainsi
que l'opposition travailliste demandent
que le gouvernement prenne des mesures
adéquates. On croit toutefois que le nom-
bre effectif des sans-travail est supérieur
à 100.000. Etant donné que l'on approche
des élections générales qui auront lieu
à la fin de l'année, cette situation re-
vêt une grande Importance politique.

EGYPTE
Le dédommagement

des actionnaires dn canal
de Suez

Un porte-parole du ministère égyptien
des finances a annoncé que les représen-
tants de l'Egypte et des actionnaires de

' la Compagnie du canal de Suez ont estl-
I mé en commun que des experts égyp-

tiens devraient se rendre prochainement
à Paris afin d'examiner les documents

• relatifs à la situation financière de la
1 compagnie à l'étranger. Cet accord a été

réalisé à Rome , avant que les négocla-
, tions sur l'indemnisation aient été aj our-
I nées.

« Révélation 1958 » Numéro 2

LA plus légère...
mAis le plus gros tirAge !

4 millions d'ALFA pAr mois
(Après 3 mois !)

Une telle réussite tient du prodige.
C'est 1A première fois qu'une cigArette si légère

m Arche si fort !
C'est donc 1A preuve évidente qu'elle est la révélAtion

qu'AttendAit le fumeur de MArylAnd !

Iir-, t

' X *<£&&< formAt
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ALFA, 1A plus légère des MArylAnd,
et son filtre PROTECTOR:
le plus protecteur des filtres!

U N E  C R É A T I O N  L A U R E N S
(à suivre)

Contre la toux !

Un bon remède vaut bien
... une grimace !

Le sirop Famel est fameux par son
goût (qui est mauvais I) et par son
action qui est d'autant plus rap ide et
bienfaisante ! Bienfaisante justement
parce que le sirop Famel a conservé
intact son goût d'origine, autrement
dit le goût concentré des vrais re-
mèdes contre la toux, le trachéite et
la bronchite.

A baie de codéine — calmant bien-
faisant ef sédatif léger,

de Grindélia — antispasmodique el
baume des muqueuses des voies res-
piratoires,

de fleur de droséra — plante médi-
cinale qui calme les quintes de toux,

d'un lacto-phosphate de calcium —
tonique et reconstituant

el de créosote — puissant antiseptique
et expectorant.

Sirop Famel, le flacon Fr. 3.90.

BUTTES
Course du Ski-Club de Buttes

(sp) Dimanche, le Ski-Club de Buttes
a fait sa course annuelle à Villars pour
assister aux championnats suisses aux-
quels M. Willy Bouquet, membre de la
société, prenait part.

FLEUBIEB
Concert des accordéonistes

(c) Samedi soir, le club des accor-
déonistes « Areusla » a donné concert en
la salle Fleurlsla. Dirigée par M. Marcel
Bilat , cette société fit une excellente Im-
pression sur l'auditoire tant par ses
productions d'ensemble que par celles de
groupes. Le programme, agréablement
varié , comportait notamment une œuvre
de Rossinl.

En seconde partie , les amateurs de
« Studio 56 » Interprétèrent un acte
bouffe « Théophile est muet » qui ter-
minait la soirée avant que la danse ne
prenne ses droits.

COltCELLES-près-PAYEBNE
Aux « Armes de guerre »

(sp) Cette société de tir a tenu son
asemblée générale, sous la présidence de
M. Robert Cherbuln, qui a annoncé l'en-
trée au comité de M. Jean Rapln. Le
nouveau président sera désigné dans une
prochaine séance.

GUÈRE PLUS GROS
QU'UN GRAIN DE RIZ

les GRAINS DE VALS sont faciles à
avaler. Doucement laxatifs , ils réveil-
lent les fonctions paresseuses el leur
efficacité n'est payée d'aucun effet
fâcheux. Ils font mieux que libérer
l'intestin, ils le rééduquent. A base
d'extraits végétaux et opolhérapi-
ques, ils peuvent être recommandés
aux enfants comme aux adultes.
25 grains: Fr. 1.80; 50 grains: Fr. 2.80.
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Perceuse avec support
à colonne
capacité de perçage 13 mm., avec
condensateur

Fr. 3 89.-

Peut vous aider aussi !

SE ^B ÂNH

lame 175 mm. Fr. 195.-
avec guide
•t protection Fr. 247.-

M. SCHREYER

O Q Q Sé6é
_ ft l̂  ̂ H e*f heureux...
vJ 3̂ WL-m
-~ X .L >" ( J  Car il est au sec grâce à
v_J / /fc 2̂*l—— no8 culottes gurit, façon

W\̂ ^ 0̂̂ 0k f ~\ suédoise

 ̂ ŵT ' 
Q Taille 2 = 2 à 6 mois

U V") 
¦ 
Q Taille 3 = 7 à 10 mois

Taille 4 = 11 à 24 mois

- o en
-"S seulement «Jf e^W
01
B • -N /—i r̂(S V—'-i f -~~ ^ Hyg iénique et pratique
r/j ¦E=~J -̂ ŷ <^ ¦ noire

| L^  ̂ ouate cellulose
i.J que l'on jette après usage

s —¦
0  ̂

Le paquet de 2 kg.

I 6.90
C
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Embellissez votre intérieur
par l'achat d'un beau tapis !

Tapis laine, dessins Orient, a
partir de Fr. 89.—

Tour de lits, 3 pièces . . . Fr. 99.—
Bouclés, dessins modernes . Fr. 110.—

Visitez notre nouveau rayon de tapis...
Venez choisir parmi notre frès grand

choix I

WZÇ4LLXS&
^̂ N E U C H A T I 1  ̂ ^

Faubourg de l'Hôpital 11 - Tél. 5 75 05
Le spécialiste du bel intérieur

A vendre aveo rabais,

machines à laver
neuves ayant petits dé-
fauts d'émalllage, 220 et
360 v. Oretegny & Ole,
appareils ménagers, Bol-
ne 22, Neuchâtel. Télé-
phone No 5 69 21.

HJMJlLODL.
NE U Cn AT EL

j  Votre lessive de A a Z
• T̂ ...sans vous mouiller
f f̂e  ̂

les doigts !

& Ŵk i Èi ïiÈÊÊr̂ machine à laver
M Ĉ XffU m Sf a semi - automatisme intégral

BM^̂ MJT LAV E, 
^̂ ^fea

WvvWÈÊ CU,T ' ^̂ B¦ v\W R,NCE - "*¦ H
 ̂
\V\ Hfl» ES SORE l<;4

dans la même cuve (i«*
j 1 |||||| 1||

Aucune manipulation de linge mouillé ! ^̂ ~-~J I |liP|l|Ji
Voui y jetez votre linge sec et sale — vous 

^̂  
il lîljl IlW

tournez deux boutons — vous le ressortez propre, ^̂ Êjfe- || |||||p r
essoré , prêt à étendre I ^̂ H^̂ JB wW

y ̂ f ^1 i lé ll M >¦! L un des 1uatre modèlej

KlTfcliillImiJll illIlM CONORD:
• 

, ¦ . i , _ • i . « Norine » lave, cuit, rince,n occupe pas plus de place qu une chaise 1 , . j  ,. _
. essore 3 kg. de linge en

ic se déplace en douceur sur ses roulettes pour sa un seu | passage
ranger après usage, 

Avec chau,fag9 . cuisson,
•A- supprime de gros frais d'Installation en vous e||e vau| ^e

donnant le choix entra 3 genres de chauffage-
cuisson : 

*É *f\ k̂ Cè l'électricité ou au gaz ou au butane I N I  Mnf ^b IH
¦fc ne demande ni scellement au sol ni raccordement ' ^  ̂ *̂ ^*̂  •

fixe au robinet d'eau, a pr_ 1235.— selon le
•k vous offre 4 modèles de capacité différente : genre et la puissance du

3 kg., 4,5 kg., 6 kg., 15 kg. de linge sec. chauffage choisi.

1 année complète de garantie écrite
Escompte au comptant ou avantageux Demandez vite l'Intéressante documen-
système de paiement par acomptes talion en couleurs accompagnée de

mensuels depuis 55.— par mois. résumés d'opinions de centaines de
Reprise de votre ancienne machine è laver propriétaires de CONORD en Suisse

au meilleur cours. romande.

Renseignements, démonstrations, vente et service par le spécialiste

NEUCHATEL : 26, rue du Seyon (Tél. 5 55 90)

Un succès...

Fr. 27.80
Molière pour monsieur, cuir brun ou

noir, semelle de caoutchouc

CHAUSSURES

IKurHi
, Seyon 3 NEUCHATEL

TAr Iv DEllUI I TOUS propose ses

Descentes de lit
en tous genres. Grand choix. Les plus bas prix.
Malllefer 25 NEUCHATEL Tél. 5 34 69

Fermé le samedi — Crédit

Un excellent sirop contre

REFROIDISSEMENT

¦ 
F I È V R E  m
T O U X ¦

BRONCHITE

Mode d'emploi sur chaque flacon
EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES

ET DROGUERIES
Formule de feu le Dr P. Hulllger,
médecin-spécialiste, a, Neuchâtel

Demandez
à votre pharmacien un flacon de

Sirop du

Grand-Hôpital

>r̂ w^BP̂ 0'̂ Hr f̂ .̂ P̂ BflJSP̂ îJ*"CP̂ r̂ B̂BeV

w*4?jcm? j iiaJtî fm ĵ iW
Plus de 115 km.-h. - Tenue de route sportive • 7,5 à 9 1. aux 100 km.
4 vitesses synchronisées, 4me surmultipliée économique - Sièges

couchettes
Berline luxe, 4 portes Ffi IOUVI—

Essais et catalogues sans engagement chez l'agent Peugeot
depuis 1931

J. - L. Segessemann - Garage du Littoral
Début route des Falaises - Tél. 5 26 38 • Neuchâtel

MESDAMES
Le printemps est pro-

che, pensez aux tricots
plus légers, au tricots
de tous genres, même
transformations. Belles
laines à disposition. Mme
Otto Monnerat, Marin
(NE).

Fr.1600.-
A vendre moto «Adler»

250 cm3, à l'état de
neuf, taxe et assurances
payées pour 1958. Offres
sous chiffres P 2270 N
à Publicitas, Neuchâtel.

Magnifique occasion

Glisseur
ski nautique, très ra-
pide, avec ou sans mo-
teur, & vendre. Ecrire
sous chiffres PM 6325 L
à Publicitas, Lausanne.

Le Garage du Littoral
vous olfre, de son grand choix d'occasions i
FORD ANGLIA 6 CV, 1956, 22,000 km. Limousine

noire, 2 portes, intérieur luxe avec chauffage.
MORRIS OXFORD 8 CV, 1951. Moteur révisé.

Belle limousine, peinture neuve, 4 portes,
4 4 5 places. Intérieur similicuir.

LES VOITURES RÉCENTES, OU PLUS ANCIENNES
MAIS RÉCEMMENT RÉVISÉES, FONT L'OBJET
D'UNE GARANTIE DE TROIS MOIS.
Demandez la liste avec prix , ou venez voir el
essayer sans engagement. Téléphonez au 5 26 38.

J.-L SEGESSEMANN , GARAGE DU LITTORAL
NEUCHATEL • Pierre-à-Mazel 51

Début route des Falaises Tél. 5 26 38

AGEN CE tffinggîyfe

A vendre

voiture « BMW »
321, 1946, en parfait
état de marche. Prix i
900 fr. comptant. —
S'adresser à Robert von
Allmen, mécanicien, Be-
valx.

« Citroën »
1952

à vendre d'occasion. Prix
Intéressant. Moteur re-
fait l'année dernière. Té-
léphone 5 50 5?.

A VENDRE

Mini-Piano
« Burger-Jacobi »

Instrument
en parfait état
Téléphoner au 6 77 66
de 12 à 14 heures

« Peugeot 203 »
1967, bleu clair , toit ou-
vrant, à l'état de neuf , à
vendre à bas prix . Télé-
phone (039) 2 69 88.

A vendre un

scooter « Puch »
à, l'état de neuf , plaques
et assurances payees. —
Tél. 8 32 54.

Toutes V0S P|PfQchez le UIGI W
spécialiste SCHORPP

NEUCHATEL
Fbg de l'Hôpital 13

msLwmmsm

A vendre de particu-
lier , pour cause Impré-
vue, une

voiture
« Fiat 1100 »

Etat de marche et d'en-
tretien Impeccable, ainsi
que de nombreux acces-
soires. Le tout à l'état
de neuf. A vendre Immé-
diatement avec garantie.
Adresser offres écrites à
H. I. 976 au bureau de la
Feuille d'avis.

Automobilistes !
pour votre

intérieur d'auto
notre magnifique

couverture
de laine
au prix de :
Fr. 14.90
seulement 1

BIEDERMANN
Bassin 6 Neuchâtel

A vendre

beau bateau
acajou, avec godille, à
l'état de neuf , prix In-
téressant. Pour traiter,
tél. No 5 58 96, de 12 h. 30
a 14 h. ou de 19 h. à
21 h.

< CITROEN >
11 normale, modèle 1951,
en parfait état, à vendre
faute d'emploi, 1700 fr.
S'adresser à Daniel Mon-
tandon , Neuchâtel , ave-
nue Dubois 2. Télé-
phone 5 88 83.

A vendre ou à échan-
ger contre bétail

moto « Puch »
250 cm3, 28,000 km. —
Jean-Paul Gygl, Bôle.
Tél . 6 37 52.

« BMW » 250 cm3
modèle eport-luxe 1956,
en parfait état, roulé
13,000 km., complète-
ment équipée. S'adresser
à J. Bandeller , Grise-
Pierre 2, tél. 5 46 93. |

« Lambretta »
en parfait ftat, roulé
21,000 km., à céder à
prix très intéressant. —
Tél. 5 48 91 ou 6 70 92.
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THÊ PECTORAL

Très efficace en cas de toux et de
catarrhe, de bronchite el contre les
refroidissements des voies respiratoires

THE CONTRE LES REFROIDISSEMENTS

En cas de refroidissement, de bron-
chite accompagnée de fièvre el
d'angine

THE II DES PROFESSEURS

En ces de léger refroidissement ;
rhume de cerveau, catarrhe des
oreilles, du nez ou des yeux, ce
thé apporte un prompt soulagement

f  
RESTAURANT «LE JURA^

NEUCHATEL - Treille 7

Cuisses de grenouill es f raîches

£a Swte eût -UteA^ec/Zetcx
f ùn«a«. ef'Attun **. de SISSI

Romy Schneider

Dès demain à 15 heures

AU CINÉMA O I UDIO

Çaf ts =Jiuedm vous OFFRE :
Tapis bouclé ;

Grand choix en milieux unis et à dessins, coloris
modernes

Passages pour vestibules
Spécialiste du tapis cloué c

ï
Tapis moquette '

Milieux laine de toutes dimensions et coloris 1
Garnitures de chambre à coucher

Tapis d'Orient
Du plus modeste au , i . !i
Importation directe

¦

Divers
Jetés de divan Berbère en laine
Jetés en coton, couleurs nouvelles
Poufs marocains, bibelots hindous
Couvertures de voyage, ivoire, etc.

t. QcutssJluedUt
GRAND-RUE 2 - NEUCHATEL

É^—— i

' \«filS»»- Seul restaurant
m£rà faim à Neuchâte l délivrant I¦gui lave ,cs bicrcs

Neuchâtelolse de .'" ««"«erto
mrj ri d" Saumon,
Ï£ ^ Rheinf elden

^—mg m̂mmmmmm—m *w

FIEZ
sur Grandson

Pension '- Repos - Con-
valescence - Personnes
âgées. Bons soins. Mlle
Perrin, Infirmière, télé-
phone (024) 3 13 41.

| m k̂ Pensez dès maintenant à vos vacances ! ftJB
^^^V j POPl'LARIS TOURS VOUS suggère : B T v * % \

j H Rlvlera : vacances dans des appartements I wÊK MB
f m̂*mmm\ modernes, 4 lits, par Jour Fr . 14.— [ jjnnB

Italie : vacances au bord de !P*^8f̂ F^ B̂ la mer, 8 Jours Fr. 99.— I ^g ^B
^^^

B Camping au bord de la mer, leS. Jm
¦¦H[ I 8 Jours Fr . 116 .— I

^^^H Yougoslavle-Portoroz, 8 Jours Fr. 125.— I BB' ÎTrain croisière en Italie, 9
L

^
l Jours Fr. 270.— I ÎSkw l̂

Bruxelles - Exposition unl-
B^^^B verselle, 5 Jours Fr. 168.— i fl^̂ ^B

Croisière en Méditerranée,
n^^B 8 Jours 

Fr. 
345.— !âfeMffl

Athènes - Ile de Rhodes, 18
^^^H 

Jours Fr. 595.— j MF V
B. È V Voyages en avion avec Swlssalr: Bjl M
|BMB I Tunisie , 9 jours Fr. 520.— I
BVBH Lapon le - Lofoten , 14 Jours Fr. 098.— Pr ^M

Majorque, 10 Jours Fr. 360.— I
BL Â l  Prix au départ de la frontière suisse gKL JjÊ

Demandez le « calendrier des voyages I
HP^^HB Popularls 1958 - avec les projets des 

I By*^M
; voyages de Pâques et d'été.

00 POPULARIS TOURS H§
^  ̂

^B Berne, Walsenliausplatz 10, tél. 031/2 13 13
BjJHMf , Agent pour la Suisse romande : SflKH¦P B̂ H . Rltechard & Cie S. A . P B̂aLausanne : 34, avenue de la Gare
¦
^^

J Tél. 021 23 55 55 L AU

TP "̂B 
HT^  ̂

GERTSC H

Ê) SALLE DES CONFÉRENCES
H Vendredi 7 mars, à 20 h. 15

j C -Si ¦>- Sous les a u s p i c e s  de la Société de musique
m\ **\ J\ et de la Faculté des lettres

% ĵ*  ̂ Concert 
par 

la Société neuchâtelolse de

3T L'ORCHESTRE DE CHAMBRE
PASCALE BONET I

Membres-artistes de l'O.S.R.
PAOL O LONGINOTT I, t rompet te  solo de l'O.S.R. |
Commentaires par M. Estrelcher, professeur à l'Université

A U  P R O G R A M M E  

JOS. HAYDN
Abendmusik - Concerto pour trompette

Symphonie No 44 ( Trauersymp honie )

Prix des places : Fr. 2.95 à 7.90
Entrée gratuite pour les membres-sociétaires de l'Orchestre

Location : AGENCE STRUBIN , Librairie ft&mviï>
Tél. 5 44 66

IH 
! __ . _.i !

TT FOIRE DE MIUMJ
Le plus vaste panorama de la production mondiale I

En 1957 :
66 km. d'étalages
13.082 firmes exposantes
47 Nations participantes
4.150.000 visiteurs
acheteurs de 119 Pays <

i
I i

Renseigneme nts: comm. Bruno Santinl ¦ LAUSANNE I
11, rue Etraz ¦ Tél. 22.10.77 ,

Jêê HHH ^k

%$ Théâtre de Neuchâtel
È. f * *  \ Lundi  10 mars, à 20 h. 30

JK* La trouPe du
THÉÂTRE MUNICIPAL DE LAUSANNE

présent e en créat ion

Le bol du lt. Helt
8 actes de Gabriel Arout

avec

Leslie Derrey - Evelyne Grandjean
Jean Bruno - Pierre Ruegg

Pierre Almette - Claude Mariau

Un spectacle étonnant

Prix des places : Fr. 2.85 à 7.90
Location : AGENCE STRUBIN,
librairie Reymond, tél. 5 44 66

Aujourd 'hui une excellente
sp écialité : les ailerons de
v o l a i l l e  et ris de veau -

riz créole

Ht * Halles
CENTRE GASTRONOMIQUE

ORCHESTRE
1 de' .3 musiciens cherche
engagement . S'adresser :
« Echo des montagnes »,
Travers, tél . (038 ) 9 22 65.

Restaurant
des Vieux-Prés

Tél. 7 15 46

Menus sur commande

Salle pour sociétés

Famille du canton de
Berne, protestante, sim-
ple, cherche pour son
garçon de 15 ans,

échange
avec garçon ou fil le du
même âge. Possibilité de
fréquenter l'école supé-
rieure. Renseignements
à famille F. Attoler-Wld-
mer, près de la gare,
Leuzlgen (Berne).

Fr. 150.000.-
.ont cherchés en premier rang sur immeu-
)le locatif neuf. Rapport brut 6,2 %. Inté-
•êt à convenir.

Adresser offres écrites à Y. B. 965 au
j ureau de la Feuille d'avis.

P—™-— i"» Minima l aniiiN^
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ÉCOLE BENÉD ÎCT
NEUCHATEL

Près de 500 élèves se sont Ins-
crits à nos différents cours

durant l'année 1957.
Ce chiffre record de fréquentation est une
preuve évidente de la confiance que nous
témoignent les parents d'Ici et d'ailleurs.
Faites comme eux et confiez-nous égale-
ment vos enfants pour une Instruction
complémentaire Indispensable dans les
branches commerciales et dans les langues.
Nous vous offrons un enseignement de
premier choix, donné par des professeurs
qualifiés ainsi qu'un programme d'étude
s'adaptant à chaque cas particulier. Cours
du Jour et du soir. Classes à effectifs
limités. Entrée à toute époque. Leçons par-
ticulières sur demande.

<¦—H— U

PIANOS
neufs et d'occasion

selon le mode de « location - vente »
— pas d'engagement d'achat
Cond i t ions très intére ssantes

R E N S E I G N E M E N T S  CHEZ

H U G &  C'" , musique, NEUCHÂTEL

PRÊTS @
lans aucune formalité sur toutes valeurs, assuran-
ces-vie, bijoux , appareils ménagers, radios appareils
îliot.o , articles de sport, tableaux, meubles, etc.

CAISSE NEUCHÂTELOISE
DE PRÊTS SUR GAGES S. A.

LA CHAUX-DE-FONDS
4, rue des Granges, tél. (039) 2 24 74

derrière l'hôtel de ville

SKIEURS
Vue-des-Alpes

Téléski Chasserai
Mercredi 5 mars, 13 h. 30

AUTOCARS WITTWER ,TA

Revue Lausanne
Samedi 8 mars, départ 18 h. 15, entrée comprise,
15 fr. Inscriptions : Agence Strubin . — Pâques,
4 Jours, 190 fr . tout compris : Nîmes, Marseille,

Menton , en car de luxe.
EX CURSI ON S L'ABEI LLE , tél. 5 47 54.

THEATRE MUNICIPAL , LAUSANNE
Dimanche 9 mars : départ 112 h. 30

REVUE 1958
« Bip. bip. bip. hourra ! ! ! »

Fr. 17.50 et 18.50 par personne
(entrée comprise)

Renseignements - Inscription :

Autocars FISCHER ou RABUS, optique
Marin (Neuchâtel) (sons les Arcades)

Tél. 7 55 21 Tél. 5 U 38

Ecole Tamé
Concert 6 - Tél. 518 89

Nouveaux cours de printemps :
Commerce : 6 ou 12 mois - Secrétaire : 4 mois

Pommes de terre
de consommation « Bmt-
je » et « Urgenta », à
vendre au prix du Jour.
S'adresser à Traugoth
Pierrehumbert, la Ferme,
Saint-Aubin. Tél . 6 74 07.

ARMOIRIES
Exécution en peinture,
sur porcelaine - pan-
neaux et assiettes noyer -
papier - parchemin, etc.

Recherches

ATELIER D'ART

Vuille-Robbe
30, fg de l'Hôpital

Tél. 8 23 88

Pour une bonne

machine à coudre
vous vous adressez de
préférence au spécialiste
R. NAGELI, Neuchâtel ,
Seyon 24 a, tél . 5 33 32.
Vente, achat, réparations
de toutes marques.

Pour gagner du temps,
confiez vos

REPRISAGES
de bas, lingerie ou au-
tres à Mme Python, 34.
Sainte-Hélène, la Cou-
dre. Travail soigné. Prix
modéré.

SKIEURS
Dimanche 9 mars

GRINDEIWALD
Départ : Peseux - temple à 6 heures

Place de la Poste à 6 h. 15

Prix : Fr. 15 

Tél. S 82 83
ou Voyages & Transports S.A., tél. 5 80 44

C f̂ ^  
Le beefsteak tartare A *^  B

fi?5 préparé :i votre goût C|
^£7 à la Cave neuchâtelolse ^^

t ^

Comment choisir une machine à laver ?
En s'adressant au spécialiste depuis plus de 25 ans , qui vous

présente

7 modèles différents de la marque
mondiale MI©1©

de la plus simple à la plus moderne
Depuis 50 ans , la f abrique M iele est restée au service de
la ménagère et a adapté ses machines au confort moderne

Vous trouverez entière satisf action en utilisant
. sa nouvelle machine 100 % automatique

La marque la plus répandue dans le monde entier par
sa qualité

Démonstrations, renseignements et vente

Charles Waag, machines à laver - Neuchâtel
Pierre-à-Mazel 4 et 6 - Téléphone 5 29 14

V. /

CONFÉRENC ES DOCTEUR NUSSBAUM :
Vendredi 7 mars, à 20 h. 15

LA GUÉRISON PAR LES PLANTES
que faut -il en penser ?

Samedi 8 mars, à 20 h. 15

LA DOMINATION UNIVERSELLE
Prédiction et histoire (d' après Daniel 7)

ENTRÉE TiTTVRE Sans distinction d'opinion

En la chapelle adventiste,
39, faubourg de l'Hôpital, Nenchâtel

CURÉ-HERBORISTE KUN2LÉ
THE I POUR FEMMES
En cas d'irrégularités du cycle men-
suel et contre les menstruations faibles
et douloureuses, ainsi que contre les
troubles de le puberté et du retour
d'âge

THE POUR LES REINS
Nettoie les reins des personnes
souffrant d'inflammations rénales, de
calculs et de concrétions rénales,
d'hydrop isie et d'un excès d'acide
urique dans le sang

THE POUR LE FOIE
Remède efficace contre les maladies
du foie et de la bile, engorgements
du foie et sécrétion insuffisante de
la bile

MÉLANGES ORIGINAUX DE THÉS
THE CONTRE LE RHUMATISME

Contre la goutte, le rhumatisme, la
sciati que, la neuralgie, les douleurs
musculaires et art iculaires

THE POUR LES NERFS
ET POUR DORMIR

Calme les nerfs, efficace contre
l'insomnie. La tisane idéale è servir
le soir

En vente dans les /̂ -̂ IS à̂.
pharmacies et dro- j s f  ndll itSl
guéries ou a la P( / *̂|BL)3
pharmacie Lapidar , V^MrvZ

(f"™"1 " ¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦"¦¦ ¦¦"'¦\4 générations de père en fils
au service de la clientèle piano

PIANOS STROBEL I
Accords - Réparations - Ventes I
Transformations - Polissages - Devis I

I PESEUX. chemin Gabriel 26 - Tél. 8 23 24
I Se rend régulièrement dans votre région ¦

$§** LE T O U R N E D O S
jgâCave FLAMB é V O R O N O FNeochateloise .. une spéciaïm

Ç^>* du patron

Réparations, CnîUsse aIlemand cher'
nettoyages ieçons d'anglais

le tous tapis PERSES et J D
lutres. Georges CAVIN, Offres sous chiffres P
uelle de l'Immobilière 2255 N à Publicitas, Neu-
No 12. Tél. 5 49 48. ohatel.

Nous acheton s

litres vides verts
scellés 10/10. — Faire offres en indi quant
quanti té et prix sous chiffres X. Z. 938 au
bureau de la Feuille d'avis. Paiement comp-
tant.

Je cherche à reprendre bon commerce de

TABAC -CIGARES
Faire off res sous chiffres P 2240 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

s—Il 11111 —fa Î

Très sensibles à tous les témoignages reçus
et dans l'impossibilité de répondre person-
nellement à chacun,

Monsieur et Madame Emile AEBI,
les parents et alliés

de Monsieur Henri AEBI

prient tous ceux qui se sont associés à
leur grand deuil de trouver Ici l'expression
de leur gratitude.

Dombresslon, le g mars 1958.

Dans l'impossibilité de répondre aux très
nombreux témoignages d'affection reçus a
l'occasion du décès de leur chère maman,
les enfants de feu INIadame veuve Anna
PROBST-BONJOUR présentent à tous ceux
qui, de près ou de loin , ont pris part &
leur deuil l'expression de leur reconnaissance
émue et leurs sentiments de profonde gra-
titude pour les envols de fleurs.

Cornaux, 5 mars 1958.

Profondément touchée par les nombreux
témoignages de sympathie qu 'elle a reçus,
la famille de

Monsieur Charles BERNASCONI
exprime ses sincères remerciements à toutes
les personnes qui ont pris part à son grand
deuil.

Salnt-Blalse, le 5 mars 1958.

Monsieur Marcel ALBARIN, à Areuse, ses
enfants à Morges, Lausanne et Areuse ; la
famille ALBARIN, à Peseux, ainsi que les
familles parentes et aillées, très touchés
des nombreux témoignages de sympathie
et d'affection reçus à l'occasion du décès de

Madame Marcel ALBARIN
remercient bien sincèrement toutes les per-
sonnes qui ont pensé à eux dans ces Jours
de pénible séparation.

Areuse et Peseux, février 1958.



La fièvre parlementaire en France
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

Traf ic  d'armes
en provenance de l 'Est

Le dernier point , enfin , de la déclara-
tion gouvernementale doit — en prin-
cipe — évoquer le trafic d'armes qui
permet aux rebelles F.L.N. d'équiper
leurs unités entraînées en Tunisie. La
déclaration Lacoste faisant éta t d'une
sorte de chaîne de ravitaillement d'ar-
mes en provenance des pays de l'Est a
fait sensation à Paris et a accru encore
le climat de malaise qui s'aff i rme cha-
que Jour davantage au Palais-Bourbon.

Cette poussée de fièvre parlementaire
est au demeurant considérée comme
extrêmement préoccupante. A terme si-
non Immédiat du moins assez rappro-
ché, elle pourrait , si les choses ne s'ar-
rangent pas, provoquer la chute du gou-
vernement,

M.-G. G.

D'autre part, les ministres militaires,
M. Jacques Chaban-Delmas (républicain
social , centre droite) et ses secrétaires
d'Etat, estimaient impossible de nouvel-
les compressions sur les autres postes
du budget militaire. M. Robert Lacoste
(socialiste), ministre de l'Algérie, appor-
tait sa volonté de maintenir l'effort mi-
litaire en Algérie. Enfin , les ministres
¦ civils > (notamment économie natio-
nale, plan , etc.) ne voulaient pas que
les ressources nouvelles soient trouvées
dans une compression de leurs budgets.

La thèse de M. I ' f l i m l i n  et des • ci-
vils » l'a emporté , mardi soir, au conseil
Interministériel présidé par M. Félix
Gaillard. Les dépenses exceptionnelles ,
non prévues à l'origine dans le budget
militaire , seront effectuées par des pré-
lèvements sur d'autres postes de celui-ci.

La réforme électorale
Deux accords Importants

PARIS, 4 (A.F.P.). — Une étape a été
franchie vers la réform e de la consti-
tution française. Autour d'une « table
ronde », plusieurs leaders de la majo-
rité gouvernementale, réunis à l'initia-
tive de M. Félix Gaillard, se sont mis
d'accord notamment sur des points en
litige : notamment le problème de la
question de confiance et celui de l'ini-
tiative des députés en matière de pro-
position de dépenses.

Pour éliminer les risques de crise mi-
nistérielle que présente dans un scru-
tin une forte proportion d'abstentions,
celles-ci ne seront plus tolérées lors-
qu'un gouvernement posera la question
de confiance et il ne pourra être ren-
versé que sur motion de censure. Quant
aux dépenses, l'initiative en sera doré-
navant retirée aux députés pour éviter
les propositions de crédit « électorales > .

L'accord
sur les crédits militaires

PARIS, 4 (A.F.P.). — Les ministres
français se sont mis d'accord, mardi
soir, sur le problème des crédits mili-
taires. Il s'agissait de dépenses supplé-
mentaires occasionnées par les événe-
ments d'Algérie, dépassant de 60 mil-
liards de francs français les crédits pré-
vus au budget et actuellement discutés
par la Chambre des députés.

Cet accord semble mettre fin , sur le
plan ministériel au moins, aux dissen-
sions observées ces derniers jours à
propos des crédits militaires. Il y avait
plusieurs points en discussion. Tout
d'abord, le ministre des finances, M.
Pierre Pfl imlin (démocrate chrétien),
restait opposé à tout supplément de cré-
dits ayant pour effet de dépasser le
plafond budgétaire de 5300 milliards.

Ordre de grève
pour les agents

de conduite de la S.N.C.F.
PARIS, 4 (A.F.P.). — La Fédération

syndicale autonome des agents de
conduite de la Société nationale des
chemins de fer français a lancé un
ordre de grève de 24 heures à partir
du 7 mars à 4 heures.

Un fonctionnaire
malmené à Berne

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

VERSION DES AGENTS
Les d'eux agents affirment qu'ils ont

d'alx>rd Interpellé le fonctionnaire, qu'ils
omit engagé une conversation avec lui ,
qu'ils lui ont, comme ils en ont le de-
voir, fait connaître la nécessité d'une
vérification d'identité et qu'alor s seule-
ment ils lui ont demandé ses papiers.
Cette manière d'agir, a déclaré M,
Roethliisiberger, est parfaitement com-
préhensible, puisque les agen t s  pensaien t
avoir reconnu le cambrioleur recherché
(ils oe levaient toutefois vu que de
do*). M. Roethlisberger a conclu en di-
eajut qu'il n« voulait pas embellir les
faita et qu'il laissait à la justice le
soin d/e prononcer le dernier mot. Si
lies dieux policiers devaient être recon-
nus coupables d'abus de leurs pouvoirs,
des sanctions seront pri ses à leur égard.

Washington et Londres restent sceptiques
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Ensuite, il y a l'actuelle « campa-
gne pour un désarmement nucléaire »,
dont le comité est composé de per-
sonnalités telles que Bertrand Russell,
J.-B. Priestley, Michael Foot. Ce der-
nier , un rédacteur de l'hebdomadaire
d'extrême-gauche « Tribune », s'illustra
particulièrement lors de la tragédie de
Little Rock en dénonçant dans le so-
cialiste « Daily Herald » ce qu 'il ap-
pela « le mythe diabolique de la supré-
matie de la race blanche ». Bertrand
Russell, qui siège à la Chambre des
lords, est un philosophe athéiste. Dans
une interview accordée à Joseph Alsop
de la « New-York Herald Tribune »
il a déclaré : « Je suis pour un désar-
mement nucléaire contrôlé. Je suis en
faveur de toute négociation, tout effort ,
toute mesure qui servira à la compré-
hension universelle — tout ce qui , en
bref , rendra un peu plus possible un
désarmement nucléaire. Mais si les So-
viets ne peuvent être amenés, par n im-
porte quel effort imaginable, à accep-
ter un désarmement nucléaire contrôlé ?
Alors, poursuit Russell, je suis pour
un désarmement nucléaire unilatéral de
l'Occident. Le choix est amer. Il signi-
fie , pour un temps, une domination
communiste sur notre monde. Mais si
on me donne à choisir entre une éven-
tuelle extermination de la race humai-
ne et une conquête communiste tem-
poraire , je préfère cette dernière. »

Partant de données fausses, Bertrand
Russell aboutit naturellement à une
conclusion fausse et lamentable. Que
l'on puisse publiquement préconiser un
désarmement nucléaire unilatéral qui
implique une conquête bolchéviste du
monde tient du délire et de la folie.
C'est tomber dans le piège soviétique
et se faire volontairement la victime
du chantage communiste aux « spout-
niks » et à la destruction de l'humanité
entière en cas de nouveau conflit.
C'est croire à une supériorité soviéti-
que qui reste loin d'être prouvée et

c'est, finalement, être le jouet de la
propagande mensongère des Soviets.
Cependant, de nombreux éléments du
Labour partagent tacitement ces vues
défaitistes. D'où le mouvement d'opi-
nion britannique en faveur d'une répé-
tition de Genève 1955.

Les Américains : « Retour
à l'ancienne diplomatie ! »
Aux Etats-Unis, l'opinion publique

est nettement moins favorable à une
nouvelle rencontre « au sommet ». Cer-
tes, Il est question que le vice-prési-
dent, M. Richard M. Nixon, se rende
à Moscou lors de sa tournée en Eu-
rope l'été prochain, et pour sa part
Eisenhower, qui a renvoyé presque à
regret son conseiller sur le désarme-
ment, Harold Stassen, n'a pas renoncé
à son ambition de rester dans l'histoire
comme « un bâtisseur de la paix ». En-
fin , on a noté que la fermeté de M.
Dulles s'est quelque peu ramollie ré-
cemment, puisqu'il n'exige plus, comme
condition « sine qua non » à une ren-
contre « au sommet », un meeting pré-
liminaire des ministres des affaires
étrangères.

La presse demeure néanmoins très
hostile à un nouveau meeting interna-
tional qui , dans les conditions actuelles,
se terminerait, dit le « World Tele-
gram », par « un échec complet » et
une seconde bouffée de cet « esprit de
Genève » qui « nous a si dangereuse-
ment assoupis la première fois ». Le
même journal écrit : « Mettons un ter-
me à cette diplomatie de cirque et re-
venons à la diplomatie vieille mode,
qui fonctionnait par le canal des am-
bassadeurs. » Un chroniqueur de la
« Herald Tribune », Roscoe Drum-
mond, suggère que les vrais auteurs
de l'avalanche de lettres signées Boul-
ganine sont Burgess et Maclean, les
deux diplomates britanniques félons, qui
savent comment attirer l'Occident dans
le piège. Bien des Américains, par ail-
leurs, partagent l'avis de Salvador de
Madariaga, qui écrit dans « Times and
Tide », de Londres : « Les relations
Est-Ouest resteront au point mort jus-
qu 'à la chute du parti communiste à
Moscou ».

Résultats de la politique
soviétique

C'est ainsi que Georges-E. Sokolsky
rappelle dans le « Journal-Américan »:
« Pendant quarante ans, depuis 1917 ,
la Russie soviétique a conduit une
propagande mondiale aux fins d'in-
clure d'autres nations dans l'Etat sovié-
tique universel . Dans ce but, la Russie

soviétique a conquis dix-sept pays ; elle
a fait la guerre à la Finlande et à la
Chine ; elle a violé traités et accords ;
elle a soutenu des guerres civiles et des
révoltes ; elle a effrayé des politiciens
par les activités, contrôlées du Krem-
lin, de partis politiques à l'intérieur de
pays libres ; elle s'est infiltrée dans des
gouvernements dits amis, même chez
ses alliés pendant la guerre, et a induit
des citoyens à travailler contre leur
patrie. » Sokolsky a ajouté : « Depuis
plus de quarante ans j 'étudie le parti
communiste d'aussi près que faire se
peut sans en devenir membre, et je dois
le dénoncer comme un fléau pour la
race humaine. »

La grande revue populaire « Satur-
day Evening Post » a, de son côté, dé-
noncé impitoyablement les dangers
d'une conférence « au sommet » et
montra que, pour les dirigeants sovié-
tiques, « les conférences, comme les
batailles militaires, fpnt partie de la
stratégie de conquête du monde ».

Les Américains, qui se firent atro-
cement rouler à Téhéran, Yalta et
Potsdam, et qui furent bernés à Ge-
nève, entretiennent désormais une crain-
te instinctive de toute nouvelle confé-
rence internationale. Dans le cas où,
toutefois, Eisenhower aurait ' à affron-
ter une seconde fois le couple
Khrouchtchev - Boulganine, il serait ac-
compagné non seulement du prudent
Dulles, mais de sénateurs astucieux et
perspicaces. Le Sénat n'a pas encore
« digéré » les catastrophiques accords
de Yalta conclus par un - Roosevelt
moribond qui refusa, auprès de lui, la
présence de deux ou trois membres de
la Chambre haute. Rappelons d'au-
tre part que, parce qu 'il s'obstina dans
un semblable refus lors de sa participa-
tion à la Conférence de la paix, Wil-
son ne put jamais obtenir que le Sé-
nat ratifie le traité de Versailles. C'est,
notamment, une des raisons pour les-
quelles l'Amérique jadis n'adhéra pas
à feu la S.d.N.

P. HOPSTETTER.Pourquoi pas ?
Mais rien ne remplace
une bonne infirmière
diplômée. (Et il en ar-
rive des choses dans
nos cantons où cha-
que jour 80 personnes

victimes d'accidents de la route doivent
être hospitalisées t)

Et cependant , nous devrons peut-être
nous contenter de toucher du bois si ,
rapidement, nous ne venons pas au se-
cours de LA SOURCE, la plus ancienne
école d'infirmières du monde.
Vou s êtes donc directement intéressés à
l'action entreprise en sa faveur. Pen-
sez-y !

C.C.P. II. 20420 - La Source, Lausanne.

TOUCHER
DU BOIS ?

EN FRANCE, on attend l'arrivée au
port de Lavera du pétrolier « Président
Meny » transportant 150,000 hectolitres
de pétrole saharien. Le petit port fêtera
l'arrivée de ce premier pétrole saharien.

Trois musulmans algériens ont été
tués et six autres blessés au cours de
deux règlements de compte qui ont eu
lieu mardi matin dans des cafés situés
dans une petite rue du centre de Paris.

EN TUNISIE, dans un télégramme
adressé mardi soir à M. Medhi Ben
Barka , directeur de l'Istiqlal , M. Abdel
Majid Chaker, directeur du bureau po-
litique du Néo-Destour, écrit : « Le bu-
reau politique propose la réunion d'une
conférence soit à Rabat soit à Tunis
en vue de mettre au point les princi-
pes et moyens d'action propres à réali-
ser l'évacuation des troupes étrangères,
la libération de l'Algérie et l'édifica-
tion du grand mahgreb arabe. »

EN ITALIE, l'Union des provinces
lombardes a adopté un ordre du jour
demandant la réalisation « le plus tôt
possible du percement des tunnels, rou-
tiers sous le massif du Splugen et du
Stelvio ».

EN GRANDE-BRETAGNE, les diri-
geants du parti travailliste ont demandé
aux chefs du groupe néo-bévaniste
« victoire pour le socialisme » de mettre
fin à leurs activités. Ce groupe fort de
soixante députés travaillistes fait sur-
tout campagne pour le désarmement
atomique unilatéral de la Grande-Breta-
gne.

Le travail a repris mardi matin aux
usines d'automobiles «Standard Motors»
de Coventry, q.ui ont été paralysées lun-
di par une grève du personnel des ser-
vices d'entretien. Les grévistes ont en
effet pu être remplacés par d'autres
employés.

EN HONGRIE, selon le porte-parole
du gouvernement, la plupart des 17,000
soldats soviétiques retirés de Hongrie
ont déjà quitté le pays.

EN ALGÉRIE, une bande rebelle ve-
nue de Tunisie a fait le 2 mars un
raid dans la région située au nord d'El
Oued. Les rebelles se sont retirés en
emmenant avec eux des nomades dont
on Ignore le nombre.

EN CORÉE DU SUD, le commande-
ment de l'ONU a annoncé . mardi que
les communistes nord-coréèns remet-
tront jeudi les passagers et Tes mem-
bres de l'équipage de l'avion , de trans-
port qui a atterri le 16 février en
Corée du Nord.

Une modification
du plan occidental
de désarmement
serait malaisée

a déclaré M. Dulles au cours
de sa conférence de p resse
M. Dulles, au cours de sa conférence

de presse, a souligné les difficultés
qu 'il avait fallu surmonter pour obtenir
l'accord de tous les alliés au plan de
désarmement élaboré en 1957 par la dé-
légation américaine à la conférence de
Londres. II ne serait pas moins difficile ,
selon le secrétaire d'Etat , de réaliser à
nouveau l'unanimité au sein du camp
occidental sur une modification éven-
tuelle de ce plan.

Le secrétaire d'Etat a reconnu que les
alliés européens des Etats-Unis étaien t
davantage préoccupés de la menace pré-
sentée par l'armement conventionnel
que par celle découlant d'une mise en
service des fusées intercontinentales.
Cette position est exactement l'inverse
de celle des Etats-Unis. Il faudra donc,
a déclaré M. Dulles, qu 'il soit éventuel-
lement tenu compte, en vue d'un ré-
ajustement de la position occidentale en
matière de désarmement , de ces deux
opinions.

Enfin , M. Dulles a brièvem ent men-
tionné la question des essais nucléa ires
en soulignant que certaines puissances
alliées des Etats-Unis ont l'imiten t ion de
procéder, ou procèdent déjà , à la pré-
paration de tels essais.

Le secrétaire d'Etat a déclaré estimer
que le problème du contrôle des arme-
ments ne devrait pas nécessairement
être inclus dan s des conversations « au
sommet ». U a même émis des doutes
sur l'utilité d'une telle procédure inau-
gurée en matière de désarmement par-
le rpêsident Wilson .

M. Dulles a cependant rappelé que le
présiden t Eisenhower s'est à maintes
reprises déclaré prêt à intervenir per-
sonnellement dans toutes les démarches
susceptibles de faciliter le ma intien de
la paix mondiale. C'est pourquoi , a-t-il
conclu, les Etats-Unis sont disposés à
discuter « au sommet » des problèmes
du désarmem en t si ce moyen apparais-
sait comme le meilleur pour parvenir
à une solution.

Un bâtiment détruit
par une bombe

JORDANIE

JÉRUSALEM, 4 (A.F.P.). — L'im-
meuble du quotidien « Eljihau » dans
la zone jordanienne de Jérusalem a
été complètement détruit par un at-
tentat à la bombe, apprend-on de
bonne source.

« Eljihad », qui est l'organe du pa-
lais royal jordanien , avait récemment
attaqué violemment la République ara-
be syro-égyptienne.

Des mesures de précautions ont été
prises dans la vieille ville pour évi-
ter le retour d'attentats imputés à
des agitateurs « à la solde des syro-
égyptiens ».

Par ailleurs la radio jordanienne
a poursuivi mardi soir ses violentes
attaques contre la Syrie, accusant no-
tamment la censure syrienne de cacher
à l'op inion arabe les dissensions qui
existent au sein de la nouvelle « Ré-
publi que unie ». Des milliers de Sy-
riens, ajoute la radio, ont été mis
en prison depuis la proclamation de
la République arabe unie.

Le prince Rainîer
se fâche

MONACO

MONACO, 4 (Reuter). — Le prince
Rainier de Monaco a adressé mardi
une lettre conçue en termes sévères
à son parlement, dans laquelle il
rappelle qu'il « est absolument souve-
rain et qu'il ne tolérera aucune ten-
tative de porter atteinte à ses pou-
voirs ». Cette lettre constitue la se-
conde phase d'une crise ayant éclaté
à l'issue des élections de j anvier der-
nier. Les élections ont eu pour résul-
tat de dési gner un parlement résolu
à s'occuper et à intervenir davantage
dans les affaires de l'Etat.
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CONFÉDÉRATION

BERNE, 3. — Le 11 mars 1957, à
Thoune, fut fondé le c Consortium
suisse pour la recherche de l'ura-
nium >. Cette société, dont le siège
est à Berne, a pour but la recherche
de l'uranium en Suisse, son exploita-
tion après obtention des autorisations
nécessaires, l'information sur le ni-
veau de la recherch e scientifi que
ainsi que la prise des mesures néces-
saires en rapport avec la découverte
de matériaux radioactifs , notamment
la protection contre les rayons.

La demande d'autorisation de pro-
céder à des fouilles présentée le 27
juin 1957 par la société, a été accor-
dée par le Conseil d'Etat du canton
de Berne, dans sa séance du 10 dé-
cembre 1957.

Les prqtagonlstes de ces recherches,
qui comprennent des géologues, des
spécialistes de la physi que des rayons,
des radiologues, ont depuis 1954 or-
donné et effectué eux-mêmes des
recherches préliminaires diff ic i les  et
non subventionnées par l'Etat. Celles-
ci sont dès aujourd'hui d'un vif inté-
rêt pour la communauté, même s'il
devait en ressortir qu 'en l'état actuel
des choses, avec les frontières ouver-
tes, l'exploitation en Suisse du minera i
uranlfère ne se just i f ierai t  pas pour
des raisons économi ques.

Afin d'assurer la collaboration har-
monieuse de la science, de l'économie
privée et de l'Etat, conformément aux
Indications données par M. Zi p fel ,
délégué du Conseil fédéral aux ques-
tions atomi ques, le consortium a en-
trepris de nouer des liens avec le
< comité d'étude des minéraux et ro-
chers suisses , pour la recherche de
carburants atomi ques et d'éléments
rares ». On sait que ce comité est
formé, depuis l'automne 1956, des
organisations suivantes : « Commission
géotechni que suisse », « Société d'étude
pour l'exploitat ion des gisements de
minerais  suisses », « Fondation pour
l'exploitation des métaux rares ».

Lors d'une conférence tenue à Berne
le 1er mars , les représentants du con-
sortium , ayant  à leur tête M. A.
Breltenbach , avocat à Berne , et les
représentants du comité d'étude , le
professeur F. de Qucrvain , de l'EPF ,
et le professeur Th. Iluegi , de l 'Uni-
versité de Berne , eurent l'occasion
d'échanger leurs vues, qui portaient
sur les données fournies par de nom-
breuses recherches. Les discussions
menées en toute franchise aboutirent
à la conclusion qu'un travail commun ,
ou tout au moins étroitement coor-
donné, était nécessaire. Ainsi seule-
ment , pourrait-on éviter l'éparp ille-
ment des forces dans ce nouveau do-
maine de recherches , si important
pour notre pays.

* M. François Tenguely. agriculteur, né
en 1915, est tombé mardi , prés de Val-
d'Illlez, dans la Vlèze. On a réussi à le
retirer de l'eau et on l'a conduit à l'hô-
pital du district de Monthey, où il est
décédé peu après d'une fracture du crâne.

Coordination de
la recherche de l'uranium
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BERNE, 4. — Les mécaniciens des
Chemins de fer italiens de l'Etat (F.S.)
appliquent depuis mardi matin un nou-
veau mode de grève à l'appui de leurs
revendications de salaires. En effet , on
constate, aussi bien à Chiasso qu'à
Domodossola , que tous les trains ita-
liens arrivent avec des retards. Les mé-
caniciens réduisen t en effet la vitesse
des trains ou arrêtent ceux-ci en cours
de route, ce qui, évidemment, désorga-
nise le service. Pour le moment, on
note une moyenne de retard dfane
demi-heure environ pour les trains ita-
lien s arrivant à Chiasso. Les retards
varient entre 10 et 50 minutes à Domo-
dossola.

Nouveau mode de grève
des mécaniciens

des chemins de fer italiens

(C.P.S.) — Un combat très « terre à
terre » se livre en ce moment à propos
du c P-16 •. Se?., partisans lui reconnais-
sent toutes les qualités, ses adversaires.
lui préfèrent n'importe quel autre avion ,
pourvu qu'il soit étranger, même s'il
est construit en licence en Suisse. Les
membres des Chambres fédérales qui
doivent prendr e leur décision dans la
présente session ne sont pas à l'abri de
cette petite guerre et sont soumis à un
intense « bombardem ent » de part et
d'autre die la barricade.' Il est difficile
de se former une opinion et les dépu-
tés qui , comme les gens de la presse,
doivent s'en rapporter, parce que pro-
fanes, au jugement des experts, ne sont
pas à envier pour leur responsabilité.

Parmi les différentes opinions expri-
mées, celle de l'« Avia > , c'est-à-dire de
la Société des officiers des troupes
d'aviation, doit être prise au sérieux.
Dans une résolution, le comité central
de l'« Avia », tout en reconnaissant les
qual ités techniques du « P-16 », doute
qu'on puisse passer, de manière relati-
vement rapide, à la construction en sé-
rie d'un prototype avec lequel il n 'a
pas encore été possible de faire des
expériences concluantes. Au moment où
les « P-16 » seront livrés à la troupe,
ils ne seront déjà plus à la hauteur de
la situation, L'« Avia » préconise la
construction en licence du « Super-
Tigre » américain qui , pour la construc-
tion en série, présente des avantages
incontestables.

Le « P-16 » sur la sellette

V I E N N E, 4 (Renier). — Le porte-
parole du gouvernement hongrois, M.
Laszlo Gyaros, a déclaré mard i à une
conférence de presse : c La Suisse a
commis depuis la contre-révolution hon-
groise plusieurs actes inamicaux envers
la Hongrie. L'un d'eux est le fai t  d'avoir
admis en Su isse un certain nombre
d'organisations de réfugiés hongrois qui
auraient projeté de provoquer le ren-
versement par la violence du régime
communiste en Hongrie. »

Il a ajouté que le gouvernement hon-
grois se féliciterait d'entretenir avec la
Suisse de meilleures relations.

Les communistes hongrois
et la Suisse

FltlBOURG

r r l l H U U R G. 4. — Les mises des vins
de l 'hôpital des Bourgeois de Fribourg
ont eu lieu lundi 'et ont porté sur une
récolte de 10,300 litres. Les prix moyens
ont été pour le Ricx de 2 fr. 82 le litre ,
le Dézaley 3 f r. 45 et le Béranges 2 fr. 54.

• Née le 4 mars 1858 à Vaullon , Mlle
Hélène Champoud, Institu trice privée en
Angleterre durant de longues années, a
fêté mard i , à l'asile Julie Hoffmann
(Eben Hezer), ses cent ans révolus.

Mises des vins
de l'hôpital des Bourgeois

FRANCE

PARIS, 4 (A.F.P.). — Le problème
d'une participation communiste aux
organismes européens a été soulevé
mardi par plusieurs députés communis-
tes à l'Assemblée nationale. L'assemblée
examinait un projet de loi déterminant
les conditions de désignation des mem-
bres français de l'assemblée unique de
la communauté européenne.

Les députés communistes ont insisté
sur la nécessité « d'une représentation
communiste au sein des futures institu-
tions », afin « d'y défendre les intérêts
de la classe ouvrière » .

La requête communiste a provoqué un
certain étonnement sur de nombreux
bancs.

Un député indépendant a fait valoir
qu 'elle était en contradiction avec leur
attitude passée. Un socialiste a rappelé
l'hostilité des communistes lors du dé-
bat de ratification du traité sur la com-
munauté charbon-acier.

L'assemblée a adopté l'article premier
du projet de loi disposant que les re-
présentants de la France à l'assemblée
européenne seront désignés par le par-
lement. :? v

Un amendement, communiste renouve-
lant la demande que la désignation des
représentants parlementaires à l'assem-
blée unique ait lieu à la représentation
proportionnelle a été repoussé par 370
voix contre 150.

Une étonnante requête
communiste

Saisie des
« Clefs de Saint-Pierre »

ITALIE

MILAN , 4 (A.F.P.). — Plusieurs
exemplaires du livre « Les clefs de
Saint-Pierre » de Roger Peyrefitte ont
été saisis à Milan. Des carabiniers , en
possession d'un ordre du procureur de
la Républi que, ont exécuté leur mis-
sion auprès de deux librairies de la
ville puis ont procédé à la saisie des
exemp laires qui se trouvaient dans
l'atelier de typographie qui avait Im-
primé le livre.

L'U.R.S.S. perd un point
Au championnat du monde de hockey

sur glace, à Oslo, la Suède a battu les I
Etats-Unis par 8 à 3 (3-2, 1-0, 4-1), tan-
dis que l'U.R.S.S. et la Tchécoslovaquie
ont fait match nul 4 à 4 (3-1, 0-2, 1-1).
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LE CHANT
DE BERNADETTE

Un film sublime... majestueux...
émouvant

avec Jennifer JONES
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\ ¦¦ ¦¦¦¦ 1̂11—Il

I» ¦"¦¦ ' ^CINÉMA DES
ARCADES « 578 78
Matinée à 15 h. Soirée à 20 h. 30

ARIANE
Une adorable production

avec
Audrey HEPBURN * Gary COOPER

Maurice CHEVALIER
Location ouverte dès 14 h.

CHAPELLE DES TERREAUX, 20 heures
QUELQU'UN T'ATTEND

par M. F. de Rougemont
Union pour le Réveil.

Association pour
le suffrage féminin, Neuchâtel

Aula de l'Université
Mercredi 5 mars, à 20 h. 30

Réflexions sur la condition
juridique de la femme mariée

Conférence de M. J.-M. GROSSEN,
docteur en droit , professeur à l'Université
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Mamans !
Vienn ent d'arriver à notre rayon

« Tout pour enfants »
les dernières nouveautés de PARIS

et de BRUXELLES en

costumes - robettes
pantalons

pour vos petits
Venez les essayer, sans engagement ,

mercredi 5 mars
Jouets aux enfants
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M. Dulles
et les propositions

soviétiques
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

M. Dulles a souligné qu'il était essen-
tiel qu'au cours de la préparation d'une
conférence des chefs de gouvernements,
une méthode de travail soit définie , soit
par la voie diplomatique normale, soit
par les ministres des affaires étrangè-
res. Il faut notamment s'efforcer d'éta-
blir une liste des questions sur lesquel-
les un accord est possible entre l'Est
et l'Ouest. Les Etats-Unis refuseraient
qu'une réunion « au sommet » ne soit
qu'une manifestation théâtrale au cours
de laquelle aucune décision importante
ne pourra it être prise.

Etant donné que, dans sa lettre à M.
Pineau , M. Gromyko parait refuser que
les ministres des affaires étrangères
examinent sur le fond les questions qui
figureraient à l'ordre du jour, le secré-
taire d'Etat américain se demande com-
ment il serait possible d'établir cet
ordre du jour. Toutefois , il a exprimé
l'espoir que les points de vue à ce sujet
pourront être rapprochés.

En ce qui concerne les pays qui par-
ticiperaien t aux négociations entre l'Est
et l'Ouest, M. Dulles a fait ressortir que
son gouvernement n 'était pas particuliè-
rement favorable à l'idée d'une parité
numérique entre l'Est et l'Ouest, mais
l'accepterait, dans l'intérêt de la paix,
si l'U.R.S.S. la demandait.

En conclusion , le secrétaire d'Etat des
Etats-Unis a souligné les points sui-
vants :

0 Les Etats-Unis, dans leur réponse
à rU.R.S.S., n'entreront pas dans le dé-
tail des questions sur lesquelles un
accord serait possible.

0 Le gouvernement des Etats-Unis
estime toujours qu 'il faut préparer une
conférence ¦ au sommet » pour estimer
ses chances de succès.

Q Les Etats-Unis préfèrent, même
au risque de donner l'impression d'avoir
perdu l'initiative diplomatique , faire des
suggestions sérieuses plutôt que des pro-
positions spectaculaires, comme l'U.R.S.S.

Déclarations
de M. Ben Gourion

sur le «B-17»

ISRAËL

JÉRUSALEM, 4 (Reuter). — M.
Ben Gourion , premier ministre israé-
lien , a déclaré mardi que les armes
qui se trouvaient à bord de l'avion
« B-17 » contraint d'atterrir la semai-
ne dernière en Algérie , ont été ven-
dues par le ministère israélien des af-
faires étrangères en Amérique lati-
ne. M. Ben Gourion a simplement
qualifié le pays en question d'Etat
de l'Améri que latine avec lequel Is-
raël entretient des relations amicales,
ajoutant qu 'il ne s'agit pas du Vene-
zuela comme la presse a cru pouvoir
l'annoncer. Le peuple français peut
être assuré que les armes n'étaient pas
destinées aux rebelles algériens.

Visite de El Pineau
LAOS

VIENTIANE, i (A.F.P.). — M. Chris-
tian Pineau , ministre français des
affaires étrangères, est arrivé par
avion lundi après-midi à Vientiane.

Le ministre a été accueilli notam-
ment par MM. Phoui Sananikone, mi-
nistre des affaires étrangères du Laos,
Olivier Gassouin, ambassadeur de
France, et Picot, chargé d'affaires à
Hanoï.

M. Christian Pineau s'entretiendra
avec le prince Souvanna Phouma , pre-
mier ministre, et avec M. Sananikone,
ministre des affaires étrangères. Il se
rendra à Louang Prabang pour ren-
dre visite au roi du Laos.

«Le gouvernement doit
recourir à la force »

INDONÉSIE

DJAKARTA , 4 (Reuter). — Le pré-
sident du Conseil indonésien , M.
Djuanda , dont les propos sont rappor-
tés par l'agence PIA, a déclaré mardi
qu'il était inutile de négocier avec
les rebelles de Sumatra ; le gouverne-
ment doit recourir à la force. En fai-
sant preuve de résolution, le gou-
vernement central devrait être à même
de résoudre le problème dès~dtssidents.
Mais s'il n'agit pas rapidement et ha-
bilement, la situation risque d'être
favorable aux rebelles
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COUVET
Une jambe cassée

Mlle 0. Dupont, vendeuse, domiciliée
chez ses parents, s'était rendue dans la
région de Leysin, pour y faire du ski.
Malheureusement, elle fit une chute et
se fractura une jambe.

TRAVERS
L'assemblée de paroisse

(c) L'assemblée générale de paroisse s'est
tenue dans la salle de la cure, dimanche
soir. Elle a approuvé les comptes 1957
du fonds de paroisse et du fonds des
sachets présentés par M. O. Bahler,
trésorier, et entendu le rapport moral
sur la marche de l'Eglise en 1957, pré-
senté par le pasteur Roulet. Un entre-
tien s'est déroulé au terme duquel M.
Charles Devenoges a remercié le Collège
des anciens et le pasteur de leur activité.

Dimanche dernier , journée oes ma-
lades, une grand-maman de Neuchâtel
a fait envoyer à tous les enfants
hosp italisés à d'hôp ital Pourtalès un
superbe ballon de couleur.

D'aulre part , on nous informe que
les trois petits Bréa se portent bien.
Ils ont quitté déf ini t ivement  la cou-
veuse et leur poids augmente d'une
manière réjouissante : Jean pèse main-
tenant 2 kg. 340, Luc passe en tète
avec 2 kg. 350 et Pierre en est à
2 kg. 110. Ils pourr ont quitter la
materni té  dès qu 'ils auront atteint les
3 kilos.

A l'hôpital Pourtalès

LES DÉBUTS AU CONSEIL N A T I O N A L

Notre correspondant de Berne nous écrit :
Les électeurs vaudois s'apercevront que le temps de « Leurs Excellen-

ces » n 'est pas tout à fait révolu. Certes, ce ne sont plus les baillis qui
manient la férule aujourd'hui , mais les députés chargés de veiller à la
«rimante  du droit fédéral sur le droit cantonal.

Je rappelais , hier , la controverse sou-
levée par la nouvelle disposition de la
constitution vaudoise qui interdit à une
commune de vendre du terrain pour la
création d'une place d'armes sans l'as-
sentiment préalable des communes voi-
sines. Le Conseil des Etats et, dans sa
majorité, la commission du Conseil na-
tional , voient dans ce texte une atteinte
au principe de l'égalité des citoyens de-
vant la loi , principe proclamé par l'ar-
ticle 4 de la constitution fédérale.

On était curieux de connaître l'avis
des députés vaudois sur ce point. Qua-
tre d'entre eux s'exprimèrent, mardi
matin , à la tribune du Conseil national.
Socialiste , libéral , radica l, communiste,
tous demandèrent à leurs collègues d'ac-
corder à la constitution vaudoise ainsi
revisée la nécessaire garantie fédérale.

Le premier, M. Sollberger, en passe
de devenir l'homme politique le plus
populaire du canton , a pris vigoureuse-
ment la défense de la disposition con-
testée. Membre du comité d'initiative,
il en a exposé la portée exacte et mon-
tré que seul l'attachement des Vaudois
à leu r terre avait commandé leur vote.

Pour M. Chamorel, libéral , ce vote est
assurément regrettable. Mais là n'est
pas la question. Si l'on peut condamner
le nouvel article constitutionnel , le ju-
ger inopportun et mal conçu , on n'a pas
le droit , sans motifs péremptoires , sans
arguments irréfutables, de lui refuser
la garantie fédérale. Or , les motifs in-
voqués , les arguments avancés sont ,
pour le moins , discutables . Les débats
l'ont prouvé : les conditions n 'existent
pas pour que la Chambre prenne la dé-
cision très grave d'annuler la décision
du peuple vaudois. Ou alors, on aura le
sentiment pénible que des considéra-
tions subjectives ont joué , en l'occur-
rence , et qu 'on aura voulu € corriger »
cette décision jugée fâcheuse. Il fau-
drait  éviter de donner carrière à une
telle interprétation.

M. Debétaz , radical , fait observer que,
fâcheuse ou non , la décision a été prise
régulièrement. Si l'on juge bon de l'an-
nuler , que pensera le citoyen qui a pris
la peine de donner son avis ? On ne
l'encouragera certes pas à remplir son
devoir civique.

Enfin , M. Forel ajoute à toutes ces
considérations quelques propos, tirés
sans doute de la plus pure doctrine
marxiste-léniniste , sur le respect des
droits et de la volonté populaires.

Cette unanimité vaudoise ne convainc
pas la majorité. Si l'on en croit MM.
Stadlin , radical zougois , ou Grendel-
meier , indépendant , de Zurich , il est
inadmissible d'imposer à une commune
des servitudes auxquelles échappent les
particuliers. Il y a là une inégalité de
traitement devant laquelle se cabre
toute conscience juridique quelque peu
délicate.

A son tour , M. Feldmann tente d'ame-
ner les intransigeants à une attitude
plus compréhensive et il plaide le doute ,
mais en vain . Par 80 voix contre 64, le
Conseil national, comme le Conseil des

Etats, refuse la garantie fédérale à la
nouvelle disposition de la constitution
vaudoise.

Les 80.000 citoyens qui , le 13 mai
1956, ont déserté les urnes, songeront
sans doute qu 'ils ont été fort bien ins-
pirés en ne se dérangeant point.

Institutions de prévoyance
On laisse le ter rain brûlant du droit

pour celui de la politique sociale en
abordant le projet relatif aux institu-
tions de prévoyance en faveur du per-
sonnel.

Dès avant la seconde guerre mondiale,
mais surtout depuis quinze ans, la plu-
part des entreprises ont créé des insti-
tutions de prévoyance en faveur de
leurs ouvrier s et de leurs employés. On
compte qu'actuellement, les réserves
accumulées à ces fins atteignent 4 mil-
liards.

Il s'agit uniquement d'initiatives pri-
vées, volontaires, prises sans contrainte
légale, dans l'esprit qui marque, depuis
une vingtaine d'années, les relations en-
tre employeurs et employés.

Toutefois , depuis longtemps, les asso-
ciations d'employés demandent certai-
nes garanties juridiques. Renonçant à
présenter une loi spéciale, le Conseil
fédéral, se fondant sur une entente in-
tervenue entre les associations profes-
sionnelles , propose de modifier et de
compléter certaines dispositions du code
civil et du code des obligations pour
répondre aux vœux des travailleurs.

Le texte qu 'il a élaboré tend d'abord
à assurer l'autonomie juridique des
fonds affectés à une caisse de pré-
voyance en faveur du personnel ; il
oblige ensuit e l'employeur à renseigner
l'employé sur les droits que lui confère
cette affectation ; il fixe enfin le droit
de l'employé au remboursement de ses
propres contributions lorsque, pour une
raison quelconque , il quitte l'entreprise
avant l'âge de la retraite.

Unanime, la commission , par la voix
de ses rapporteurs, MM . Schirmer, radi-
cal, d'Argovle, et Jacquod , catholique
valaisan , recommande le projet.

Une minorité , toutefois , le juge insuf-
f isant  et voudrait le compléter par des
dispositions qui, d'une part , permet-
traient aux proches d'exiger le rem-
boursement des contributions versées
par un employé prématurément décédé,
d'autre part ajouteraient au montant  de
ce<; contributions un intérêt à détermi-
ner.

Ce serait là, répond la majorité de la
commission , mettre en péril bon nom-
bre d'institutions de prévoyance qui ne
pourraient pas assumer de tels risques.
Ou alors, elles devraient réduire sensi-
blement leurs prestations et exiger des
contributions plus fortes . Il est loisible ,
à chaque entreprise, de constituer des
réserves spéciales pour les cas de ri-
gueur — et nombreuses sont celles qui
le font — mais on ne peut songer à
les y obliger. De simples considérations
tirées de la technique actuarielle s'y
opposent.

Dans sa majorité, le Conseil national
est aussi de cet avis , puisque, par 67
voix contre 54, dans un cas, par 68 voix
contre 4 dans l'autre, il repousse les
propositions d'amendement présentées
par la minorité de la commission.

La discussion de détail se poursuit
mercredi matin. G. P.

De l'imprévoyance politique
à la prévoyance sociale
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LES CONCERTS

Ce célèbre ensemble, formé de MM.
Z. Szekely, 1er violon , A. Moskowsky,
second violon , D. Koromzay, alto , et
G. Magyar, cello, s'est présenté, le
4 mars, à un public malheureusement
trop peu nombreux.

Ce fut par l'un des premiers qua-
tuors de Beethoven , de ceux composés
en 1800, que le concert débuta. Les
interprètes hongrois lui donnèrent
cette gravité profonde alternant avec
la joie , « la Malinconia » un adag io,
étant suivie de l'Allégretto gracieux
et eup horique, contrastes beethove-
niens caractéristi ques , avec en outre
une souple précision qui enchanta le
public. Ce dernier admira d'emblée
l'accord int ime , entier , des temp éra-
ments , qui s'accordent à miracl e, tout
en se manifes tant  dans une heureuse
individual i té  : l'onctuosité du cello,
l'ampleur de l'alto, l'union intime des
deux violons , envoûtent presque l'au-
diteur. Il se dit : n 'est-ce pas trop
parfai t  ? Et non : la perfection s'af-
firme , s'étend sur toutes choses jouées ,
sans fa i l le , ni ombres, atteignant à
une beauté sérap hi que.

Le quatuor de Schubert : « la jeune
fille et la Mort », est. on le sait , l' une
des images sonores , t ra i tant  de la
mort , les plus romanti ques qui soient.
Un sommet de beauté y est atteint ,
dans l 'Andante  con moto, avec le
chant poignant  du cello ; le premier
violon , lui , raconte l'histoire avec des
douceurs ravissantes , et l'ornant de
péri p éties harmoni ques à la fois plei-
nes de grâce et de douleur.

C'est par le quatuor de Debussy, le
seul pour ins t ruments  à cordes , que
se termina ce fort beau concert. Les
quatre musiciens hongrois ont été des
di gnes interprètes du maître français :
eux aussi « cherchèrent simp lement à
faire plaisir », ainsi  que disait  De-
bussy, en parlant de la mission de la
musi que. Quel éclat , dans la forme,
quelles subtiles beautés, dans les phra-
ses qui développent des duos char-
meurs entre alto et cello, entre les
deux violons ! Quelles séductions ne
savoure-t-on pas, tout au long des
cinq mouvements de cet ouvrage où la
sensibilité est si richement ornée , où
les chatoiements des mélodies éblouis-
sent l'auditeur at tentif  et tendu !

Musi que allemande , musi que fran-
çaise, toutes deux furent admirable-
ment servies, mardi soir , et nous en
demeurons reconnaissants à ces pres-
tigieux musiciens. M. J.-C.

Le Quatuor hongrois
ATJ JOUR LE JOUR

... et ne dérangeons pas pour rien
les p harmaciens de garde. Il arrive
trop souvent que des personnes son-
nent à la p harmacie d' o f f i c e  au mi-
lieu de la nuit pour demander un
calmant ou pour remp lacer un bi-
beron cassé quel ques heures aupara-
vant. Bien sûr, si une p harmacie
est ouverte , c'est pour servir les
clients pris au dépourvu. Mais n'ou-
blions pas que chez nous l' o f f i c i n e
de service pendant la nuit l'est éga-
lement le jour suivant. I l n'y a pas
de personnel supp lémentaire ; le
garde, qui est en g énéral le patron ,
n'a que le temps d'aller fa ire  sa
toilette et d' avaler un petit déjeuner

avant de recommencer une journée.
Neuchâtel compte huit p harma-

cies. A tour de rôle , elles assument
le service de nuit pendant une se-
maine. Leur rôle est de parer au
nlus urgent , dans des cas graves de

préparer rap idement une ordonnan-
ce, de panser des blessures ne né-
cessitant pas l 'intervention d'un
médecin, en un mot d'aider à sou-
lager un malade ou de soigner un
blessé.

Que dire des gens qui, à 20 heu-
res, apportent une ordonnance ? Ils
repasseront , disent-ils, dans la soi-
rée chercher le médicament. Les
heures passent , le p harmacien se
couche , s'endort , et subitement la
sonnette d'alarme retentit. On vient
chercher le remède après avoir

passé la soirée au cinéma, après un
arrêt dans un café  ou une conver-
sation prolongée au bord du lac.
Pour peu que le p harmacien de
garde soit réveillé deux ou trois
f o i s  encore , le matin arrivera et il
n'aura dormi que quelques rares
instants. Et son travail du jour
exigera une attention de toutes les
secondes.

Vous ne verrez jamais un p har-
macien vous recevoir avec un vi-
sage sombre si vous le dérangez
pour une urgence qui est vraiment
une urgence.

NEMO.

Supportons les pe tits bobos

;
Observatoire de Neuchâtel. — 4 mars.

Température : Moyenne : 3,5 ; min. : 1,3 ;
max. : 7,0. Baromètre : Moyenne : 725,9.
Vent dominant : Direction : est-nord-est ;
force : modéré. Etat du ciel : nuageux
pendant la Journée, clair le soir.

(Moyenne pour Neuch&tel 719,5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac du 3 mars, 6 h. 30: 429.78
Niveau du lac, du 4 mars, à 6.30 : 429.76

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes : En plaine, ciel par moments cou-
vert. Faible bise sur le Plateau. Au-des-
sus de 1500 m., temps ensoleillé.

Nord et centre des Grisons et Valais :
Beau temps.

Sud des Alpes et Engadine : D'abord
très nuageux, ensuite belles éclalrcies.
Journée douce. Dans l'après-midi, tempé-
rature en plaine comprise entre 10 et
l*ï riptrrés TiVi.1 h»i« vpnt du nord

Observations météorologiques

SOLEIL lever 07.05
coucher 18.20

LUNE lever 18.23
coucher 06.28

Aujourd'hui

.MMttlIHIllIMMMMIIIIM IMlIMMmmM tl ,

LE MENU DU JOUR !
Potage à l'œuf ?

Charcuterie |
Cornettes au beurre t

Salade de carottes cuites I
Crème au citron i

... et la manière de le préparer |
Salade de carottes cuites. — Ra- |¦ oler les carottes, les couper en ron- |dédies de 3 mm. d'épaisseur eit étu- |ver dans une casserole couverte, î

: avec un peu d'eau, une pointe de I
: sucre et un peu de sel. Laisser re- |: froldir et mélanger à urne bonne I
! sauce à salade. |
************************************************:

Hier soir, le résultat de la souscrip-
tion Marlène Audéta t s'élevait à près
de 120,000 francs.

120,000 fr. pour Marlène

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Dans sa séance du 4 mars 1958, le
Conseil d'Etat a nommé M. André
Pierrehumbert , président des Caves de
la Béroche, à Saint-Aubin , en quali té
de membre de la commission de l'Of-
fice de propagande des vins de Neu-
châtel , en remp lacement de M. Louis
Steininger , démissionnaire.

Nomination

nier a i n. *o, aeux autos  se sont
accrochées v io lemment  aux Gouttes-
d'Or, près de la pat inoire  de Monruz.
L'une venait de Neuchâtel par la
route du haut , tandis  que la voiture
qui a r r iva i t  de Saint-Biaise voulai t
prendre  la nouvelle route du bord
du lac.

U n 'y eut heureusement pas de
blessés. Par contre , les deux véhi-
cules sont gravement endommagés.

Collision aux Gouttes-d'Or

Le tribunal correctionnel a siégé hier
sou s la présidence de M. Yves de Rou-
gemont , juge suppléant extraordinaire,
assisté de MM. F. Liechti et R. Hofer ,
jurés. M. Jean Colomb représentait le
ministère public , et M. Yves Grau exer-
çait les fonctions de greffier.

Abus de confiance
et faux dans les titres

Mmes L. P., G. R . et A. P., vendeuse
et caissières dans un magasin self-ser-
vice, ont commis de nombreux détour-
nements de marchandises au détriment
de leur employeur. Ces malversations
se sont étendues sur une période de
six mois, si bien que les marchan-
dises soustraites ou tipées à la caisse
en dessous de leurs prix réels représen-
tent plus de 6000 fr., montant d'ailleurs
reconnu par les prévenues. Regrettant
amèrement leur délit dont l'importance
leur avait échappé, celles-ci ont déjà
en partie remboursé cette somme.

La cour a retenu l 'inculpation d'abus
de confiance successifs et continus , car
il ne peut s'agir de vols , et celle de
faux dans les titres, car la falsification
des bandes des caisses enregistreuses
est assimilée à ce délit. Et elle a con-
damné les trois prévenues , reconnues
co-auteurs des délits , à dix mois d'em-
prisonnement avec sursis d'une durée
de trois ans pour G. R. et A . P., et de
cinq ans pour L. P. qui avait déjà eu
précédemment affaire à la justice. Les
frais sont répartis entre les trois accu-
sées, par 90 fr. à chacune d'elles. Les
dépens sont refusés à la partie civile.

Les délits reprochés à J. K. sont
nombreux. Tout a débuté par un abus
de confiance sous la pression des cir-
constances. Le prévenu a remboursé
la somme qu 'il s'était appropriée , mais
il fut  congédié. Pressé par sa femme
qui le menaçait de divorce s il ne se
réhabilitait pas , il devint voyageur
de commerce. Cela ne lui réussit pas.
Malgré tous ses efforts , il se crut
obligé de faire  de fausses déclara-
tions et de faux pap iers pour mas-
quer l'insuccès de ses affaires , persis-
tant à espérer un renversement de la
situation. Il semble qu 'il n 'ait pas
souhaité un enrichissement illégitime,
mais plutôt qu 'il ait vu là la seule
façon de s'octroyer un délai supp lé-
mentaire qui permettrait  à la chance
de venir à sa rescousse. Finalement ,
affolé par le cercle vicieux dont il
ne pouvait sortir, il disparut , es-
sayant toutefois encore de p lacer
sa marchandise.  Lorsqu 'il fut appré-
hendé, il s'était vu contraint  de com-
mettre une  filouterie d'auberge , car
le séquestre de tous ses biens avait
été ordonné entre temps.

Le tr ibunal  a retenu les inculpa-
t ions  d'abus de confiance , pour un
montan t  de 8000 fr., d'escroquerie ,
bien qu 'il n'y ait pas eu formelle-
ment despein d' enrichissement, de
faux dans les titres et de fi louterie
d' auberge. Et en conséquence , il a
condamné le prévenu à 14 mois d'em-
pr isonnement  sous déduction de 208
jours de prison prévent ive , et mis les
frais de la cause à sa charge par
1000 francs.

La cause de L. T. prévenu d'escro-
querie a été renvoyée, l'accusé faisant
d éfnn t

Tribunal correctionnel

Hier après-midi, dans la grande salle
de la Rotonde, l'Association forestière
neuchâtelolse a organisé sa deuxième
vente collective de bois de service de
l'année, la première ayant eu lieu le
28 janvier et une troisième étant pré-
vue. De nombreux vendeurs et acheteurs
s'étaient donné rendez-vous à cette
vente qui a été présidée par M. P.-E.
Farron, vice-président de l'association et
inspecteur cantonal des forêts. C'est M.
André Bourquin, gérant de l'association,
qui a donné connaissance des sou-
missions.

La vente concernait septante-trois lots
de bois de service, cubant quelque dix
mille mètres cubes. Elle s'est faite aux
conditions générales de décembre 1948j
et les offres étaient exprimées en pour-
cent des prix de base suisses. Les lots
étaient mis en vente par la ville de
Neuchâtel (Joux, Grand-Vy, Chaumont),
les communes de Couvet, Boveresse,
Môt iers, Fleurier , Buttes , Saint-Sulpice,
l'Etat de Neuchâtel (Creux-du-Van),
Travers, Etat (Beauregard), le Locle, les
Brenets, Brot-Plamboz, Fontaines, Bou-
de villiers, les Hauts-Geneveys, Cern.ier,
Chézard-Sa int-Martim, Dombresson, Vil-
liers , le Pàquier , Savagnier, Fen in-
Viilars-Saules, Cortaillod , Boudry, Be-
vaix, Gorgie r, Saint-Aubin-Sauges, Vau-
mai-eus - Vern éaz, Auvennier , Coffrane,
Etat (forêt de I'Ete.r, Bois l'Abbé), Li-
gnières, Landeron-Combes, Corporation
de Saint-Maurice (le Landeron).

Les prix offerts se sont établis à une
moyenne die 224 % pour les bois mi-
longs et de 248,5 % pour les bil'lons, ce
qui correspond à, respectivement, 102 fr.
et 104 fr. par mètre cube.

Vente collective
de bois de service

I A fil t l  V.I1I .1 ItVIl^

(c) La commission de l'école supérieure
de commerce vient de nommer directeur
M. Paul-Henri Jeamneret, professeur, en
remplacement de M. Jules Amez-Droz,
qui prendra officiellement sa retraite
le 31 août prochain , après avoir assumé
cette fonction durant quarante ans.

La nomination de M. Jeamneret, qui
enseigne dans cette école depuis vingt-
cinq ans l'allemand, le français et la
psychologie, est appréciée.

Le nouveau directeur
de l'écol e de commerce

(.c; i>epu is un ceriara temps, ni semuie
qu 'une recrudescence de vols ait lieu
dams certains établissements publics où
des clients, en s'apprêtent à sortir, ont
la désagréa ble surprise de constater que
leur manteau ou leur chapeau ont dis-
paru. Fréquemment, ils trouvent à leur
place des effets usagés.

On pense qu'une bande organ isée s'est
spécialisée dans les vols die ce genre et
que le butin ainsi récolté est écoulé
ailleurs.

vois
dans les établissements publics (c) Cette soirée organisée par la commis-

sion scolaire a été agrémentée de Jolis
chants fort bien exécutés par le chœur
d'hommes « L'Echo de l'Areuse » placé
sous la direction de M. Raoul Châtelain,
et par le chœur d'enfants « L'Alouette »,
dirigé par M. Francis Perret.

De très beaux films tournés par M.
Campiche, de Sainte-Croix, cinéaste ama-
teur de grand talent , complétaient le
programme.

Le produit de la tombola a permis de
verser un bénéfice de quelque 650 fr.
au fonds des courses scolaires.

BOUDRY
Soirée scolaire

(c) Retardée par les circonstances relati-
ves à l'augmentation de l'Impôt (référen-
dum, vote populaire, décision du Conseil
général et délai référendaire), la présen-
tation du budget au Conseil général
pourra avoir Heu jeudi 6 mars.

Le budget de 1958 prévoyant des re-
cettes pour 456,810 fr. et des dépenses
pour 469,653 fr. 55, bouclera par un dé-
ficit présumé de 12,843 fr. 55. Le fait
qu'un déficit subsiste en dépit des me-
sures prises provient de ce que des dé-
penses supplémentaires sont Intervenues
après l'étude préliminaire du budget.

Devant faire face à des obligations
toujours plus importantes , Imposées
d'une part par son extension et , d'au-
tre part , par des rénovations indispensa-
bles, la commune de Colombier n'aura
pas encore cette année une situation
financière qui la mette très à l'aise I

Le budget communal

(c) Lors de l'établissemen t de la place
d'aviation des Prés-d'Areuse, un premier
abattage de peupliers avait eu lieu dans
la magnif ique allée qui relie la pro-
priété du Bied à l'allée des Marronniers.

Les peupliers primitivement épargnés
constituant encore des obstacles dans
l'angle di'atterrissage, et , par conséquent,
autan t de zones dangereuses, il a été
décidé de les l ivrer à la scie des bû-
cherons. C'est ma in tenan t  chose fa ite ;
les géants sont abattus ! II n 'y a plus
d'allée. Il ne reste qu 'un vulgaire che-
min vicinal en bordure des champs...

La techniique modern e a ses exigences ,
mais les sacrifices qu'elle impose sont
parfois lourds.

COLOMBIER

Peupliers sacrifiés

LA V I E  MA T ION A tB

BERNE, 4. — Mardi matin , le Con-
seil des Etats a entendu un rapport
de M. Theus (dém. Grisons) en faveur
de l'octroi d'un prêt sans intérêt à
l'Association du sanatorium populaire
de Loèche-les-Bains pour la lut te  con-
tre les maladies rhumatismales. Il
s'agit d'un prêt de 2.750.000 fr. qui
doit permettre la construction dans la
station thermale valaisanne d'un éta-
blissement populaire de balnéothéra-
p ie. Le projet est adopté par 32 voix.

Le député glaronais Stucssi (sans
parti)  a recommandé ensuite le vote
de l'arrêté concernant l'encouragement
de la conservation des monuments
histori ques. Il invite la Chambre à
suivre l' exemp le du Conseil na t ional
et à porter de 600.000 à 1.500.000 fr.
le crédit annuel que la Confédération
affectera à la conservation des monu-
ments histori ques. Le projet est voté
par 36 voix sans opposition.

En décembre dernier , le Conseil
nat ional  avait adopté une motion in-
vitant  le Conseil fédéral à présenter un
projet dans le but d'étendre aux pe-
tits paysans de la plaine le régime
des allocations familiales aux travail-
leurs agricoles et aux paysans de la
montagne. Le rapporteur , M. Torche
(ces. Fribourg) recommande le rejet
de cette motion , laquelle ne donne pas
entière satisfaction , et l'acceptation , en
revanche, d'un postulat  de la commis-
sion du Conseil des ' Etats qui invite
simp lement le gouvernement fédéral
à étudier la question.

La motion du Conseil nat ional  est
repoussée par 30 voix contre 5 et le
postulant  adopté par 35 voix.

Déf ense  économique
envers l'étranger

L'ordre du jour appelle enfin le
56me rapport du Conseil fédéral sur
les mesures de défense économi que
envers l'étranger.

M. Gautier (lib. Genève) déplore le
retard subi par la revision du tarif
douanier.

M. Hoienstein , président de la Con-
fédération , répond que la revision du
tarif  douanier  fut  une œuvre de lon-
gue haleine. Un projet de tarif gou-
vernemental fut  f inalement  adopté.
Les commissions des douanes en ont
été informées. Dans le cadre du GATT,
nous allons maintenant  négocier avec
dix-neuf Etats sur la hase du nou-
veau tarif.  Des tractations sont pré-
vues aussi avec les Etats-Unis d'Amé-
rique. Le projet gouvernemental a
également été soumis à l'OECE. Le
parlement sera saisi de la question
une fois les tractations avec l'étranger
terminées.

Le Conseil des Etats approuve alors
le 56me rapport du Conseil fédéral
et la séance est levée.

Au Conseil des Etats

PAYERJVE
Un octogénaire renversé

VfttEÉE DE EA BROYE' - 

(c) M. Ermost Girardin, ancien négo-
ciant, âgé de 84 ans, qui traversait U
début de la rue d'Yverdon, a été ren-
versé par un jeune cycliste.

On l'a conduit à l'hôpital de la loca-
lité avec des blessures au visage et à
une main.

t
Que ton repos soit doux comme

ton cœur fut bon.
Monsieur Edgar Robert ;
Madame et Monsieur Georges Rognon

et leurs enfants  Yves et Mary-France,
aux Geneveys-sur-Coffrane ;

Madame et Monsieur Fritz Burk-
halter-Brugnoni et leurs enfants, à
Bienne et à Stockholm ;

Madame et Monsieur Edy Prince-
Brugnoni , à Bienne ;

Monsieur B. Lura-Brugnoni et ses
enfan ts , à Bienne ;

Madame veuve L. Brugnoni et ses
enfants , à Bienne ;

Madame veuve R. Brugnoni , à Ran-
cate ;

Madame M. Hôhn , à Yverdon ;
Madame et Monsieur Fritz Spichl-

ger ;
Monsieur et Madame André Robert ,

à Genève ;
Madame et Monsieur R. Freibur-

haus et leurs enfants , à Morat ;
Monsieur et Madame Ernest Robert

et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Roger Robert

et leurs enfants ;
Madame veuve J. Robert , à Genève ;
les enfants de feu J. Robert , à Ge-

nève,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Madame Anny ROBERT
née BRUGNONI

leur bien-aimée épouse, maman ,
grand-maman , sœur, belle-sœur, tante,
cousine, parente et amie que Dieu
a rappelée à Lui ce jour , après une
longue maladie supportée avec cou-
rage et résignation , munie des saints
sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel , le 4 mars 1958.
(Seyon 27)

L'ensevelissement , sans suite, aura
lieu vendredi 7 mars, à 11 heures , au
cimetière de Beauregard (entrée sud).

La messe de sépulture aura lieu à
8 heures à l'église catholi que.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Arnold Jacopin, à Neuchâ-
tel ;

Monsieur et Madame André Jacopin
et leurs fils Luc, Philippe et Daniel , à
Areuse (Neuchâtel) ;

Monsieur et Madame Pierre Jacopin
et leurs enfants Olivier , Anne et Isa-
belle, à Couvet ;

Monsieur Charles Schild , ses enfants
et petits-enfants, à Neuchâtel , à Bienne
et à Bâle ;

Monsieur et Madame Arthur Jacopin ,
leurs enfants et petits-enfants, à Pre-
gny et à Lausanne ;

Madame Albert Jacopin , ses en fants
et petits-enfants, à Lausanne,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Madame Arnold JACOPIN
née Madeleine SCHILD

leur chère épouse, mère, belle-mère,
grand-mère, sœur, belle-sœur, tante et
parente, enlevée à leur tendre affection,
après une longue maladie.

Neuchâtel , le 4 mars 1958.
(Beaux-Arts 10)

Que ta volonté soit faite.
L'incinération , sans suite, aura lieu

jeudi 6 mars. ,
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Prière de ne pas' faire de visites

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

ha Société suisse des emp loy és de
commerce et la Société des anciens
commerçants ont le profond regret de
faire part du décès de

Madame Madeleine JACOPIN
épouse de Monsieur Arnold Jacopin ,
vice-président du comité, directeur des
cours , membre de la commission d'étu-
des, membre honoraire , et sœur de
Monsieur Charles Schild , membre ho-
noraire.

L'incinération aura lieu jeudi 6 mars.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.

Veillez donc, car vous ne
savez ni le Jour , ni l'heure.

Matth . 25 : 13.
Monsieur Robert Jcanneret , à Fenin !
Monsieur et Madame Paul Balmer ,

leurs enfan t s  et pet i ts-enfants  ;
Madame Albert Balmer , ses enfants ,

petits-enfants et arriére-peti te-fi l le  ;
Monsieur Alfred Jaggi-Balmer , ses

enfants  et petits -enfants ;
Les enfants , peti ts-enfant s et arrière-

petits-enfants de Madame et Monsieur
Paul Chollet-Balmer ;

Les enfants , petits-enfants et arrière-
pel i ts-enfants  de Monsieur et Madame
Alfred  Balmer ;

Monsieur et Madame Adrien Jeanne-
ret , leurs enfants  et petits-enfant s ;

Madame veuve Jean Maridor- .Ieanne-
ret , ses enfants  et peti ts-enfant s ;

Madame veuve Auguste Maridor-
Jeanneret , ses enfants et son pet i t - f i ls ,

ainsi  que les familles parentes et
alliées ,

ont le chagrin d'annoncer à leurs
parents , amis et connaissances , le
décès de

Madame Robert JEANNERET
née Hélèna BALMER

leu r bien chère épouse, sœur, belle-
sœur, tante et parente, que Dieu a
reprise à Lui , subitement , le d imanche
2 mars , dans aa 81me année.

Fenin , le 2 mars 1958.
J'ai combattu le bon combat.

J'ai achevé la course , J'nl gardé
la fol.

H Tim. 4 : 7.
L'ensevelissement aura lieu à Fenin ,

mercredi 5 mars , à 14 heures.
Culte pour la fami l l e  au domici le

mortuaire , à 13 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
K. SCHWEITER-JACOT et Anne-Lise
ont la Joie d'annoncer la naissance de

Pierre
le 4 mars 1958
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Le pasteur Grenier conteste
les accusations françaises

Le pasteur Grenier, dont nous avons
mentionné hier l'expu lsion du territoire
français, à la suite d'un récent arrêté
ministériel, nous a téléphoné de Peseux
pour faire savoir qu 'il contestait éner-
giquement les faits qui lui étaient re-
prochés. Dont acte.

YVERDON
Service officiel d'ambulance

(c) La Munici palité demande au con-
seil l'autorisation de signer avec l'Etat
de Vaud la convention relative à l'or-
ganisation directe par la commune
d'un service officiel d'ambulance en
cas d'accidents dans le secteur qui lui
est imparti. Ce secteur comprend l'en-
semble du district d'Yverdon , le dis-
trict de Grandson (moins Sainte-Croix
et Bullet), ainsi qu 'une partie des
districts d'Orbe et de Grandson. Le
nouveau service, assuré par la police
locale , exige l'achat d'une voiture-
ambulance. Selon le rapport muni-
ci pal , son coût est de 26.600 fr., un
subside de l'Etat de 60 % venant en
déduction.

Vers un nouveau pont
(c) Edifié en 1936 par une école de
recrues de sapeurs, le pont en bois
situé sur le canal Oriental , à la rue
du Midi , se trouve aujourd'hui en
mauvais état . Son remplacement s'im-
pose. Selon l'étude demandée à un
ingénieur lausannois, le nouveau pont
en béton aura 12 m. de long et 15 m.
50 de large (soit une chaussée de
10 m. 50 et deux trottoirs de 2 m. 50
chacun). Il sera construit au gabarit
futur de la rue du Midi , gabarit qui
prévoit un élargissement des deux cô-
tés des limites des propriétés exis-
tantes. Pour ce faire, la municipalité
demande au Conseil communal de lui
accorder un crédit de 65.000 francs.

(c) Réunie lundi soir, sous la prési-
dence de M. Willy Pingeon , la commis-
sion de l'école de commerce s'est pro-
noncée par 7 voix contre 1 contre l'in-
troduction de la semaine de cinq jours
dans cette école.

Ensuite de cette décision, la commis-
sion scolaire du Locle devra reprendre
l'étude de la question , car on ne sau-
rait avoir un régime différent pour
l'école secondaire et l'école de com-
merce.

LE LOCLE
La commission

de l'école de commerce
contre la semaine de cinq jours


